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Sur la question pales
tinienne et quelles
que soient les évolu
tions qu’elle subit,

l’Algérie s’en tient, il faut le
reconnaître, à apporter son
soutien inconditionnel aux Pa-
lestiniens. Fidèle en cela au
principe énoncé par feu Houari Boumediene en
la formule choc de l’Algérie aux côtés de la Pa-
lestine « Dhalima aou Madhlouma ». Il n’y a pas
eu de déviance sur cette position même s’il existe
effectivement de la froideur et de la distance dans
les relations entre l’Autorité palestinienne que
préside Mahmoud Abbas et celles d’Alger sous
la conduite de Bouteflika. Ce paradoxe ne doit
rien à de quelconques manquements de l’Algé-
rie à sa position de principe sur la question pa-
lestinienne, c’est pourquoi il a donné lieu à de
peu convaincantes spéculations lui donnant pour
explication une incompatibilité d’ordre person-
nel entre Mahmoud Abbas et Bouteflika.
  C’est un fait qu’il est surprenant que le prési-
dent de l’Autorité palestinienne qui est pratique-
ment en permanence en visite d’un capitale à
une autre, arabes, européennes ou d’ailleurs, a
fait durablement l’impasse sur la destination
d’Alger. Il est compréhensible par conséquent
que l’annonce de son arrivée aujourd’hui à Al-
ger intrigue et fait s’interroger sur les raisons de
la visite. La motivation de la visite nous semble
pourtant limpide. Mahmoud Abbas et l’Autorité
palestinienne ont engagé une offensive diploma-
tique à l’enjeu crucial d’une reconnaissance plei-
ne et entière de l’Etat palestinien par les Na-
tions unies. Ils constatent toutefois que malgré
l’écho positif qu’elle enregistre, la plupart des

Kharroubi Habib
Etats arabes ne lui apportent
pas le soutien actif qui en
était attendu.
  L’Algérie dont la diplomatie
a incontestablement retrouvé
vigueur et pugnacité est à
même d’être l’aiguillon qui
pousserait la Ligue arabe à

rompre avec l’attitude d’expectative dont elle fait
montre alors qu’Israël rameute et presse ses al-
liés pour faire barrage à l’offensive diplomatique
palestinienne. Il faut se souvenir que l’Algérie a
préparé le terrain à cette offensive palestinienne
et cela en prenant l’initiative l’été dernier en plei-
ne agression militaire par l’Etat sioniste de la
bande de Gaza d’engager des consultations pour
la convocation d’une Assemblée générale extra-
ordinaire de l’ONU sur le conflit palestinien. Les
Palestiniens ont eu en la circonstance à vérifier
la valeur probante de l’écoute internationale dont
bénéficient l’Algérie et sa diplomatie.
  Outre qu’ils savent que le soutien multiforme
de l’Algérie ne leur fera pas défaut, Mahmoud
Abbas et l’Autorité palestinienne sont probable-
ment demandeurs d’une implication directe à
leur côté dans la bataille pour la reconnaissan-
ce de l’Etat palestinien. Bouteflika souscrira à
la demande sans l’ombre d’une restriction, peu
importe qu’il y ait comme supposé des incompa-
tibilités de caractère entre lui et le président
palestinien. L’Algérie ne peut que répondre pré-
sent comme elle l’a toujours fait quand la cause
palestinienne a eu besoin d’une présence active
à ses côtés. Ce qui est le cas présentement où il
faut s’attendre à une contre-offensive de la part
d’Israël et de ses alliés qui peut prendre les for-
mes les plus imprévisibles.

Mahmoud Abbas
à Alger, est-ce si

étonnant ?

Amar Ghoul, président de TAJ, au Le Quotidien
D'ORANEdition Nationale d'Information

Interview réalisée par
Ghania Oukazi

Le Quotidien d’Oran : Taja-
mou Amel El Jazaïr est partout
alors qu’il est sorti comme du
néant. Ou presque. Vous avez fait
salle comble dès votre première
assemblée. Comment expliquez-
vous l’ascension de votre parti
dès sa naissance ?

Amar Ghoul : Lors des élections lé-
gislatives d’il y a deux ans, j’étais tête
de liste d’Alger, j’ai été élu haut la
main avec une très forte proportion ;
j’ai devancé près de 40 partis. L’origi-
nalité de TAJ, c’est un parti rassem-
bleur ouvert à toutes les sensibilités,
c’est ce qui a fait qu’il fédère ou ras-
semble plusieurs tendances en son
sein. Le parti est né sous l’impulsion
d’un groupe parlementaire de l’As-
semblée et du Conseil de la nation et
a commencé avec 2800 élus locaux
dont une trentaine de PAPC.

Q.O.: Il est constitué de transfu-
ges d’autres partis comme c’est
votre cas du MSP ?

A. Ghoul : Ses membres fondateurs
qui constituent 20% des militants sont
tous des transfuges. Mais les 80% sont
des militants nouveaux. TAJ est né en
pleine tempête de ce qu’on appelle
«les printemps arabes » et que nous,
nous qualifions de « printemps san-
glants ». Parce que, contrairement à
ceux qui ont applaudi ces boulever-
sements, TAJ a dit non tant il a esti-
mé qu’ils n’apporteront rien de cons-
tructeur pour les pays concernés. On
nous a traités d’aventuriers et d’aveu-
gles, qu’on manquait d’analyse, mais
la suite des événements nous a don-
nés raison.

Q.O.: TAJ fonctionne aussi avec
de grosses fortunes ?

A. Ghoul : Ce sont des hommes
d’affaires qui ont le droit d’être
dans des partis politiques, ils ont
choisi TAJ...

Q.O.: TAJ a été d’emblée classé
parmi les partis du pouvoir eu
égard à sa subite expansion…

A. Ghoul  :  Je n’aime pas ce
classement.  Pour moi, TAJ est un
parti de l’Etat et du peuple en même
temps. C’est un parti qui travaille pour
être le fédérateur de toutes les éner-
gies nationales, pour consolider les
institutions de l’Etat, pour renforcer
les fondements de l’Etat pour en fai-
re un Etat fort, moderne et pérenne.
Parce qu’un pouvoir ou un système
politique peuvent changer mais l’Etat
doit être constant et stable.

Q.O.: En quoi TAJ est-il un parti
du peuple ? N’est-ce pas déma-
gogique ?

A. Ghoul : Pas pour nous. Notre
parti a moins de deux ans de vie mais
nous sommes structuré dans les 48

L’Algérie était
programmée

pour être divisée
comme le Soudan

Amar Ghoul est quelque peu critique quand
il parle en tant que responsable du

Tajamou Amel El Jazaïr. Par exemple, il dit
dans cette interview être contre la politique

du quota pour la représentativité des
femmes dans les institutions.

Il en explique, bien sûr, les raisons.

wilayas que compte le pays. Nous
sommes à l’écoute les citoyens, nous
les aidons à régler leurs problèmes
auprès des autorités locales.
 

Q.O.: Mais pourquoi tant de con-
testations à travers le territoire na-
tional ?

A. Ghoul : A nous seuls, on ne peut
pas tout faire. Mais nous avons cana-
lisé la contestation dans plusieurs ré-
gions. Nous avons beaucoup fait dans
ce sens mais cela n’a jamais voulu dire
la mâter. On a des associations dont
les animateurs sont des militants de
TAJ. On tient à encadrer les citoyens
pour qu’ils sachent poser leurs problè-
mes et les régler. TAJ a des représen-
tants de comités de quartiers qui siè-
gent dans les assemblées communa-
les. Nous conseillons toujours aux con-
testataires de s’organiser en comité de
quartier ou de désigner des délégués
ou des représentants pour éviter les
cafouillages et les manipulations. On
a envoyé des délégations à Ghardaïa,
à Touggourt et à d’autres régions du
sud du pays pour essayer d’apaiser les
esprits. J’ai moi-même reçu à Alger des
notables de Ghardaïa. Ces trois der-
nières semaines, nous avons organisé
des rencontres avec nos élus  des 48
wilayas dans le but de renforcer le parti
mais aussi de s’enquérir des situations
des populations. Nous avons consta-
té que le problème de l’encadrement
de la société civile est grave en Algé-
rie. Son règlement est aujourd’hui vi-
tal pour éviter les dérives. Il doit l’être
dans l’intérêt du citoyen et de l’Etat.
On a d’ailleurs rencontré des problè-
mes entre les élus qui siègent au sein
d’une même assemblée. Des APC ont
été bloquées à cause d’interférences.
Nous disons aux élus qui sont dans
cette situation qu’en dehors des élec-
tions, il faut absolument mettre de côté
l’étiquette partisane pour transcender
les divergences et assurer leur efficaci-
té et stabilité.

Q.O.: Qu’est-ce qui vous a incité
à rencontrer le FFS et discuter
avec ses responsables de l’initia-
tive qu’ils proposent à la classe
politique ?

A. Ghoul : Notre parti s’est constitué
pour participer dans la résolution des
grandes problématiques qui exigent un
consensus national. C’est consacré
dans ses statuts. On est prêt à travailler
avec toutes les sensibilités politiques
et partisanes, pour peu qu’elles
n’aillent pas à l’encontre de l’intérêt
national. Notre acceptation de l’initia-
tive du FFS s’inscrit dans ce cadre.

Q.O.: Mais nombreux sont les
politiques qui affirment que le
FFS n’a rien proposé, qu’il a
présenté une feuille blanche,
pas vous ?

A. Ghoul : Quand un parti propose
à débattre d’une plate-forme, on dit
que le travail a été fait sans qu’on y

soit associé ; quand il vient sans rien,
propose de se mettre autour d’une ta-
ble d’abord pour un travail consensuel,
on déplore la feuille blanche. Je pen-
se qu’on cherche toujours un alibi pour
rejeter toute proposition pour le plai-
sir de la rejeter. Nous allons attendre.
Les portes du dialogue sont ouvertes,
c’est déjà important. Nous avons déjà
rencontré le FLN, 35 autres partis,
nous avons des contacts avec le PT…

Q.O.: Seriez-vous pour une al-
liance entre les par tis du
pouvoir ?

A.Ghoul : L’état actuel du pays a be-
soin de rassembler toutes ses forces
pour préserver sa stabilité et sa sécuri-
té, pour défendre ses intérêts contre
toutes ces vagues de déstabilisation.
Cependant, on refuse que ça soit un
front contre un front, on refuse de créer
un bras de fer  entre les partis qui sont

dans le gouvernement et les autres qui
sont en dehors. Il est plus intéressant
et productif pour le pays de rechercher
un consensus le plus large possible
pour régler nos problèmes.

Q.O.: Dans ce cas pourquoi les
partis du pouvoir refusent-ils
d’écouter l’opposition ?

A. Ghoul : A part le FFS, personne
ne nous a contactés. Je ne pense pas
avoir eu une quelconque proposition
de dialogue d’aucune autre personne
ou instance et l’avoir rejetée. Je dois
cependant préciser que je ne dialogue-
rai pas avec des partis ou personnes
qui ne reconnaissent pas la légitimité
des institutions de la République ou
qui cherchent à déstabiliser le pays.

Q.O.: Quelle serait cette démar-
che de l’opposition qui pourrait
déstabiliser le pays ?

A. Ghoul : Le fait que certaines per-
sonnes qui se réclament de cette op-
position sèment la sinistrose dans le
pays, plébiscitent « les printemps san-
glants » et veulent que l’Algérie s’y
plie, prônent un discours qui attise le
front social, rejettent toute initiative
quelles qu’en soient les bonnes volon-
tés, donnent la possibilité à des par-
ties ou institutions étrangères de s’im-
miscer dans les affaires internes de l’Al-
gérie, traitent des questions importan-
tes avec légèreté à l’exemple de la sé-
curité et de la stabilité du pays. Il faut
faire preuve d’un sens accru de la res-
ponsabilité. La morale ne permet pas
de faire de la santé du président de
la République un registre de com-
merce. L’on rappelle à ceux qui veu-
lent l’oublier que le peuple a élu un
président qui s’était présenté à lui
sur une chaise roulante.

Suite en page 3
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Violence des mots, de
la pensée, du corps
et de l’esprit. L’Algé
rie n’en finit plus de

brasser cette violence colo-
rée qui lui colle à la peau et qui semble devenir
son seul credo à offrir au monde et à ses enfants.
La violence partout, de partout, vomie par les
bouches et célébrée dans les murs. L’impression
que le pays n’a que cette sale image à importer à
l’extérieur est de plus en plus présente, distillée
dans les faits divers et médiatisée à l’extrême par
les Occidentaux. La violence est telle qu’elle fait
désormais partie de notre ADN, coincée entre les
gènes de la couleur du teint et la faculté de rire
de notre propre mort. Elle nous habite, nous ha-
bille et nous la cultivons dans cette haine qu’on
crache sur nos valeurs. Plus que l’autodérision,
chemin le plus court pour redescendre sur terre,
cette obsession à vouloir se mutiler, se suicider
par le verbe et marcher sur le cadavre de ses frè-
res pour atteindre son but est une pathologie dan-
gereuse, plus mortelle que le virus Ebola ou
l’agent orange. La violence est mondiale, algé-
rienne avant tout, parce que nous l’avons créée,
alimentée par nos propres ambitions quitte à ven-
dre l’âme d’un pays tout entier. La violence est
en nous car nous la propulsons au stade de l’édu-
cation de nos enfants. On répond à une question
têtue d’un enfant par un regard noir, une insulte

La violence comme
pays

Moncef Wafi
à sa race ou une gifle réson-
nante. Sans le vouloir, sans
même y réfléchir. Par ré-
flexe. Par atavisme. La vio-
lence est dans l’acte et la

parole. Dans le geste et la symbolique. Elle se
décline dans le discours politique, dans l’injonc-
tion du gouvernement, trouve sa source dans l’im-
punité nationale et la corruption. La violence est
verbale, physique et personne n’y échappe. Elle
touche tout le monde, femmes, enfants et puis-
sants de cette Algérie qui n’arrive plus à se dé-
barrasser de ses démons.
La violence est dans les mœurs, dans les tribu-
nes à vouloir faire du mal à l’autre gratuitement,
dans le passage de plus en plus aisé au meurtre.
La violence est instruite comme elle n’a pas de
diplôme, sortie de l’école où elle est enseignée
au bout d’une règle en bois ou d’une langue ma-
ladroite. Elle mange, boit comme elle peut se
déchaîner à jeun. Elle a épousé l’histoire du pays,
ses contours, sa philosophie et ses hommes. Elle
a colonisé les cœurs et le quotidien, fait son lit
dans les veines et les manuels. La violence est
une histoire nationale, apprise par cœur par l’Al-
gérie des uns et des autres. Celle de l’arrière-
cour et des vitrines officielles. La violence n’est
plus un acte, la haine n’est plus un sentiment,
elles ont fini par créer un pays cannibale qui man-
ge ses propres enfants.

Suite de la page 2

Q.O.: Comment pourriez-vous
alors parler de consensus si une
partie des acteurs politiques est
laissée en rade ?

A. Ghoul : Certes, on est convaincu
qu’on ne peut avoir de changement
politique  en excluant le pouvoir ou
l’opposition. On peut changer positi-
vement les choses en fédérant toutes
les forces de part et d’autre, et trouver
ensemble les solutions idoines pour
régler nos problèmes. Pour l’heure, ce
sont les personnes qui constituent cet-
te opposition qui refusent une telle ini-
tiative en mettant des préalables insen-
sés. On entend aujourd’hui un dis-
cours irresponsable de certaines per-
sonnalités qui projette le pays dans le
chaos, c’est très grave ! ça crée un
malaise général qui pourrait conduire
à l’implosion du pays.

Q.O.: Mais en quoi c’est déstabi-
lisateur de revendiquer par exem-
ple une élection présidentielle an-
ticipée ?

A. Ghoul : Celui qui pense avant
toute chose et comme seul change-
ment, faire partir le président pour
prendre sa place et veut le faire au ris-
que de provoquer la déstabilisation de
l’Algérie, a tort. C’est très facile de met-
tre le feu mais c’est très difficile de
l’éteindre une fois qu’il a pris.

Q.O.: Quelles sont ces menaces
qui pèsent aussi lourdement sur
l’Algérie ?

A. Ghoul : Nous savons tous que les
printemps sanglants ont été enclenchés
pour semer ce qui a été appelé « anar-
chie créatrice ou intelligente ».  L’Al-
gérie était classée parmi les cinq pre-
miers pays qui devaient être touchés
avec comme objectif de les diviser.
L’Algérie était placée au même niveau
que le Soudan. Elle était programmée
pour être divisée territorialement com-
me le Soudan. A partir de là, tous les
coups étaient permis. Quand ils ont
créé Al-Qaïda, ils ont tout de suite dit
que l’Algérie en était le berceau. Ils ont
avancé la même chose à propos de ce
qu’ils ont appelé Daech. La preuve,
ils ont tout de suite dit que c’est Daech
qui a assassiné le ressortissant français
en Kabylie. Certains ont pensé et pen-
sent toujours créer une base militaire
en Algérie. Il y a eu des tentatives.

Q.O.: Qu’est-ce qui vous laisse
penser ça ?

A. Ghoul : On a bien ressenti les
pressions sur l’Algérie quand la Tuni-
sie, la Libye, l’Egypte ont été ébran-
lées. Ils ont voulu traîner l’armée al-
gérienne en dehors du pays pour
qu’elle éteigne les brasiers dans tous
ces pays. Ce sont des pressions ter-
ribles. La déstabilisation devait
commencer par le sud du pays. Des
groupes terroristes qui rentrent par nos
frontières...

Q.O.: La prise d’otages de Ti-
guentourine en fait partie ?

A. Ghoul : Elle a constitué un point
nodal dans ces complots.

Q.O.: Même si les grandes puis-
sances ont reconnu que l’Algérie
a bien géré cette salle affaire  ?

A. Ghoul : Elle a réussi à maîtriser la
situation mais ce n’est pas fini. On sait
qu’elle est inscrite dans un autre sché-
ma. Tout le monde sait que ce qui est
appelé le couloir des mercenaires a été
créé pour qu’elle en subisse toutes les
mauvaises conséquences tout autant
que d’autres pays convoités. Ce cou-
loir est tracé de l’Atlantique, se dirige
vers la Corne de l’Afrique (la Soma-
lie) et traverse notre grand désert. Il a
été bien tracé pour attirer les terroris-
tes, les contrebandiers, les trafiquants
de tous bords, les criminels transna-
tionaux. On sait que ce couloir est uti-
lisé et manipulé sinon comment ex-
pliquez-vous que même les forces de
l’OTAN ne sont pas arrivées à le sécu-
riser ? Ce n’est pas un  hasard que
ce couloir de tous les crimes échappe
à toutes les puissances du monde.
C’est une menace de déstabilisation

de tous les pays qui tiennent à leur
souveraineté. Il y a un terrible chanta-
ge qui s’exerce sur eux. Il faut ajouter
ce couloir au complot qui nous vient
de nos frontières ouest. Ça ne leur a
pas suffi que nos produits subvention-
nés rentrent chez le pays voisin en
grandes quantités par le fait de la con-
trebande. Ils ont voulu faire de l’Algé-
rie dans un premier temps une zone
de transit pour le commerce de la dro-
gue, mais aujourd’hui, ils veulent car-
rément qu’elle devienne un pays con-
sommateur. Ce sont d’énormes quan-
tités des drogues les plus dures et les
plus nocives qui nous sont envoyées
du Maroc. Ce qui est pris par les servi-
ces des douanes algériennes ne repré-
sentent que 20% de ce qui rentre ef-
fectivement dans le pays et qui est
commercialisé.

Q.O.: Comment expliquez-vous
cette facilité d’action des contre-
bandiers et cette perméabilité de
frontières fermées ?

A. Ghoul : Les réseaux sont bien or-
ganisés, ils reçoivent beaucoup d’ar-
gent pour pouvoir acheter le plus de
monde possible. Il n’y a pas que les
drogues qui rentrent, il y a aussi les
terroristes et les armes. Tout est lié aux
complots de déstabilisation de l’Algé-
rie. Il n’y a pas que chez nous qu’on le
dit, il y a de grands analystes à travers
le monde qui l’affirment avec argu-
ments à l’appui. On ne pardonne pas
non plus à l’Algérie son soutien indé-
fectible à la cause palestinienne et à la
cause sahraouie. Elles lui sont comp-
tées à sa charge. Il y a beaucoup de
pays qui se sont aplatis devant les puis-
sants de ce monde et ont lâché les
Palestiniens mais l’Algérie garde sa
fermeté à l’égard de ces deux causes
qu’elle estime justes et vraies. La for-
ce de persévérance dont fait preuve
l’Algérie pour aider les pays voisins à
régler leurs problèmes comme la Tu-
nisie, la Libye et le Mali gênent énor-
mément. Il y a des pays qui veulent
casser cette dynamique du dialogue
que construit l’Algérie, surtout ceux qui
ont d’anciennes colonies dans la ré-
gion. Les résultats des négociations
qu’elle a soutenue,  encouragée et
même abritée, entre les antagonistes
maliens, dérangent beaucoup tout
autant que l’initiative du dialogue
qu’elle encourage entre les Libyens,
on ne veut pas que cette aide politi-
que aboutisse. Des pays veulent y
avoir un droit de regard direct et glo-
bal dans ces négociations avant même
qu’elles ne commencent. Ils tentent en
parallèle de convaincre l’Algérie d’in-
tervenir militairement en Libye, cho-
se qu’elle ne fera jamais. Son armée
ne sortira jamais de ses frontières. C’est
un principe constitutionnel au même
titre que la non-ingérence dans les af-
faires internes des Etats.

Q.O.: Vous avez participé aux
consultations sur la révision de la
Constitution mais savez-vous
pourquoi ne voit-on rien venir ?

A. Ghoul : Seul le président de la
République a la prérogative de déci-
der de la suite à donner à ces consul-
tations. Il a d’ailleurs réaffirmé récem-
ment son engagement à réviser la
Constitution.

Q.O.: Quelles ont été vos propo-
sitions pour cette révision ?

A.Ghoul : Nous voulons plus de sé-
paration entres les différents pouvoirs
institutionnels tout en garantissant
l’équilibre et la complémentarité en-
tre eux. Il faut donc définir, détailler et
éclaircir davantage leurs prérogatives
respectives mais elles se doivent de
travailler ensemble.

Q.O.: A quoi sert-il de les séparer
alors ?

A. Ghoul : La complémentarité que
nous proposons ne veut pas dire in-
terférence entre les pouvoirs institu-
tionnels. Elle permet, selon nous,
d’éviter les blocages et les affronte-
ments dans les rouages de l’Etat et
d’assurer ainsi sa continuité.

Q.O.: Continuité se confond

pour beaucoup avec la volonté
d’entretenir le pouvoir tel qu’il
est exercé et qu’ils qualifient
d’autoritarisme ?

A. Ghoul : Pas du tout ! Nous vou-
lons plus de libertés, plus d’espaces
d’expression pour la société civile et
pour l’opposition, pour leur permet-
tre de proposer des alternatives dans
un cadre pacifique, bien sûr. Il est ce-
pendant impératif pour nous que les
acquis dans ces domaines soient con-
solidés et préservés. C’est ça la conti-
nuité de l’Etat. Il y a une liberté de ton
qu’on ne trouve pas chez beaucoup
d’autres pays. On n’a pas de censure.
Ce qui se dit dans la presse ne se dit
nullement ailleurs. Parfois, c’est la fo-
lie de l’expression et non la liberté d’ex-
pression. Entre autres propositions que
nous avons faites à propos de la révi-
sion de la Constitution, nous voulons
qu’un gage « constitutionnel » soit
donné à la jeunesse pour qu’elle ait
plus d’espaces et d’opportunités pour
qu’elle puisse s’épanouir. Nous vou-
lons la même chose pour les femmes
et pour les compétences nationales.

Q.O.: Tout en adoubant ces liber-
tés avec le Code de la famille?

A. Ghoul : La femme a des droits et
des libertés qui n’existent pas ailleurs.
Pour le reste, il faut savoir aller douce-
ment, sans agressivité et en évitant l’af-
frontement. Ceci étant, à TAJ, nous
n’avons aucun problème contre la ré-
vision du Code de la famille.

Q.O.: Fixer des quotas à la parti-
cipation politique de la femme
dans les institutions n’est-il pas une
forme de «cantonnement» dans

un espace réduit de fait?
A. Ghoul : Nous sommes contre cet-
te politique du quota fixant la repré-
sentativité des femmes dans les insti-
tutions. Le quota est plus bloquant
qu’émancipateur. On ne doit pas pla-
fonner la présence des femmes dans
les institutions alors que celle des hom-
mes est illimitée. Il faut absolument
faire valoir le principe de l’égalité des
chances entre les sexes. Il faut que cette
égalité soit réelle et effective par rap-
port aux réalités du pays. Réalités qui
montrent que la femme devance de
très loin l’homme dans les réussites
scolaires, universitaires, de formation
et dans l’obtention des diplômes. Les
statistiques le prouvent bien.

Q.O.: Un Etat moderne doit im-
pérativement reposer sur trois pi-
liers solides et sains : l’école, la
justice et la santé. Mais les trois
pâtissent des conséquences de
mauvaise gestion, de mauvaises
politiques et même d’interférences
de pouvoirs, notamment pour le
cas de la justice ?

A. Ghoul : Il faut reconnaître que de
grandes réformes ont été mises en
œuvre dans ces secteurs. Mais notre
appel est pour que ces réformes con-
tinuent dans un climat serein.

Q.O.: Ne pensez-vous que pour
ce qui est de la justice, qu’elle fer-
me les yeux sur trop d’impunité
et que le manque de sanctions
entretient la confusion et le désor-
dre dans le pays et fragilise l’Etat ?

A. Ghoul : Il faut aller vers une in-
dépendance totale de la justice. Pour
cela il faut, en premier, assurer la qua-

lité à la formation de l’encadrement. Il
faut consacrer les moyens nécessaires
au développement de la ressource hu-
maine. Ceci doit d’ailleurs s’appliquer
à tous les secteurs.

Q.O.: L’Algérie a-t-elle les moyens
de sa politique sociale en ces
temps de chute vertigineuse du
prix du pétrole ?

A. Ghoul : C’est une chute qui se-
coue même les plus grandes puissan-
ces de ce monde et qui va s’aggraver
parce que les prévisions en matière de
croissance mondiale ont été fausses.
Mais il faut noter que ces puissances
savent créer des systèmes de compen-
sation pour éponger leurs déficits. Ils
mettent ces systèmes en œuvre à l’ex-
térieur. Quand il y a crise, il y a des
guerres et des conflits qui éclatent sur
la planète. Ce sont des opportunités
idéales pour le commerce de
l’armement. Les puissants de ce
monde élaborent en parallèle des
lois fiscales pour favoriser l’expan-
sion de ce commerce. Il faut aussi
rappeler que 80% des matières pre-
mières qui font leurs économies pro-
viennent des pays fa ibles et
fragiles.  La facture de la chute du
pétrole va donc être payée par ces
derniers. L’Algérie fait face à un systè-
me de non consolidation des efforts
et de non solidarité des pays membres
de l’OPEP. Ca pourrait leur être néga-
tif pour tous. Certains de  ces mem-
bres subissent des pressions exté-
rieures, d’autres appliquent des
schémas ou des feuilles de route,
d’où l’absence de consensus et de
message fort pour redresser la situa-
tion. Cependant, l’Algérie n’a pas
trop de difficultés à surmonter cette
crise parce que la décision du prési-
dent de la République de payer la det-
te extérieure par anticipation a
aujourd’hui, amorti le choc tout autant
que la création du Fonds de régula-
tion dont les ressources permettent au
gouvernement de compenser le man-
que à gagner en rentrées fiscales pé-
trolières et d’équilibrer le budget. Ce
qui ne veut pas dire que l’Algérie ne
doit rien faire. Elle a déjà mis en place
un système de veille pour surveiller
l’évolution de cette crise. En parallèle,
le gouvernement doit communiquer
et expliquer pour créer une économie
productive. Le pays doit revenir à un
système de rémunération qui se base
sur la seule équation salaire = effort
= production. Il faut donc profiter de
cette crise pour la transformer en une
opportunité idéale pour réformer réel-
lement notre économie, mais aussi
pour redresser, ajuster et normaliser les
mentalités et les comportements.

Ghania Oukazi
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Sur les 46 présidents de
commissions présents lors
de l’Assemblée générale

tenue hier à Alger, 41 ont voté pour
la reprise de travail et 5 autres ont
opté pour le maintien du débraya-
ge », nous a indiqué le président
de la commission de wilaya de
Constantine, M. Abdelmalek Kha-
draoui, à la fin de la réunion en
question. L’annulation de la grève
a été, donc, décidée sur la base de
ce vote et des résultats obtenus sur
le plan socioprofessionnel, et la re-
prise de travail est ainsi annoncée
pour aujourd’hui 21 décembre à
travers tout le territoire national, a-
t-on encore précisé dans ce contex-
te. « Certes, pour le moment il n’y
a rien de concret, mais nous consi-
dérons comme un grand acquis le
fait d’avoir décroché un accord si-
gné avec la tutelle et paraphé par
le Premier ministère dont l’objectif
porte sur la prise en charge totale
de nos préoccupations socioprofes-
sionnelles », a estimé notre inter-
locuteur, non sans souligner qu’il
faut accorder confiance aux parties
concernées pour passer à l’exécu-
tion des termes de cet accord. Cet-
te tâche en question incombe prin-
cipalement à la commission ad hoc
interministérielle, installée la semai-
ne écoulée et constituant un véri-
table déclic dans les rapports entre
les parties en conflit, dont la mis-
sion est justement l’élaboration du
cadre réglementaire  pour la prise
en charge des revendications des

Le premier secrétaire national
 du Front des forces  socialis-

tes (FFS), Mohamed Nebbou, a
affirmé hier à Batna que les por-
tes de  la Conférence de consen-
sus national étaient «ouvertes à
toute la classe politique  et à la
société civile, indépendamment
des positions affichées jusque-là
par  les uns et les autres».   M.
Nebbou, faisant part de son «op-
timisme» au cours d’une confé-
rence  à la maison de la culture
Mohamed-Laïd Al Khalifa, a es-
timé que les positions  exprimées
«pourraient évoluer dans les
jours à venir» car, a-t-il ajouté,
«ce  qui importe est que tous les
Algériens puissent s’asseoir
autour de la même  table pour
déterminer les priorités menant

M.  D.    

Mouloud Hamrouche a fina-
lement tenu hier samedi sa

conférence-débat à la maison de
la culture Kateb Yacine de Sidi
Bel-Abbès. C’est devant une af-
fluence considérable que l’ex-
chef de gouvernement a plaidé
le « consensus national et la bon-
ne gouvernance ». Le conféren-
cier a développé son point de
vue sur le sujet. Après avoir bros-
sé un historique sur les résistan-
ces du peuple algérien pour le re-
couvrement de la liberté et la di-
gnité nationale, M. Hamrouche
a évoqué la construction d’un
Etat national qui ne disparaît pas

Une session de formation, au
profit de magistrats, ingé-

nieurs, techniciens et greffiers des
wilayas de l’ouest du pays, qui s’ins-
crit dans le cadre de la modernisa-
tion de la Justice, a débuté, same-
di, à Alger.
   Ainsi, près de 160 magistrats,
techniciens et greffiers prennent
part à cette session de formation qui
se déroule en une journée, avec
une moyenne d’un magistrat et
d’un technicien par juridiction, a
précisé, à la presse, un  responsa-
ble à la direction de la Modernisa-
tion de la justice du ministère de la
Justice. Cette session vise à « for-
mer » et « informer » ces cadres
sur les nouvelles  techniques utili-
sées dans le domaine judiciaire,
notamment, la signature électroni-
que et les prestations en ligne (déli-
vrance du casier judiciaire et du
certificat de nationalité, via Inter-
net), « qui vont être généralisées,
à partir de 2015 », a expliqué Mus-
tapha Moudjaj. « Nous sommes
dans la phase de la mise en place
de ces nouvelles techniques. Les
essais techniques sont concluants et
il ne reste que de former les cadres
sur ces nouvelles techniques, avant

Les opérations de police mi-
 ses en œuvre depuis le dé-

but de décembre à l’unité de voi-
sinage (UV) n° 14 d’Ali-Mend-
jeli (Constantine) ont été ponc-
tuées par l’arrestation d’une
vingtaine de personnes dont
plusieurs étaient activement
recherchées, a-t-on indiqué sa-
medi à la sûreté de wilaya.
  Un lot jugé important d’armes
diverses (épées, sabres et bom-
bes lacrymogènes entre autres) a
été saisi lors de cette opération
lancée dans le cadre du program-
me de sécurité arrêté par les res-
ponsables de la sûreté de wilaya
pour mettre fin aux affronte-
ments opposant depuis près d’un
an des groupes de jeunes de ce
quartier, a-t-on souligné de
même source. Cette action de

Éducation

Les intendants
reprennent le travail

Les intendants ont décidé, hier, à l’issue
d’une réunion qui a regroupé

les présidents des commissions de
wilayas de mettre fin à leur mouvement

de grève, pour rappel entamé
dès la rentrée scolaire 2014 / 2015.

intendants. Pour rappel, les reven-
dications des intendants grévistes
relèvent essentiellement de la ques-
tion salariale, dont l’introduction
dans leur grille de salaire des pri-
mes de pédagogie, à savoir la pri-
me de la performance pédagogique
(IEPP), les primes d’encadrement,
de caisse et de responsabilité, ainsi
que l’actualisation de l’arrêté minis-
tériel n° 829 du 13 novembre 1991
portant fonctions et missions des
personnels des services économi-
ques du secteur de l’éducation, et
la révision du décret n° 12/240
modifiant et complétant le décret n°
08/315, portant statut particulier
des travailleurs de l’éducation. Sur
un autre plan, on apprendra que le
ministère a promis de ne plus pro-
céder aux défalcations des journées
de grèves, en attendant d’arranger
ce qui a été déjà engagé sur ce plan.
«  C’est que nous (ndlr, les grévis-
tes) avons arrêté la dernière caisse
au 31 août dernier, et tout le travail
de ces derniers mois nous attend.
Nous somme contraints de remon-
ter tout le retard et par conséquent
dans l’obligation de travailler jours
et nuits pour être à jour. D’où la
nécessité de revoir cette décision qui
porte sur les retenues sur salaires des
grévistes, car ces derniers doivent
pour leur part mettre les bouchées
doubles afin de régler les nombreux
problèmes en suspens », a soutenu
M. A. Khadraoui. Ce dernier n’a pas
manqué de souligner que « les in-
tendants ont accueilli avec un pro-
fond soulagement cette décision de
reprise du travail ».

de lancer l’opération, à partir de la
nouvelle année », a-t-il affirmé.
   Il a rappelé les mesures prises,
dans le cadre de la modernisation
de la Justice et qui se déclinent en
trois axes. Le premier concerne la
création d’un système centralisé,
regroupant toutes les activités du
secteur de la Justice, alors que le
second porte sur la transmission des
documents et actes judiciaires par
voie électronique,   a-t-il précisé. Le
troisième axe se penche sur l’ins-
tauration de la visioconférence,
dans les procédures judiciaires, a-
t-il poursuivi. Des sessions similai-
res sont prévues, prochainement,
au profit de cadres et fonctionnai-
res du secteur des wilayas de l’est,
du sud et du centre du pays, a con-
clu M. Moudjaj.
   Les membres de l’Assemblée po-
pulaire nationale (APN) avaient
adopté, jeudi dernier, à la majori-
té, le projet de loi portant moder-
nisation de la Justice. Le projet
constitue la base juridique qui régit
le cadre général de  l’utilisation des
nouvelles technologies de l’Infor-
mation et de la Communication
(TIC) et des supports électroniques,
dans le domaine de la Justice.

Alger
Magistrats et techniciens
de la Justice en formation

avec les hommes. En d’autres
termes un Etat fort de ses institu-
tions et de la volonté de son peu-
ple. Ceci dit, a-t-il ajouté, l’Etat
doit garantir les libertés de tout
un chacun. En consolidant les li-
bertés c’est l’identité nationale,
les droits fondamentaux de la ci-
toyenneté qui sont consolidés, a-
t-il souligné. A ce propos, le con-
férencier a tenu à lever l’amal-
game entre la recherche d’un
consensus national et la consti-
tution d’un gouvernement de
consensus pour réhabiliter l’Etat
dans ses fondements.
  L’orateur est finalement arrivé
au cœur du sujet de sa conféren-
ce en développant sa vision sur

la bonne gouvernance et la dé-
mocratie. Pour lui, la démocra-
tie est en parfaite harmonie avec
la résignation à l’autorité dans le
respect des lois. L’Etat devrait
savoir dans ce cas de figure ap-
pliquer l’autorité loin des com-
portements égocentriques et de
copinage. Il est impératif, selon
M. Hamrouche, de dissocier les
pouvoirs en instaurant des dis-
positifs de contrôle rigoureux et
la promotion d’un contre-pou-
voir avec des instruments légaux
qui renforcent la liberté de l’ex-
pression et de la presse qui traite
de l’information objective. A pro-
pos de la bonne gouvernance, le
conférencier estime qu’elle repo-
se sur trois axes essentiels. «Le
responsable est obligé de rendre
des comptes, la transparence
dans l’exercice de la responsabi-
lité politique économique et une
situation de droit claire » .
   A la fin de son intervention, M.
Hamrouche a insisté sur le besoin
pressant de l’Algérie d’un consen-
sus national qui garantira la co-
hésion et la rigueur dans l’exerci-
ce des fonctions du pouvoir. L’ab-
sence d’un contre-pouvoir cons-
titue selon l’ex-chef de gouverne-
ment un risque pour la stabilité
du pays surtout à la lumière des
évènements en cours dans notre
région et du monde en général.

Sidi Bel-Abbès
Hamrouche plaide

pour un consensus national

police ciblant les foyers de délin-
quance de cette unité de voisi-
nage sera «maintenue jusqu’à ce
que ces heurts et ces violences
soient  définitivement contenus»,
a affirmé la même source préci-
sant que des actions de sensibili-
sation sont parallèlement menées

pour prévenir ce type d’agisse-
ments. Les actions de police déjà
engagées ont donné lieu, il y a
plusieurs mois, à l’arrestation de
plusieurs dizaines de personnes
recherchées qui écumaient plu-
sieurs zones d’Ali-Mendjeli, a-t-
on également affirmé.

Constantine
20 personnes arrêtées à Ali-Mendjeli

vers un Etat de droit». La confé-
rence de consensus national «ne
sera pas celle du FFS mais celle
de tous ceux qui y participeront»,
a souligné le responsable du FFS,
affirmant  qu’il n’existe «aucune
condition préalable pour y parti-
ciper». Le choix de la date de la
tenue de cette conférence sera
«consensuel»,  avec l’accord de
tous les participants même si le
FFS a proposé la date symboli-
que du 24 février correspon-
dant à la nationalisation des hy-
drocarbures, a indiqué  M. Neb-
bou. Le premier secrétaire na-
tional du FFS a insisté sur la
«nécessaire participation  des
citoyens à cette conférence aux
côtés des partis politiques, des
acteurs  de la société civile, des

syndicats et des associations». Le
FFS a «toujours appelé au dialo-
gue qui constitue la seule voie
pour aller ensemble vers le chan-
gement  et l’édification de l’Etat
de droit, de façon progressive et
dans le calme»,  a-t-il ajouté.
«Aujourd’hui, a encore considé-
ré le premier secrétaire du FFS,
les blocages  intérieurs, l’évolu-
tion de la scène régionale et les
différends internationaux  nous
obligent à nous unir pour appré-
hender ensemble un nouvel ave-
nir où chaque  Algérien aura sa
place». La conférence de Batna
qui a réuni des représentants de
certains partis  et syndicats ainsi
que des cadres du FFS, a donné
lieu à un débat autour du  projet
prôné par ce parti.

Conférence de consensus national
FFS : les portes ouvertes

à toute la classe politique

«



E V E N E M E N T06 Le Quotidien d'Oran
Dimanche 21 décembre 2014

Le président de l’Etat de la Palestine, Mah
moud Abbas,  effectue une visite d’Etat,

en Algérie, à partir d’aujourd’hui, dimanche,
à l’invitation du président de la République,
Abdelaziz Bouteflika, a indiqué, samedi, un
communiqué de la présidence de la Républi-
que. Durant cette visite, qui s’étalera du 21
au 23 décembre, les deux chefs d’Etat pas-
seront en revue, notamment, les derniers
développements de la Cause palestinienne,
a ajouté la même source. Les entretiens por-
teront, également, sur les moyens de mo-
biliser davantage le soutien de la Nation
arabe et de la Communauté internationa-
le, en général, pour la consécration des
droits du peuple palestinien, à l’édification
de son Etat indépendant, avec El-Qods,
pour capitale, est-il précisé.
  De son côté, la délégation qui accompa-
gnera le président palestinien, dressera avec
les membres du gouvernement, l’état et les
perspectives de la coopération entre l’Al-
gérie et la Palestine, ainsi que «le renforce-
ment de la solidarité intangible de l’Algérie
avec le peuple palestinien frère», a conclu
la même source.

Yazid Alilat

Le second tour de la pre
mière élection prési
dentielle démocratique

en Tunisie, presque 60 ans
après l’indépendance natio-
nale, se déroulera sous hau-
te sécurité, les opérations de
votation seront surveillées
par 36.000 soldats et 6.000
policiers avec un dispositif
sécuri taire mettant en
œuvre 1.800 véhicules, 6
avions-cargos, 12 hélicoptè-
res et 4 vedettes marines.
Jamais la Tunisie n’a mis
autant d’espoirs que dans
cette présidentielle pour as-
seoir définitivement dans le
pays une si chère démocra-
tie. Voici pour le décor sé-
curitaire, et pour ce second
tour en lui même, les deux
candidats, BCE (Béji Caïd
Essebsi) et Moncef Merzou-
ki partent avec des chances
sensiblement équivalentes,
en dépit de l’avantage pris
par l’ancien serviteur des
régimes de Bourguiba et le
honni Zine El  Abidine
Benali, aujourd’hui installé
en Arabie Saoudite. BCE,
qui a servi durant l ’ère
Bourguiba son pays, puis
sous le régime dictatorial de
Benali, a, avec son parti
Nida Tounès, fait de la lutte
contre le retour d’un pou-
voir islamiste en Tunisie son
cheval de bataille durant
une campagne électorale
pas tellement emballante,
selon des observateurs.
   En face, Merzouki, prési-
dent sortant, qui a le sou-
tien des islamistes d’Enna-
hda, compte sur ce courant
et ses sympathisants pour
passer en force, même si au
1er tour il n’a récolté que
1,09 million de voix, soit
33,43% des suffrages, se
faisant distancer par BCE
pour qui 1,28 million de Tu-
nisiens (39,46%) avaient
voté. Bataille de tranchées
donc entre deux candidats
qui se connaissent et s’ap-
précient du haut de leur
âge, avec un BCE qui a
quand même 88 ans, et un
Merzouki, qui se pose com-
me chantre de la démocra-
tie et ultime rempart contre
le retour des ‘’Benalistes et
autres tyrans’’, qui a au
compteur 69 ans. Hier sa-
medi, c’était le ‘’silence
électoral’’, période durant
laquelle les deux candidats
n’ont plus le droit de faire
campagne, mais les Tuni-
siens étaient quand même
dans l’attente du dernier
détail qui ferait aujourd’hui
la différence ; les bureaux
de vote seront ouverts à
partir de 8 heures du matin
et jusqu’à 18 heures pour
les 5,3 millions d’électeurs,
nonobstant les horaires du
vote à l’étranger.
   La commission électora-
le chargée de cette élection
aura jusqu’au 24 décembre
pour désigner le candidat
de cette votation, même si
en principe, le vainqueur
devrait être connu au plus
tôt dimanche soir, au plus
tard lundi dans la matinée.

Le général de Corps d’Armée, Ah
med Gaïd Salah, vice-ministre de

la Défense nationale, chef d’état-ma-
jor de l’Armée nationale populaire
(ANP), a effectué une visite de travail
et d’inspection aux secteurs  opération-
nels de la 6ème Région militaire, à Ta-
manrasset afin de s’enquérir de la dis-
ponibilité opérationnelle des unités de
l’ANP aux frontières-sud du pays, in-
dique le ministère de la Défense natio-
nale (MDN), dans un communiqué.
«Afin de s’enquérir de la disponibili-
té  opérat ionnel le des unités de
l’ANP, déployées aux frontières-sud
du pays, et dans le contexte des vi-
sites de suivi, sur le terrain, menées
dans différentes régions militaires, le
général de Corps d’Armée, Ahmed
Gaïd Salah, vice-ministre de la Défen-
se nationale, chef d’état- major de
l’ANP, a effectué, les 17, 18 et 19 dé-
cembre 2014, une visite de travail et
d’inspection aux secteurs opérationnels
de la 6ème Région militaire, à Taman-

Trois terroristes ont été abattus hier
matin par un détachement des for-

ces de l’ANP relevant du Secteur Opé-
rationnel de Boumerdès (1ère région
militaire), suite à une opération de
ratissage près de la commune de Sidi
Daoud Daïra de Dellys, a indiqué hier
un communiqué du ministère de la
défense nationale (MDN).

Dix-neuf personnes ont trouvé la
mort et 48 autres blessées dans

des accidents de la route survenus,
durant les dernières 48 heures, à tra-
vers plusieurs wilayas du pays, selon
un bilan rendu public, hier, par les ser-
vices de la Protection civile. Le bilan le

Cheikh Guetbi

Un élément des gardes-frontière a
été appréhendé, hier, par les élé-

ments de la police de recherche et
d’investigation (BRI), relevant de la
Sûreté de la wilaya de Tlemcen,
transportant, à bord d’un véhicule de

Un plaisancier, sorti à bord d’une
embarcation, pour  une partie de

pêche, en mer, à Cap Rousseau, à
trois miles, à l’est du port d’Oran, a
été sauvé, dans la soirée du vendre-
di par une équipe de plongeurs de la
Protection civile, a-t-on appris, hier,

Présidentielle en Tunisie

Un second tour
sous haute
surveillance

Pour autant, les pouvoirs du
troisième président de Tuni-
sie, Merzouki ayant seule-
ment assuré une période
transitoire, seront limités
selon la nouvelle constitu-
tion adoptée en 2014 pour
éviter tout retour à la dicta-
ture. Pour autant, ce sera à
BCE, quel que soit le résul-
tat de l’élection présidentiel-
le, de désigner son gouver-
nement, puisqu’il est sorti
vainqueur des législatives
de novembre dernier.
  Autant dire que pour le
vainqueur de cette élection,
des urgences incompressi-
bles attendent la nouvelle
équipe qui va gouverner le
pays pour les cinq années
à venir. Il y a dans la cor-
beille, autant le problème
du chômage à résoudre au
plus vite, que la relance de
la machine économique,
avec un intérêt particulier
pour les investissements
étrangers, et, sur le plan sé-
curitaire, faire face à la me-
nace terroriste.

MENACE DJIHADISTE

«Notre peuple a à choisir
entre deux alternatives : le
retour de la troïka (le parti
islamiste Ennahda et ses
deux alliés, Ettakatol et le
Congrès pour la Républi-
que) qui a ruiné le pays du-
rant trois ans ou d’autres
gens, soucieux d’un avenir
meilleur pour la Tunisie», a
lancé BCE vendredi soir à
ses partisans réunis à Tunis
lors d’un dernier meeting
électoral. Il veut notamment
restaurer ‘’le prestige de
l’État’’. Merzouki, lui, se
veut être le défenseur des
libertés et un rempart con-
tre le retour de l’ancien ré-
gime que représente pour
lui son rival, M. Caïd Esseb-
si. Mais, entre ces deux can-
didats, il y a surtout la me-
nace terroriste, car cette
élection est passablement
chahutée par les menaces
djihadistes. Dans une vidéo
publiée mercredi soir, des
djihadistes ralliés au grou-
pe Etat islamique (EI) ont
pour la première fois reven-
diqué l’assassinat des deux
opposants anti-islamistes
tunisiens en 2013, en me-
naçant de nouvelles violen-
ces. «Oui, tyrans, c’est nous
qui avons tué Chokri Belaïd
et Mohamed Brahmi», dit
dans cette vidéo un jihadis-
te franco-tunisien, identifié
comme Abou Mouqatel, re-
cherché d’ailleurs par la po-
lice tunisienne pour ces
deux assassinats. «Nous al-
lons revenir et tuer plusieurs
d’entre vous.
  Vous ne vivrez pas en paix
tant que la Tunisie n’appli-
quera pas la loi islamique»,
a-t-il menacé, en appelant
les Tunisiens à «prendre les
armes» et à prêter allégean-
ce à l’EI. À Tunis et partout
dans le pays, pourtant, les
Tunisiens sont plus préoccu-
pés d’aller voter, et de con-
firmer le vent de changement
démocratique qui souffle
dans le pays.

Mahmoud Abbas à Alger

Gaïd Salah à Tamanrasset

«Faire face à toute tentative visant la sécurité
et la stabilité du pays»

rasset» relève la même source. Cette
visite «a permis au général de Corps
d’Armée de s’enquérir de près du ni-
veau de disponibilité des unités de la
région, et ce, à travers l’inspection, sur
le terrain, des dispositifs de défense et
du déploiement des forces, sur les ter-
ritoires de la région militaire».
   Le chef d’état-major de l’ANP a tenu,
selon la même source, «diverses ren-
contres avec les cadres et les person-
nels des unités chargées de veiller à la
protection et à la sécurisation des fron-
tières nationales, déployées dans les
secteurs opérationnels de Bordj Badji
Mokhtar et In Guezzam, » note le com-
muniqué. La visite du général de Corps
d’Armée a été clôturée par la tenue
d’une rencontre élargie aux cadres du
Commandement de la 6ème Région mi-
litaire, à Tamanrasset.
   Lors de cette rencontre, le chef d’état-
major de l’ANP s’est enquis du «bilan
des activités opérationnelles, pour l’an-
née en cours, et a donné les instruc-

tions et orientations, visant l’améliora-
tion des conditions de vie et de travail,
dans les unités, permettant à la troupe
de fournir une meilleure  performan-
ce, dans la sécurisation des frontières
et la défense de la Patrie».
   Le chef d’état-major de l’ANP a, éga-
lement, saisi sa rencontre avec les ca-
dres du Commandement de la 6ème

Région militaire pour «mettre l’accent
sur la nécessité de redoubler d’efforts
et de vigilance et d’être, en perma-
nente disponibilité pour faire face à
toute tentative, visant la sécurité et
la stabilité du pays.»
   A l’occasion de cette visite, le vice-
ministre de la Défense nationale, chef
d’état-major de l’ANP «a posé la pre-
mière pierre, à Tamanrasset, pour la
réalisation de l’Ecole des cadres de
la Nation, et a procédé à l’inaugu-
ration de quelques infrastructures
militaires, à l’instar d’une unité de
transport et de contrôle routier»,
conclut le communiqué.

Boumerdès

Trois terroristes abattus
   Parmi les terroristes neutralisés figu-
re un criminel recherché depuis 1995,
précise la même source.
  L’opération a permis de récupérer 02
fusils automatiques de type Kalach-
nikov, un pistolet de type Beretta, une
quantité importante de munitions, trois
paires de jumelles, sept téléphones
portables, en plus d’un lot d’explosifs

et d’autres objets détruits sur place.
Par ailleurs, des détachements combi-
nés des forces de l’ANP relevant des
Secteurs Opérationnels de Béchar et de
Bordj Akid Lotfi (3ème Région Mili-
taire) ont saisi, les 18 et 19 décembre,
dans différentes opérations 1392 Kg de
drogue, un fusil de chasse, des muni-
tions et une paire de  jumelles.

19 morts sur les routes en 48 heures
plus lourd de ces accidents mortels, a
été enregistré dans la wilaya de Bordj
Bou Arréridj où 8 personnes ont été
tuées, suite au dérapage d’un véhicule
léger, sur la RN45, au lieu-dit ‘Dahis-
sa’, dans la commune de Bordj Bou
Arréridj.  Durant la même période, les

unités de la Protection civile ont enre-
gistré 4.018 interventions pour répon-
dre aux appels de secours, suite à des
accidents de la circulation, accidents
domestiques, évacuation sanitaire, ex-
tinction d’incendie et dispositif de sé-
curité, relève la même source.

Tlemcen

Saisie de plus de 90 kg de kif
type Chevrolet, plus de 90 kg de kif.
    C’est à l’entrée sud de la ville de
Tlemcen, près de Beni Boublène,
dans la commune de Mansourah
que les policiers ont intercepté, le
matin du samedi, non seulement le
trafiquant et le véhicule qui trans-
portait le kif mais également un

autre véhicule qui le précédait en
éclaireur.
   Notre source affirme que cet élé-
ment de sécurité des frontières, qui
a été arrêté et avec lequel une en-
quête est ouverte, fait partie des
grades-frontière d’El Abed, situé au
sud- ouest de la wilaya.

Sauvetage d’un pêcheur au large d’Oran
auprès de la direction de cette insti-
tution de secours.
  «Coincé dans une zone rocheuse,
le pêcheur plaisancier a été secou-
ru par nos plongeurs», a précisé, à
l’APS, le directeur de la Protection
civile de la wilaya d’Oran, le Colo-

nel Mohamed Ferroukhi. Le malen-
contreux pêcheur avait alerté l’uni-
té marine de la Protection  civile à
l’aide de son téléphone portable. Il
ne souffrait d’aucune blessure et son
embarcation n’a subi aucun dégât, a-
t-on assuré de même source.
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Le théâtre régional de Batna
(TRB) s’est particulièrement il-

lustré lors du 6e festival national du
théâtre d’expression amazighe en
emportant, jeudi soir à Batna, en
clôture de la manifestation cinq prix,
parmi les prix en lice.
   La pièce «Ournid akid rnig» (si tu
ajoutes, j’en rajoute) du TRB, mise
en scène par Faouzi Benbrahim a
été ainsi récompensée des prix du
meilleur spectacle, du meilleur tex-
te (œuvre du Dr. Leïla Benaïcha),
de la meilleure scénographie (si-
gnée, Hamza Djaballah), de la
meilleure musique (Hassan Laâ-
mamra) et du 2e prix d’interpréta-
tion masculine (Riadh Lounansa).
   «Djelloul Lefhaïmi», adaptée d’un
texte de Abdelkader Alloula par le
TR Bejaia, a décroché le prix de la
meilleure mise en scène, œuvre de
Djamel Abdelli et de celui de la
meilleure interprétation masculine
(Belkacem Kaouane).
   Les 2es prix d’interprétation fé-
minine et de la meilleure interpré-
tation masculine prometteuse ont
été respectivement décernés à Sa-
mia Bouassila et à Hassan Allane
de l’association culturelle Talla pour
les arts dramatiques de Tizi Ouzou.

Tahar Mansour

Si la pomme de terre com
mence un peu à revenir à
de meilleurs sentiments

envers la classe défavorisée de la
société algérienne, le poulet et
l’œuf se sont entendus pour nar-
guer de haut le pauvre consom-
mateur qui essaie de concilier ses
besoins avec les prix des produits
de première nécessité. Il n’y a pas
longtemps, le père de famille se
rabattait sur le poulet pour son
prix assez bas, ce qui lui permet-
tait de faire manger tout le mon-
de de la viande sans avoir à s’en-
detter. C’est aussi le cas de l’œuf
que le célibataire, la femme qui
travaille ou l’homme pressé, choi-
sissait aussi bien pour son prix que
pour la rapidité avec laquelle il
peut être préparé. Mais depuis un
peu plus d’une semaine, le prix du
poulet a grimpé de plus de 50 %

S’il est une occasion de voir
des films rarement projetés et

un rendez-vous annuel attendu
par les cinéphiles, le Festival in-
ternational du cinéma d’Alger
(Fica) reste, de l’avis des obser-
vateurs, une manifestation ciné-
matographique plus proche des
journées thématiques, que du
grand évènement du 7e art dans
la capitale algérienne.
  S’il est une occasion de voir des
films rarement projetés et un ren-
dez-vous annuel attendu par les
cinéphiles, le Festival internatio-
nal du cinéma d’Alger (Fica) res-
te, de l’avis des observateurs, une
manifestation cinématographi-
que plus proche des journées thé-
matiques, que du grand évène-
ment du 7e art dans la capitale
algérienne. Avec une moyenne
de quinze œuvres internationa-
les projetées dans une seule salle
de cinéma, des prix dotés sym-
boliquement et des sections et
activités parallèles absentes, le
Fica peine encore à se hisser au
niveau des standards des grands
festivals du 7e art, y compris dans
la région. Dédié au film engagé
depuis sa création en 2009, le
Fica s’est pourtant constitué un
capital appréciable en terme de
fréquentation, particulièrement
grâce à sa sélection documentai-
re et à la présence de grands
noms du cinéma comme Oliver
Stone et Costa Gaveras, présents
respectivement aux éditions 2011
et 2012. Les festivaliers déplorent

Le ministre des Travaux publics,
Abdelkader Kadi, a lancé, ven-

dredi depuis Sétif, une campagne
nationale de sensibilisation pour les
usagers de l’autoroute Est-ouest,
intitulée «la bonne conduite sur
l’autoroute, prévention et sécurité».
 Le coup d’envoi de cette campa-
gne initiée par l’Algérienne de ges-
tion des autoroutes (AGA) a donné
lieu, sur l’aire de services autorou-
tiers des Babors, à une dizaine de
kilomètres à l’ouest de Sétif, à di-
verses actions de sensibilisation au
respect du code de la route qui ont
mis à contribution, entre autres, la
Gendarmerie nationale, la Protec-
tion civile, l’entreprise Naftal, les
scouts musulmans algériens (SMA)
et des associations.
 Le ministre a souligné, dans une
allocution prononcée à l’occasion
de cette opération, lancée égale-
ment en simultané à Ain Defla et à
Relizane, que la responsabilité des
accidents incombait à «tout le mon-
de, y compris au secteur des travaux
publics, puisqu’il a été remarqué un
manque de signalisation sur l’axe
Bordj Bou Arreridj-Sétif-Constanti-
ne de l’autoroute Est-ouest». C’est
pourquoi, a ajouté en substance M.
Kadi, il est «nécessaire d’intensifier
les actions de sensibilisation à tous
les niveaux pour réduire le nombre
des accidents qui endeuillent trop
de familles et qui coûtent très cher
à l’économie nationale». Le minis-
tre a visité à cette occasion une ex-
position mise sur pied par les diffé-
rents partenaires participant à cette
action de sensibilisation, présentant
les nouveaux équipements acquis
pour la surveillance et la gestion de
l’autoroute. M. Kadi s’est ensuite
rendu à El Eulma où il a inspecté, à

SÉTIF
Sensibilisation

à la bonne conduite
sur l’autoroute

l’entrée ouest de la ville, une aire
de repos en réalisation en bordure
de l’autoroute. S’étendant sur 13
hectares, cette aire sera livrée au
bout d’un délai de 22 mois moyen-
nant un investissement public de
420 millions de dinars.
  Dans la commune de Guelta Zar-
ga, le ministre s’est enquis de l’avan-
cement de la pénétrante autorou-
tière devant relier le port de Djend-
jen (Jijel) à l’autoroute Est-ouest via
la wilaya de Mila, sur un linéaire de
115 km dont 55 km situés sur le ter-
ritoire de la wilaya de Sétif. Ce pro-
jet structurant qui a nécessité un in-
vestissement public de 2,2 milliards
de dinars comprend, selon les res-
ponsables locaux du secteur, six
échangeurs, 25 viaducs et plusieurs
autres ouvrages d’art. Le ministre
a affirmé, sur site, que les travaux
de réalisation de cette pénétrante
seront engagés «très prochaine-
ment», l’emprise du projet étant sur
le point d’être entièrement libérée.
   Ce projet confié à un groupe-
ment algéro-italien est d’autant
plus important, a-t-il souligné,
qu’il «permettra, au bout de 36
mois de travaux, de désenclaver
les populations résidant dans de
nombreuses zones de montagne et
d’insuffler une grande dynamique
économique dans toute la région».
M. Kadi a achevé sa tournée dans
la wilaya de Sétif en inspectant,
dans la localité de Guidjel (sud de
Sétif), la réalisation du double-
ment de la route nationale (RN)
75 entre les wilayas de Sétif et de
Batna. Un projet dont le taux
d’avancement des travaux affiche
60 %, selon les explications du di-
recteur des travaux publics de la
wilaya de Sétif.

BATNA
Le théâtre d’expression
amazighe fait un tabac

La comédienne Samia Bounab de
la coopérative «Espace bleu» de Ba-
tna s’est adjugé le prix de la meilleu-
re interprétation féminine, tandis
que le prix du jury est revenu à la
coopérative théâtrale Amsdhourar
du village Aït Lahcen (Tizi Ouzou).
Le festival, organisé du 10 au 18
décembre, a été marqué à sa clôtu-
re par un vibrant hommage à la
doyenne de la chanson chaouie,
Dihya, de retour au pays après 35
années d’absence.
   L’artiste a chanté à cette occa-
sion son célèbre tube Amney (le
chevalier) avant d’interpréter en
duo avec Hichem Boumaâraf
«Alla dha meziane». Le jury du
festival a recommandé de «quali-
fier la meilleure pièce du festival
pour participer au festival du théâ-
tre professionnel et de l’inclure au
programme des manifestations or-
ganisées à l’étranger afin de mieux
faire connaître le théâtre amazi-
gh». Des spectacles et des concerts
de musique ont été donnés sur la
scène mobile du TRB, dressée sur
le parvis du théâtre pendant tou-
te la durée de ce festival qualifié
de «haute facture» par de nom-
breux participants.

ALGER
Un grand rendez-vous du 7e art,

dites-vous ?
cependant le «caractère restreint»
du 5e Fica, au vu du nombre jugé
«insuffisant» de films projetés et
de «l’absence» de sélections hors
compétition, comme il est de tra-
dition dans d’autres manifesta-
tions internationales du genre
dans des pays arabes qui totali-
sent, chacune, une moyenne de
200 films projetés ou rediffusés
dans plusieurs salles. La «frustra-
tion» telle qu’exprimée par plu-
sieurs groupes de cinéphiles qui
ont suivi le festival concerne éga-
lement la «rareté» des débats or-
ganisés autour des documentai-
res ayant suscité, de par l’actua-
lité des sujets abordés, un intérêt
chez les spectateurs. Traitant de
thèmes comme le gaz de schiste,
un sujet qui soulève de grandes
controverses dans les parties du
monde où il est exploité ou en
voie de l’être, les défis de l’édu-
cation en Afrique ou encore la
lutte contre l’impérialisme, ces
films documentaires n’ont pas fait
l’objet de débats faute de réali-
sateurs, annoncés, mais en fin de
compte absents à ce Fica.
D’autres, habitués des festivals
internationaux (acteurs, cinéas-
tes), regrettent pour leur part la
«discrétion» de l’évènement peu
visible dans la ville pointant du
doigt l’indigence de la commu-
nication autour d’un festival qui
n’aura été au final qu’une succes-
sion de projections», certes inté-
ressantes, mais qui a manqué de
créer l’ambiance qui accompa-

gnent habituellement les festivals»,
estiment-ils.Communication et
équipement pour améliorer la
prestation Pour leur part, les or-
ganisateurs mettent en avant la
«qualité» de la programmation et
la thématique du Festival qui per-
met, selon eux, la projection de
films «en relation directe» avec l’ac-
tualité (crise économique, conflits
armés, peuples en lutte pour leur
indépendance, etc). «Il est vrai que
le Fica se rapproche plus des jour-
nées thématiques», concède un
membre du staff organisateur,
Karim Ait Oumeziane, qui s’enga-
ge pour l’avenir à «élever l’évène-
ment au rang de festival interna-
tional» de cinéma. Selon lui,
l’amélioration de cette manifesta-
tion culturelle annuelle devra éga-
lement passer par une préparation
«plus longue» pour étoffer la sé-
lection et garantir la présence de
tous les réalisateurs sélectionnés
au Fica. La conformité de l’intitu-
lé du Fica avec son organisation
effective reste aussi tributaire, dira
Ait Oumeziane, d’une «communi-
cation ciblant un public plus lar-
ge», et de l’impératif d’équiper des
salles avoisinantes, (à l’exemple de
la cinémathèque et du cinéma
Echabab) en matériel de projec-
tion numérique» largement répan-
du ailleurs, contrairement à l’Al-
gérie où cet équipement est loué
par les organisateurs des Festivals
de cinéma à chaque projection. Le
5e Fica a pris fin jeudi après une
semaine de projections.

BLIDA

Le poulet et les œufs prennent
l’ascenseur
puisqu’il est passé de 220 DA le
kilo, à près de 400 DA, parfois au-
delà, alors que l’œuf de calibre
moyen est passé de 9 DA à 13 et
14 DA l’unité. Dailleurs, on trou-
vait des vendeurs qui le propo-
saient à moins de 9 DA sur les
bords des routes, mais il faut pren-
dre au moins un plateau, soit en-
tre 200 DA et 240 DA les 30 œufs,
alors qu’actuellement, on ne trou-
ve l’œuf que chez l’épicier du coin
ou chez certains qui s’y sont spé-
cialisés, et à des prix hors de por-
tée des bourses moyennes. Des
explications pas toujours ‘sensées’
sont données par les uns et les
autres, comme le prix de l’aliment
des poules pondeuses ou des ma-
ladies qui auraient décimé des
poulaillers entiers, ce qui a fait dé-
railler la loi de l’offre et de la de-
mande. D’autres sources parlent
aussi du même problème, mais en
affirmant que, vu le manque de

bénéfices réalisés, de nombreux
éleveurs et producteurs d’œufs ont
changé d’activité, ce qui s’est tra-
duit là aussi par une baisse de l’of-
fre face à la demande. Mais il res-
te toujours que les prix ont aug-
menté trop vite et trop fort pour
que nous puissions parler d’offre
et de demande, d’autant plus que
nous ne sommes pas en période
de fêtes où les gens achètent beau-
coup de poulets et où nous avons
pu remarquer que les prix
n’avaient pas atteint ces sommets.
  Nous avons préféré ne pas po-
ser la question à la direction du
commerce, car la réponse est con-
nue. En attendant, c’est le con-
sommateur au bas revenu qui se
voit privé d’un apport nutrition-
nel important, surtout pour les
enfants, et qui est donc obligé de
composer avec son porte-mon-
naie pour répondre... à la deman-
de de sa progéniture !

Des dizaines de jeunes de dif
férentes structures de jeunes-

se de la wilaya de Médéa vont bé-
néficier d’une sortie récréative au
niveau des villes d’El-Oued et de
Nâama, à la faveur d’un program-
me d’animation et d’activités ju-
véniles, initié par l’Office des éta-
blissements de jeunes (Odej) de la
wilaya, afin d’encourager le déve-
loppement du tourisme de jeunes,
permettre à ces derniers structurés
au sein des associations de décou-
vrir le riche patrimoine des diffé-

MÉDÉA
Du nouveau pour les jeunes

rentes régions du pays et de créer
un réseau d’échanges et de coo-
pération entre l’ensemble des com-
posantes du mouvement juvénile
national, a-t-on appris jeudi auprès
de cette structure.
   La première sortie récréative,
programmée à l’occasion des va-
cances scolaires, aura pour desti-
nation la ville aux mille coupoles,
en l’occurrence El-oued, où une
centaine de jeunes, membres d’as-
sociations de jeunes de la wilaya
vont séjourner durant plusieurs

jours pour découvrir le patrimoi-
ne local et les us et coutumes de
cette région du sud du pays. Un
autre groupe de 50 jeunes se ren-
dra, dans le cadre de ce program-
me d’animation et d’échanges in-
ter-wilayas, à Nâama où il aura
l’opportunité de visiter les anciens
ksours et quelques sites naturels,
afin de s’imprégner de l’histoire de
cette région dans l’ouest du pays
et apprendre davantage sur la cul-
ture et les traditions de ces habi-
tants, a-t-on indiqué à l’Odej.
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Horaires des prières pour Constantine et ses environs

El Fedjr
06h10

Dohr
12h32

Assar
15h05

Maghreb
17h26

Icha
18h50

28 safar 1436

A. E. A.

La Mouhafadha FLN de
Constantine, a organisé,

hier, en son siège une journée
d’information sur les disposi-
tifs d’emploi et d’investisse-
ment dans la wilaya, et ce, en
direction des militants et des
jeunes en général qui veulent
monter leur propre entreprise
et en vivre.À la rencontre ont
été invité les directions de l’An-
sej, l’Angem, l’Anem, la direc-
t ion de l ’act ion sociale
(DAS),  pour exposer les
avantages de leurs dispositifs
respectifs et écouter et recen-
ser et discuter avec les jeunes
porteurs de projets des entra-
ves rencontrées. La Mouha-
fadha s’engage, pour ce qui la
concerne, à transmettre les pré-
occupations et les difficultés
des jeunes entrepreneurs débu-
tants au chef de l’exécutif de la
wilaya, Hocine Ouadah, pour
intervenir favorablement et
débloquer d’éventuelles situa-
tions, particulièrement celles
administratives et d’ordre bu-
reaucratique, qui entravent
leur lancement ou leur déve-
loppement. La parole a ensui-
te été donnée au représentant
de la DAS, M. Atrous, qui sou-
lignera que les dispositifs de
l’action sociale consistent en
09 programmes qui offrent de
l’emploi pour les différentes
catégories de la population,
jeunes et moins jeunes, diplô-

Une formation d’anima-
teurs de colonies de va-

cances et de loisirs (ACVL) de
«2e degré» a été entamée, jeu-
di dernier (18 décembre), à la
Maison de Jeunes ‘Ahmed
Saâdi, à la cité ‘Filali’. «Le pro-
gramme de cette formation,
qui s’étalera sur 160 heures
(ndlr, clôture envisagée le 27
décembre), selon une grille
pré-établie par le ministère de
tutelle, concernera 47 stagiai-
res venus des wilayas de Cons-
tantine, Oum El Bouaghi, Ji-
jel et Annaba», nous a indiqué
M. Retab Lyes, de la Ligue des
activités de plein air et de loi-
sirs et échange de jeunesse
(LAPLEJ). Celui-ci précisera
que «le stage comportera des
cours à tendance psychologi-
que, à savoir la psychologie de
l’enfant, la dynamique des
groupes et la communication
au sein des CVL, par des en-
cadreurs spécialisés en psy-
chologie et en sociologie. Et
dans les après-midi, les stagiai-
res participeront, à raison
d’une heure, par rotation, à
des ateliers de spécialisation
portant sur l’art dramatique, le
théâtre et ses dérivés, la mime
et le monologue, l’art lyrique,
la musique, la chorale et les
chants collectifs, l’art plastique

A. Mallem

Depuis une dizaine de jours,
au crépuscule, l’avenue de
l’ALN, artère principale de

Hamma-Bouziane, se trouve plon-
gée dans le noir, car l’éclairage pu-
blic ne fonctionne pas. Ce qui met
les habitants et, d’une façon parti-
culière, les commerçants, dans un
embarras total. «Dès la pénombre
tombée, pratiquement à partir de
17h, nous a expliqué hier le coordi-
nateur du bureau local de l’UGCAA,
les commerçants exposant leurs
marchandises devant la devanture
de leurs magasins, ceux qui ne pos-
sèdent pas de locaux, mais des étals
posés sur les trottoirs, sont mis en
difficulté et ils commencent à pro-
tester, d’autant plus qu’ils ne peu-
vent utiliser des bougies ou autres
moyens pour s’éclairer compte tenu
du vent et de la pluie. Et en venant
à notre bureau, ils ne cessent de
nous relancer pour nous amener à
faire des démarches auprès de la
mairie et des services locaux de la
Sonelgaz. C’est ce que nous avons
fait, mais sans aucun résultat depuis
maintenant dix jours. Car, nous
avons constaté que l’électricité a été
également coupée au siège de la
mairie», nous a expliqué M. Boud-
jadja, le représentant du syndicat
des commerçants.
  Dans la foulée de ces appels à
l’aide lancés par les citoyens et les
commerçants de Hamma-Bouzia-
ne, nous avons contacté les respon-
sables de la société de distribution
de l’électricité et du gaz (SDE) d’Ali

Un programme de formation en
apiculture sera lancé début

2015 à l’intention des jeunes de
Constantine, a indiqué samedi le
président de l’association de promo-
tion de l’apiculture de la commune
d’El Khroub, Ahcène Laâmour.
  Ce stage de formation, initié par
cette association, ciblant les univer-
sitaires et les jeunes exclus du sys-
tème scolaire, permettra aux con-
cernés de recevoir une formation
qui les aidera à créer des mini-fer-
mes apicoles, a précisé M. Laâmour
à l’APS, en marge de l’ouverture
de la 3ème édition du salon du
miel, organisé à Ali-Mendjeli en
collaboration de l ’Assemblée
populaire communale (APC)
d’El Khroub. Les bénéficiaires de
cette formation qui sera sanction-
née par un diplôme, pourront ob-
tenir un crédit auprès des agen-
ces nationales de soutien à l’em-
ploi de jeunes (ANSEJ) et de ges-

Hamma Bouziane
 dans le noir

més ou sans diplôme, aux
handicapés etc. Et d’indiquer
que les emplois offerts sont
temporaires et varient de 1 à
03 ans, et servent surtout de
formation et d’acquisition de
l’expérience dans les domai-
nes relevant des mairies, à
l’instar du nettoyage et de
l’hygiène. Et cela, dira-t-il,
pour pouvoir mieux se pla-
cer et trouver un vrai emploi
après. Les autres dispositifs
seront également présentés à
l’assistance, sachant que ce-
lui de l’Angem s’occupe de
micro financement de pro-
jets, dont les activités faites
par les femmes à domicile ne
sont pas exclues.
  Alors que celui de l’Ansej
s’intéresse de plus en plus aux
universitaires, offrant des prêts
plus conséquents. Selon les or-
ganisateurs de la rencontre, le
choix du thème des dispositifs
d’emploi et de l’investisse-
ment, s’explique par son rap-
port étroit à une préoccupa-
tion fondamentale et légitime
d’une catégorie importante de
la société, à savoir les jeunes.
«Le monde est en constante
évolution et il nous met en de-
meure de nous y adapter, sous
peine de crises à répétition et
la crise sociale que nous vivons
actuellement, résulte d’un en-
vahissement de la sphère com-
merciale au détriment d’une
production qui pique du nez»,
indique l’intervenant.

Entraves dans les dispositifs d’emploi
Le FLN propose

ses services

Formation des animateurs
de colonies de vacances

et les travaux manuels». Les
stagiaires qui se trouvent,
donc, en stage bloqué et ac-
céléré, depuis le 18 décem-
bre, subiront les tests théori-
ques et pratiques pour l’ob-
tention du diplôme d’Educa-
teur principal de la Jeunesse.
De son côté, le superviseur de
la direction de la Jeunesse, M.
Bezzaz, lui aussi, présent, jeu-
di matin, dans l’auberge ‘Fila-
li’ afin de participer à l’accueil
des stagiaires et contrôler les
lieux et l’organisation généra-
le, nous a assuré qu’il veillera
«au bon déroulement du sta-
ge et validera les résultats des
tests, à savoir : le test écrit ou
rapport de stage et le test
d’animation, ainsi qu’un entre-
tien sur le côté technique et la
psychologie de l’enfant».
  Nos deux interlocuteurs an-
noncent,  dans ce cadre,
qu’un stage national pratique
aura lieu, prochainement,
dans la wilaya d’El-Oued et
qui regroupera pas moins de
5.000 jeunes (100 par wilaya
dont 10 scouts), parmi les-
quels un nombre de 30 filles,
expressément exigé. Une
manière de combler le défi-
cit enregistré dans la compo-
sante humaine féminine dans
ce domaine.             R. C.

Les enseignantsLes enseignantsLes enseignantsLes enseignantsLes enseignants
universitaires reviennentuniversitaires reviennentuniversitaires reviennentuniversitaires reviennentuniversitaires reviennent

sur le logementsur le logementsur le logementsur le logementsur le logement
  La question de la distribution des
quotas de logements au profit des
enseignants universitaires a pous-
sé les représentants du syndicat de
cette corporation à monter au cré-
neau pour relancer ce dossier res-
té longtemps en instance. Et c’est
ainsi que jeudi dernier 18 décem-
bre, le syndicat national des ensei-
gnants universitaires (SNEU) a or-
ganisé un sit-in de protestation aux
pieds de la tour administrative de
l’université des Frères Mentouri de
Constantine et ils ont été reçus par
le nouveau secrétaire général de
l’université. Ce dernier leur a
avoué qu’il ne possède pas enco-
re toutes les données relatives à
ce dossier et leur a promis que
celui-ci sera traité avec leur colla-
boration pleine et entière. Les re-
présentants du SNEU ont été en-
suite reçus par le président de la
commission du logement de la wi-
laya au sein du pole universitaire
et qui se trouve être le recteur de
l’université des sciences islamiques
(USIC) M. Abdallah Boukhelkhal.
À la suite de ces contacts, le SNEU,
profitant des vacances universitai-
res, compte lancer un vaste mou-
vement de concertation parmi ses
membres et avec les instances lo-
cales de l’UGTA pour préparer ce
dossier pour la rentrée et préparer
aussi le renouvellement des instan-
ces du SNEU, nous a déclaré hier
M. Dib, secrétaire général de ce
syndicat au niveau de la wilaya.

Atelier de formationAtelier de formationAtelier de formationAtelier de formationAtelier de formation
pour les journalistespour les journalistespour les journalistespour les journalistespour les journalistes

  L’association des journalistes du
Constantinois (AJC) a organisé un
atelier de formation de journalis-
tes qui s’est déroulé jeudi 19 et Ven-
dredi 20 Décembre courant, dans
la nouvelle ville Ali Mendjeli. Cette
session de formation, la 3éme
qu’organise cette année cette jeu-
ne association corporative, a été
axée sur le traitement de l’informa-
tion économique avait pour objectif
de permettre aux participants d’af-
finer leurs compétences et de con-
solider leur formation dans le do-
maine des questions économiques.
La formation en question dispen-
sée dans cet atelier s’est articulée
sur plusieurs volets : comment trai-
ter une information économique,
comment faire une lecture de cette
information, comment couvrir une
conférence de presse axée sur ce
domaine et comment parvenir à
acquérir le lexique économique
et l’utiliser dans le traitement de
cette information et la rendre
compréhensible au lecteur.

Education : débutEducation : débutEducation : débutEducation : débutEducation : début
des cours de soutiendes cours de soutiendes cours de soutiendes cours de soutiendes cours de soutien

C’est les vacances aussi dans le sec-
teur de l’éducation nationale. Et
c’est aujourd’hui dimanche 21 dé-
cembre que vont être lancés les
cours de soutien et de rattrapage qui
seront organisés, selon les besoins,
dans les établissements scolaires
pour la préparation des examens de
la 6éme, du Bem et du Baccalau-
réat 2015. Et le directeur de l’édu-
cation de la wilaya est intervenu hier
pour expliquer l’organisation de ces
cours et indiquer que les chefs d’éta-
blissements concernés ont été ins-
truits à ce sujet.                      A. M.

Mendjeli. Et c’est Mme Bouhouche,
responsable de la communication,
qui nous a confirmé la coupure
opérée il y a dix jours dans cette
ville, «faute de règlement des rede-
vances d’une valeur totale de 2,1
milliards de centimes», a-t-elle sou-
tenu, avant de poursuivre en disant
que son entreprise a été mise dans
l’obligation de recourir à cette me-
sure extrême compte tenu de l’im-
portance de la somme due, du
manque à gagner qu’elle représen-
te pour la SDE, mais aussi suite aux
nombreuses mises en demeure
adressées à l’APC, lesquelles sont
restées toutes sans réponses.
  «Et l’éclairage public est à la char-
ge de la mairie», a précisé notre in-
terlocutrice. Et de saisir l’occasion
pour annoncer que la semaine pro-
chaine la SDE d’Ali Mendjeli, qui
couvre toutes les communes de la
wilaya, à l’exception de celle du
chef-lieu, va procéder à la coupu-
re du courant électrique dans
d’autres APC. Ceci dit, Mme Bou-
houche a évité de citer les noms
des APC qui seront concernées
par les prochaines coupures, se
contentant seulement de dire que
c’est pour les mêmes raisons de
non paiement des redevances de
consommation d’électricité.
  Pour terminer, rappelons que les
responsables de la SDE ont eu der-
nièrement l’occasion d’expliquer
cette mesure par la nouvelle politi-
que mise en application afin de ré-
cupérer les créances importantes
détenues sur les collectivités locales
et les entreprises publiques.

Des jeunes s'initient
à l'apiculture

tion du microcrédit (ANGEM) pour
se lancer dans cette activité, a ajou-
té la même source.
  Une vingtaine d’apiculteurs venus
des communes d’El Khroub, de
Constantine, d’Ibn Badis, de Ham-
ma Bouziane, d’Ouled Rahmoune
et d’Ain Abid participent à ce salon
marqué par une riche exposition du
produit de la ruche et de ses déri-
vés qui a drainé une foule nombreu-
se dès son inauguration.
  La manifestation qui se poursui-
vra jusqu’à mercredi prochain, vise,
notamment, à motiver les jeunes à
investir dans l’apiculture et à les in-
former sur les techniques modernes
de l’apiculture. M. Ali Boukebous,
un apiculteur de Bounouara (Ouled
Rahmoune), une localité connue
pour l’abondance et la qualité de sa
production de miel, a appelé à l’in-
tensification de ces sessions de for-
mation qui peuvent contribuer, se-
lon lui, à développer ce métier.
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CIRCUIT SAOURA
Aïn Sefra, Taghit, Beni Abbès, Béchar,

Visitez et Faire Visiter le Sud
à vos enfants

Du 25/12 au 30/12/2014
Contactez-nous à :

SVL SIDI EL HOUARI VOYAGES 
TEL : 041 41 59 24 -
FAX : 041 41 10 57

MOBILE : 0791 83 28 84

Entrepr ise  pr ivée  à  Hassi
Ameur  /  Oran recrute  :

- Des Licenciés ou T. Sup.
en Automatique,

Electromécanique,
Mécanique industrielle et Chimie

industrielle.
* Apte à travailler en service quart (3 x 8).
* Age maximum 35 ans.
* Expérience souhaitée. 

Envoyez CV avec photo à :
rh.direction@yahoo.fr

A vendre F3 Akid Lotfi
72 m². Acté. 5ème et dernier étage

à Résidence Nassim El Bahr ;
bloc fermé, sécurisé avec interphone
en face un petit jardin. Parking gardé.

2 façades.
Chauffage central, chauffe-bain.

Tél - Adsl. Citerne d’eau. Double porte.
Contact : Oran - Tél : 05 55 41 95 49

Grande Agence d'Architecture
et de Génie Civil
Recrute :

♦ Architectes.
♦ Ingénieurs GC.

♦ Ingénieurs ou TS VRD.
♦ Métreurs

♦ Dessinateurs Projeteurs
Envoyez CV au :

agencearchitecture14@gmail.com
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Mohamed Bensafi

Leur nombre était ré
duit, mais ils ont été

efficaces ! Ce sont de jeu-
nes bénévoles d’une cité
d’Aïn Témouchent qui
ont, tout récemment, dé-
cidé de prendre en mains
leur environnement. Ces
jeunes se sont investis
dans une campagne de
nettoyage, qui a succédé,
logiquement, aux derniè-
res intempéries qui ont
laissé une bonne partie de
la ville dans un décor in-
soutenable. Les équipes
des services de la voirie et
de la c irculat ion tra-
vaillaient, certes, sans re-
lâche pour déblayer les
différents axes routiers de
la vi l le envahis par la
boue, des pierres, des
troncs d’arbres et divers
détritus charriés par les
torrents. Mais cette mis-
sion était loin de se termi-

Bencherki Otsmane

Si de nombreux quartiers
des villes et villages de
la wilaya de Chlef con-

naissent des travaux d’aména-
gement, notamment, la pose
de canalisations de réseau
d’assainissement, d’eau pota-
ble, de câbles électrique, de
gaz de ville ou celui de télé-
phonie, et ce, au grand soula-
gement des habitants de ces
cités, il est regrettable de cons-
tater que la voirie n’est, tou-
jours, pas restaurée, à son état
initial, après l’achèvement
desdits travaux. Cette fois-ci,
ce sont les habitants du quar-
tier ‘Belhamri’, situé à la sor-
tie-est de la ville de Oued Fod-
da, distante d’une dizaine de
kilomètres du chef-lieu de wi-
laya qui l’ont appris, à leurs
dépens. En effet, ils viennent
de dénoncer les désagréments
auxquels ils sont confrontés
depuis que les entreprises en
charge de réalisation des tra-

Khaled Boumediene

Algérie Télécom pour
suit son déploiement

de la fibre optique sur le
territoire de la wilaya de
Tlemcen. Ainsi, après le
raccordement des localités
de Sebdou, Sidi Djilali,
Bouihi, El Abed, El Gor et
El Aricha, en câbles de fi-
bre optique, durant l’an-
née 2013, Algérie Télé-
com projette de réaliser la
pose de quelque 62 km de
câbles de même nature,
dans les localités monta-
gneuses de Khémis, Ouled
Moussa,  Ouled Larbi ,
Beni Bahdel, Taffessera,
Terny, Feraouana, Ahfir,
Tleta,  Diar Ayad, Ain
Ghoraba et AinFattah,
dans le but, entre autres
avantages, d’offrir une
connexion Internet à haut
débit. Dans cette optique,
le projet de modernisation
des équipements d’Algé-
rie Télécom nécessite la
pose de la fibre optique,
dans ces zones, au relief
accidenté, qui sont reliées
par des faisceaux hert-
ziens. «Nous projetons de
réaliser cette opération en
deux phases: la 1re de 14

El-Houari Dilmi

Menacée de disparition, la
gazelle du Cuvier, espè-

ce rare, a fait l’objet d’une
journée d’étude, jeudi à Tia-
ret, pour sensibiliser sur la
nécessité impérieuse de sau-
vegarder cette espèce, plus
que jamais en danger.
   En effet, organisée à l’initia-
tive de l’Association de déve-
loppement des montagnes
(ADAM), en collaboration
avec la Conservation des fo-
rêts, la direction de l’Environ-
nement et la Chambre de
l’Agriculture, la journée d’étu-
de s’est intéressée à cette es-
pèce rare, représentée par ce
mammifère de la famille des

E. H. D.

La ministre-déléguée auprès
du ministre du Tourisme et

de l’Artisanat, chargée de l’Ar-
tisanat, Mme Aïcha Tagabou,
était, jeudi, à Tiaret où elle a
inspecté la Centrale d’achat de
laine de Sougueur, avant d’as-
sister à la présentation du pro-
jet portant sur la réalisation
d’un Centre d’artisanat, dans
la même commune.
   Au chef-lieu de wilaya, le
membre du gouvernement
s’est rendu à la Maison de l’Ar-

Mohamed Bensafi

C’est une première, à
Aïn Témouchent.

L’équitation qui n’a jamais
été pratiquée dans cette
région comme activité
touristique ou sportive,
proprement dite, pourrait
connaître, à l’avenir, un
intérêt particulier.
   Et pour cause, le pre-
mier club hippique té-
mouchentois devrait voir
le jour à M’Saïd, une com-
mune côtière, située à 20
km, au nord-est du chef-
lieu de la wilaya, AïnTé-
mouchent. C’est à l’initia-

TLEMCEN
Algérie Télécom poursuit

le déploiement de la fibre optique
km est en voie de lance-
ment et concerne l’axe
Tlemcen-Beni Bahdel, dès
le mois de janvier pro-
chain, la 2ème de 48 km
touchera le reste des loca-
lités du sud de la wilaya »,
a affirmé le directeur opé-
rationnel des Télécommu-
nications de Tlemcen,
Djelloul Boughendja, lors
d’une brève entrevue ac-
cordée à notre journal.
   La pose de la fibre opti-
que, dans ces régions,
prévoit, selon le même
responsable, la moderni-
sation des équipements
d’Algérie Télécom, à sa-
voir: la 4G LTE (Long Ter-
me Evolution) et le lance-
ment du réseau Msan
(Mult iser vices Access
Node), et par la suite, la
mise en place d’équipe-
ments de nouvelle techno-
logie pour le haut débit.
«La pose des câbles de la
fibre optique sera effectuée
suivant de nouvelles tech-
niques par des machines
spéciales permettant une
meilleure remise en état
de la route et des terrains
creusés», a-t-il ajouté.
   Le directeur opération-
nel a, également, souli-

gné, que près de 1100
particuliers ont pu acqué-
rir les modems 4G LTE,
permettant une connexion
Internet à haut débit, de-
puis son lancement le
mois de septembre 2014.
   Les habitants des villes
de Remchi, Ghazaouet,
Nedroma, Maghnia, Man-
sourah, Chetouane et
Tlemcen (qui sont couver-
tes par des antennes
d’émission), peuvent ac-
quérir cette technologie de
la 4G LTE dans leurs villes
respectives. Rappelons,
dans ce cadre, qu’Algérie
Télécom est le 1er opérateur,
à commercialiser la 4G LTE,
en Afrique du Nord, et le
2ème à l’échelle africaine,
après l’Afrique du Sud.
   A noter, que la 1re phase
de ce projet a été lancée, le
mois de mai dernier. Elle
consiste à offrir le service
aux clients professionnels.
Aujourd’hui, Algérie Télé-
com envisage, entre autres,
de généraliser cette techno-
logie même dans les zones
rurales et éloignées, pour
permettre un accès à l’Inter-
net, à tous les citoyens, à
partir d’un téléphone sans
fil, en mode fixe.

AÏN TÉMOUCHENT
Des jeunes bénévoles nettoient

un quartier
ner et nécessitait du temps
et des moyens efficaces.
Les jeunes ont, alors, or-
ganisé une action de vo-
lontariat pour leur « don-
ner » un coup de main. Ils
ont ciblé les grands et lar-
ges escaliers, non loin de
la gare ferroviaire. Ces
lieux, situés en plein cen-
tre-ville, malgré leur proxi-
mité des établissements
administratifs, étaient res-
tés obstrués par endroits
par divers tout-venant
(gravats, boues, pierres,
bouteilles en plastique....)
charriés par les eaux plu-
viales. Certains de ces jeu-
nes ont dû, même, mettre
la main dans la poche
pour l’achat du matériel
nécessaire pour l’entretien
(sacs poubelles, balais…).
Munis de bêches et de
fourches, ils se sont atta-
qués aux déchets et autres
détritus qui parsemaient
les espaces et qui défigu-

raient les lieux. Tout a été
dégagé et ramassé.
   Armés aussi d’une bon-
ne volonté et de la béné-
diction des habitants de la
cité, Amine, Mokhtar, Ya-
mina, Yasmine et d’autres
bénévoles ont, d’un clic,
changé le paysage. Ils se
sont, ainsi attelés, à re-
mettre les lieux dans leur
état initial, voire meilleur.
Ils ont même passé quel-
ques coups de peinture
sur les balustrades.
   Ce genre d’opération
sera répété, à chaque fois,
que la cité a besoin d’un
brin de toilette. «On ne
doit pas baisser les bras
sinon nos efforts auraient
été vains», nous ont-ils
déclaré.
   D’ailleurs, certains de
ces bénévoles comptent
créer une association éco-
logique pour l’entretien de
la cité et l’embellissement
du cadre de vie.

M’SAÏD
Un club hippique,

un projet ambitieux
tive d’un homme du ter-
roir, un éleveur de che-
vaux, que la création de
ce club devra être rendue
possible.
   Le club ou plutôt l’écu-
rie est, aujourd’hui, com-
posée d’une quarantaine
de chevaux ou poneys,
peut-être pas tous des
purs-sangs arabes, mais
surtout des poulains nés
dans le village.
  Les chevaux por tent
tous un nom. Le porteur
de cette idée vise plus loin
et plus haut. Dans l’avenir,
il compte mettre en place un
centre équestre et organi-

ser des balades à cheval
ou poneys ainsi que des
animations équestres.
  Le projet, ambitieux et
unique, en son genre,
n’est pas facile à réaliser,
d’autant plus, que la cul-
ture de l’équitation fait
défaut chez nous, particu-
lièrement dans la région.
Le fondateur aurait déjà
reçu le soutien d’un par-
tenaire pour lancer ce pôle
de développement touris-
tique. Le porteur du pro-
jet a souligné devoir pen-
ser d’abord à la formation
de garçons d’écurie et gui-
des touristiques.

OUED FODDA
Voirie non-remise en état

 après travaux:
vers des sanctions

vaux d’adduction d’eau pota-
ble et de pose du réseau d’as-
sainissement « ont plié baga-
ges » sans crier gare, laissant,
derrière elles, une chaussée
défoncée, jonchée de gravats
et autres matériaux. Cette si-
tuation rend, évidemment, la
circulation automobile ou pié-
tonnière difficile, particulière-
ment en temps pluvieux; la
chaussée devenant impratica-
ble causant des désagréments
tant pour les écoliers que, car-
rément pour tous les habitants
du quartier. Voilà bientôt une
année se plaint Lyes, un re-
traité de l’Education que «les
travaux ont été achevés et la
voirie n’est toujours pas restau-
rée, malgré nos réclamations
auprès du maire de la ville ».
Un  médecin exerçant dans ce
quartier dira « ne pas compren-
dre pourquoi les entreprises en
charge des différents projets ne
sont pas astreintes de restituer
la chaussée et les trottoirs tels
qu’ils étaient auparavant ». Un

autre habitant exacerbé par
cette situation finira par lâ-
cher: « faut-il recourir aux
méthodes extrêmes pour se
faire entendre ». Ce dernier
faisait allusion à une éventuel-
le protestation «plus agitée »,
une manière très à la mode,
actuellement, et qui porte, as-
sez fréquemment, ses fruits.
Cependant il faut reconnaître
que, récemment le wali a exi-
gé des services techniques  de
ne pas honorer les factures des
entreprises de réalisation, si
elles ne respectent pas la ré-
glementation en vigueur à sa-
voir la restauration des lieux
après l’exécution et l’achève-
ment de tous les travaux.
   Plus menaçant, lors de sa
dernière visite, dans la com-
mune de Oued Fodda, le wali
a indiqué que les gestionnai-
res de réseaux qui omettent la
réfection des tronçons rou-
tiers, après des travaux, peu-
vent faire l’objet, à titre per-
sonnel, de sanctions sévères.

TIARET
La gazelle du Cuvier, une espèce à protéger

bovidés qui évolue en petits
groupes de trois à cinq indivi-
dus et parfois jusqu’à huit,
dans le nord de la wilaya de
Tiaret. Les zones de montagne
et les plateaux désertiques
pierreux constituent le milieu
naturel le plus favorable de la
gazelle du Cuvier appelée éga-
lement la gazelle de « monta-
gne ». D’un poids variant en-
tre 15 et 35 kg et d’une lon-
gueur de 95 à 115 cm, au gar-
rot et d’une hauteur de 60 à
70 cm, ce mammifère fait par-
tie des animaux non domesti-
ques, protégés par la loi 04/
07 du 14 août 2004, relative
à la chasse des animaux non
domestiques et le décret exé-
cutif 83/509 du 20.08.1983

portant protection des espèces
animales non domestiques.
La journée d’étude s’est, éga-
lement, intéressée à l’oléicul-
ture, son entretien et son trai-
tement, présenté par un repré-
sentant de l’Institut technique
de l’arboriculture fruitière et
de la vigne. Les perspectives
du figuier de Barbarie et l’ex-
périence réussie de sa culture
dans la wilaya de Souk Ahras,
la faune et la flore dans la fo-
rêt des cèdres, dans la com-
mune de Theniet El Had, (wi-
laya de Tissemsilt), ont été les
autres thèmes débattus, lors
de cette journée d’étude, clô-
turée par une visite guidée
dans une oliveraie, des envi-
rons de Tiaret.

Les métiers de l’Artisanat à encourager
tisanat, avant de se rendre au
Haras national de Chaou-
chaoua (jumenterie) où elle a
visité les ateliers de sellerie et
de ferronnerie : deux métiers
liés au noble équidé, jalouse-
ment gardés dans cette région
du pays. Dans l’après-midi, la
ministre-déléguée, chargée de
l’Artisanat s’est rendue dans la
daïra de Ksar Chellala, où elle
a visité l’unité de fabrication du
tapis traditionnel, parmi les
plus anciens de tout le pays.
Sur place, Aïcha Tagabou a
tenu à encourager les jeunes

de la région, à investir dans ce
créneau,  dans le cadre des
dispositifs d’emploi de jeunes.
Elle a, également, encouragé
les autorités locales à la créa-
tion d’unités de lavage de la
laine, de filage et de confec-
tion du tapis, véritable symbole
de la culture de cette région
dans la perspective de contri-
buer à la résorption du chôma-
ge et la préservation de ce
métier, en réduisant les coûts
de production du tapis tradi-
tionnel et la qualité des pro-
duits artisanaux.
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Si la mouche de Socrate volait du côté de la Silicon Valley, le nombre de chevaux paresseux auxquels
s’attaquer lui laisserait l’embarras du choix. Les citoyens de la célèbre technopole semblent en effet avoir négligé
combien la perception du monde extérieur à leur égard a désormais changé, et cela de manière radicale. Autrefois
universellement reconnu comme le berceau de l’innovation, le premier pôle technologique mondial est aujourd’hui
de plus en plus considéré avec suspicion et amertume.

LONDRES –

ien entendu, la Silicon Valley continue de
susciter l’admiration, en tant que source
d’inventivité et de destruction créatrice.

Néanmoins, beaucoup lui reprochent aujourd’hui
d’avoir perdu tout sens de l’éthique. Face à la mul-
tiplication des épisodes de négligence en matière
de confidentialité des données, à l’irrespect ma-
nifeste de la dignité des moins fortunés, et sur
fond de sentiment croissant selon lequel les en-
treprises technologiques imposeraient leur feuille de
route au reste du monde, le mécontentement et la
désillusion ne cessent de s’accentuer.
D’un œil extérieur, le monde voit ces entreprises agir
comme si tout leur était permis – celles-ci con-
tournant par exemple les réglementations loca-
les dans le cadre de leur expansion au sein de
villes des quatre coins du globe, de Berlin à Rio
de Janeiro. Tout à fait confiantes dans la puis-
sance de leurs connaissances et compétences, ces
entreprises sont convaincues de mener l’huma-
nité sur le chemin de la Vérité. Si cette présomp-
tueuse certitude ne date pas d’hier – après tout,
les États-Unis se sont construits sur le zèle mis-
sionnaire – c’est en revanche le cas de l’arrogan-
ce éthique dont elles font preuve aujourd’hui.
Certes, toutes les entreprises technologiques ne
sauraient être considérées dans le même panier.
Pour autant, l’actuelle recrudescence d’impor-
tants scandales vient mettre à mal la réputation
du secteur tout entier, y compris celle d’entrepri-
ses faisant preuve de maturité et de respect des lois,
contrairement au reste de la Silicon Valley qui ap-
paraît aux yeux du monde comme une chambre de
réverbération de l’autosuffisance.
Les différents scandales sont désormais légion.
L’application Uber, service d’auto-partage critiqué
pour sa démarche de hausse des prix en périodes
de pic de la demande, ainsi que pour avoir menacé
plusieurs journalistes à l’initiative d’articles de cri-

tique, a été interdite en Espagne, aux Pays-Bas, en
Thaïlande, ainsi que dans deux villes indiennes à
ce jour, parmi lesquelles New Delhi (après qu’un
conducteur ait été accusé de viol sur sa passagè-
re). Antérieurement à ces épisodes avait eu lieu
la révélation selon laquelle les photos que parta-
gent les utilisateurs de Snapchat pourraient en
fin de compte ne pas être effacées, comme cela
avait pourtant été promis. Au mois d’août, les
autorités brésiliennes ont interdit l’application de
réseau social Secret, après que l’entreprise ait
échoué à résoudre certaines problématiques de
cyberintimidation, Israël envisageant également
son interdiction. Et la liste ne s’arrête pas là.
La Silicon Valley risque aujourd’hui de soulever de
violentes réactions, que nul n’a intérêt à voir se pro-
duire. Les acteurs de la technopole s’inscrivent de
plus en plus en décalage avec les attentes de l’opi-
nion publique en termes d’éthique et de comporte-
ments responsables. S’ils échouent à faire émerger
de nouvelles idées et à concevoir de nouvelles ap-
proches, les difficultés auxquelles ils sont confron-
tés ne cesseront de se multiplier.

L’un des remèdes à cette situation pourrait rési-
der dans l’apport de sang neuf. La réussite de la

Silicon Valley découle en grande partie de réseaux
étroits – composés d’individus ayant su prospérer
et se soutenir les uns les autres. L’histoire démontre
néanmoins combien ce type de structure est égale-
ment susceptible de succomber des suites d’une in-
novation étouffante. À l’instar des espèces anima-
les, les organisations s’exposent à la fragilité, à la
consanguinité, et en fin de compte à l’agonie, lors-
qu’elles se refusent à la diversité.
L’une des caractéristiques les plus apparentes de la
Silicon Valley des derniers mois réside en effet dans
l’extrême déséquilibre des sexes et des origines eth-
niques que présentent plusieurs grandes entrepri-
ses technologiques telles que Apple, Google, Face-
book et Twitter. Bien que nul ne semble s’en offus-
quer, il apparaît évident que les choses doivent chan-
ger. On s’attendrait en effet à ce qu’une place mon-
diale aussi fière de sa capacité à innover et à agir de
manière différente se distingue également par son
comportement autour de ces questions.
Il convient par-dessus tout de soulever la question

du statu quo, et de le mettre au défi. L’indépendan-
ce de la pensée et des actes est une composante in-
dispensable à toute entreprise désireuse de fonction-
ner, de bâtir des œuvres durables, ainsi que de con-
tribuer à la prospérité et à la croissance économi-
que. Dans l’Apologie de Platon, Socrate fait valoir
la nécessité pour l’individu d’examiner sa propre
vie – en procédant constamment à une autoréflexion
rigoureuse, ainsi qu’en soulevant des questions dif-
ficiles, hétérodoxes, et parfois contrariantes. Le sec-
teur actuel des technologies aurait tout intérêt à
adopter cette philosophie.
Aspect ironique, la démarche consistant à faire pré-
valoir le questionnement sur la raison – en inven-
tant ainsi des solutions radicalement nouvelles –  a
toujours constitué le modus operandi de la Silicon
Valley. Seulement voilà, cette approche s’est limi-
tée au niveau macroéconomique et à la résolution
de difficultés présentes ailleurs dans l’économie,
sans auto-examen quel qu’il soit.

Il est nécessaire que les acteurs de la Silicon Val-
ley commencent à appliquer sur eux-mêmes cet-

te compétence d’innovation qui les rend si fiers lors-
qu’il s’agit de «repousser les limites» de la techno-
logie. La seule manière d’évoluer consiste à s’adap-
ter aux nouvelles pressions environnementales, aux-
quelles la Silicon Valley est aujourd’hui confrontée
en nombre – et en grande partie en raison de son
propre comportement. À moins qu’elle ne se déci-
de à changer, la Silicon Valley court droit à sa perte.
S’il est un lieu au monde ayant démontré sa ca-
pacité à innover, c’est bien la Silicon Valley, et
c’est là la bonne nouvelle. Pour autant, il est dé-
sormais nécessaire que ses acteurs reconnaissent
qu’ils ne détiennent pas toutes les réponses ; mal-
heureusement, du moins jusqu’à présent, aucun
d’entre eux ne semble tout simplement admettre
l’existence d’un problème. Tels les «artisans» décrits
par Socrate, ceux-ci «excellant dans leur art de fa-
çon admirable, ils s’imaginent très bien savoir les
choses les plus importantes.»
Comme en avait conscience le maître de Platon – et
comme nous le rappellent les divers épisodes d’abus
de la part du secteur des technologies – le manque
de connaissance revêt bien des dangers.

Traduit de l’anglais par Martin Morel
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 u Liberia, 60% des marchés
sont désormais fermés ; en
Sierra Leone, un cinquième
seulement des 10 000 pa-

tients atteints du VIH qui suivent un trai-
tement antirétroviral en reçoit encore  ;
et le gouvernement de la Guinée fait état
d’un écart budgétaire de 220 millions $
provoqué par la crise.
   Si l’épisode n’est pas contenu sous
peu, on pourrait voir un recul de la
plupart des gains économiques et so-
ciaux réalisés depuis le retour de la
paix au Liberia et en Sierra Leone, et
depuis le début de la transition de la
Guinée vers la démocratie. Ces trois
pays demeurent fragilisés, divisés, et,
comme le révèle la crise actuelle, ex-
posés au moindre aléa. Dans une pers-
pective plus large, la crise que connaît
la région doit susciter les réflexions sur
la façon dont l’aide internationale vient
en appui au développement.

La principale source de la vulnérabi
lité de ces pays provient du manque

permanent d’investissements destinés à
améliorer le sort de leurs populations,
carence qui a d’ailleurs empêché les ci-
toyens ordinaires de ramasser les miet-
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Le développement au service
des peuples

L’importance première
de l’éducation secondaire

ans accès à l’éducation secondaire,
les enfants ont peu de chances
d’améliorer leur mode de vie et les
progrès accomplis par la communau-

té mondiale pourraient être ruinés. En septem-
bre, dans son discours devant la Clinton Glo-
bal Initiative, l’ancienne Secrétaire d’État des
États-Unis Hillary Rodham Clinton a reconnu
que le «manque d’éducation secondaire est un
frein aux aspirations de tant de filles et de leurs
familles. Ce manque porte atteinte à la prospé-
rité et à la stabilité dans le monde entier.»
  Hillary Clinton a annoncé une importante
initiative en coopération avec plus de 30 or-
ganismes, y compris la Fondation Master-
Card, Intel et Microsoft. Ce groupe a promis
plus de 600 millions de dollars sur cinq ans
pour permettre à 14 millions de filles de «sui-
vre les cours et de valider leur cursus pri-
maire et secondaire.» C’est un investissement
prudent. Outre les avantages évidents que
l’éducation peut fournir, une plus large ins-
cription dans les écoles secondaires offre des
avantages à tous les niveaux de la société.

Par exemple, obliger les filles à poursuivre
leurs études réduit le mariage des enfants.

Dans les pays en développement, une fille
sur sept est mariée à l’âge de 15. Près de la
moitié deviennent mères à l’âge de 18 ans.
Les filles qui poursuivent des études secon-
daires sont en revanche beaucoup moins sus-
ceptibles de se marier et d’avoir des enfants
avant d’atteindre l’âge adulte.
  Offrir une éducation secondaire aux filles ré-
duit également la taille de leurs familles et lors-
qu’elles deviennent mères, cela améliore la san-
té et les chances de survie de leurs enfants. Une
étude a montré que dans les pays en dévelop-
pement où une fille sur cinq a reçu une éduca-
tion secondaire, les femmes avaient en moyen-
ne plus de cinq enfants. Là où la moitié des

filles ont reçu une éducation secondaire, la
moyenne était de seulement trois enfants. La
mortalité de l’enfant et la mortalité infantile y
étaient aussi beaucoup plus faibles.

L’accès aux études secondaires peut stimu
ler également l’inscription dans les éco-

les primaires, réduisant ainsi la probabilité
que les parents gardent leurs enfants à la
maison pour travailler, ou comme c’est sou-
vent le cas avec les filles, pour aider aux tâ-
ches ménagères. Si les enfants n’ont pas

d’autre choix que de retourner à la ferme
après l’école primaire, alors à quoi bon les
envoyer à l’école ?

Un enseignement secondaire ne doit pas
coûter une fortune. Les pays pauvres

peuvent évoluer rapidement pour étendre les
possibilités de formation à un coût beaucoup
plus faible qu’on ne l’imagine généralement.
La plupart des écoles primaires de village
sont utilisées pour l’enseignement seulement
une petite partie du temps. Des modifica-

tions appropriées pourraient les transformer
en écoles secondaires pour partie chaque
jour, rapprochant ainsi l’enseignement se-
condaire des foyers pour enfants.

Pour les filles, un enseignement secondaire
plus proche de leur domicile aurait l’avan-

tage supplémentaire de réduire les risques
d’abus sexuels et de violence. Chaque année,
environ 60 millions de filles sont victimes
d’agressions sexuelles à l’école ou sur le che-
min de l’école. Employer des équipements plus
familiers et plus commodément placés pourrait
réduire cette barrière à l’assiduité.
  De même les bureaux de poste, les commis-
sariats de police et d’autres équipements
publics pourraient, avec des aménagements
modestes, fournir l’espace nécessaire pour
les écoles secondaires au moins une partie
de la journée. Des salles de classe modulai-
res, qui peuvent être construites rapidement
et à moindre coût, pourraient offrir des em-
plois locaux et compléter des installations
scolaires existantes.
 Des programmes aux États-Unis comme
“Teach for America” et “Teach for All” («En-
seigner pour l’Amérique» et «Enseigner pour
tous») peuvent servir de puissants nouveaux
modèles pour recruter les enseignants néces-
saires dans les nouvelles écoles secondaires.
L’espérance de vie augmente, mais les âges
de départ à la retraite restent souvent pro-
ches de la fin de la cinquantaine, ce qui im-
plique que les retraités pourraient être en-
couragés à devenir enseignants.

Les enseignants seront toujours essentiels
à la croissance et à la maturité des élè-

ves, mais les nouvelles technologies numé-
riques peuvent améliorer l’enseignement se-
condaire. Les ressources en ligne, comme la
Khan Academy, sont très prometteuses pour
fournir des résultats peu coûteux et impor-
tants dans l’éducation.
  Le monde se trouve à un carrefour. Les en-
treprises américaines font près de 7 milliards
de dollars de dons par an à des organismes
de santé mondiale, mais seulement 500 mil-
lions de dollars à l’éducation dans les pays
en développement. Pourtant les jeunes repré-
sentent le segment à la plus forte croissance
dans la population en développement dans
le monde. Sans éducation, ils pourraient de-
venir un fardeau sans précédent car leurs
sociétés vieillissent. Mais s’ils se dotent d’un
enseignement secondaire, ils seront alors en
mesure d’améliorer leur avenir et le nôtre.

Kamal Ahmad est président et PDG de la
Fondation de soutien à l’Université d’Asie
pour les femmes. Joel E. Cohen est profes-
seur de gestion des populations à l’Univer-
sité Rockefeller University et Columbia et
a codirigé l’ouvrage Educating All Children.
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tes de la croissance économique. Ainsi,
tandis que les économies de la Guinée,
du Liberia et de la Sierra Leone prenaient
le chemin de la croissance dans les dix
années avant l’épidémie Ebola – à des
taux annuels moyens respectifs de 2,8%,
10% et 8% – leurs populations n’ont pas
vu d’amélioration dans leur vie de tous
les jours. Plus de 65% des investisse-
ments directs étrangers ont été effectués
dans les secteurs miniers et forestiers,
réputés pour créer très peu d’emploi et
pour concentrer la richesse dans les
mains d’une infime minorité.

Aussi, même si les services en san
té au Liberia et en Sierra Leone se

sont améliorés après les guerres civi-
les, la qualité et la portée des soins
s’avèrent encore très inférieures aux
normes de l’Afrique de l’Ouest. Lors-
que le virus Ebola a frappé, le Liberia
ne comptait que 120 médecins pour
ses quatre millions de citoyens.
Si l’on ajoute au portrait, la prolifé-
ration des bidonvilles en milieu ur-
bain – où la Loi règne à moitié, où la
surpopulation sévit et où les condi-
tions sanitaires laissent à désirer –
on ne peut être surpris outre mesure

que ces pays aient eu de la difficulté
à contenir l’épidémie.

Le danger que le virus Ebola repré
sente dans ces trois pays va bien

au-delà des soins de santé. Dans toute
la région, l’historique des conflits et
des structures de gouvernance archaï-
ques ont suscité une vive méfiance à
l’égard des autorités gouvernementa-
les et des institutions de l’État, comme
l’indique l’Afrobaromètre de l’enquê-
te 2012. Car, en fait, ces pays ne dispo-
sent pas d’un contrat social établi, ce
qui est un obstacle majeur lorsqu’il
s’agit d’asseoir l’autorité politique et
d’assurer une régie efficiente.
  De plus, cet environnement a créé des
conditions fertiles à la dissémination de
théories fumeuses, comme quoi l’infec-
tion des populations est le fait d’un
complot du gouvernement et des tra-
vailleurs humanitaires. Beaucoup
d’autres nient l’existence même du vi-
rus Ebola, déclarant à tout venant que
c’est là une invention des gouverne-
ments dans le but de soutirer une man-
ne additionnelle – dont les populations
ne toucheront pas un sou – de la com-
munauté internationale.

NEW YORK – En ce moment même,
l’épidémie Ebola en Afrique de l’Ouest détruit
de nombreuses vies, elle décime des collectivités
et fait grandir le rang des orphelins à un rythme
inédit depuis la fin des guerres civiles sanglantes
que la région a connue il y a une dizaine d’années.a
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  Ces doutes et ces craintes amènent les
familles à cacher leurs morts et à suivre
les rites funéraires en pleine nuit, cer-
taines communautés allant jusqu’à s’at-
taquer aux agents des organismes de
santé publique. Tout cela rend extrême-
ment ardues les interventions pour en-
diguer la propagation du mal.
 Devant un virus si contagieux et mor-
tel avec des effets si dévastateurs sur
des sociétés démunies et fragmentées
qui se méfient des autorités, les procé-
dures sanitaires de base ne suffisent
plus. Pour arrêter l’épidémie Ebola ac-
tuelle et prévenir d’autres épidémies du
même genre, la seule façon est de s’at-
taquer aux faiblesses sociales et politi-
ques fondamentales qui ont permis au
virus de proliférer.

La clé est de mettre le bien-être des
populations en plein cœur des ini-

tiatives de développement, en investis-
sant davantage dans la santé, l’éduca-
tion et les autres services publics. Pa-
rallèlement, des efforts considérables
doivent être faits pour stimuler la créa-
tion d’emploi. Dotées d’une structure
d’aide fiable et de débouchés économi-
ques adéquats, les familles – et, par con-
séquent, les nations entières – devien-
nent plus résilientes.
  Les intervenants de première ligne
dans la lutte contre le virus Ebola – no-

Directeur du bureau régional de
l’Afrique du programme des Nations

Unies pour le développement* tamment le Programme des Nations
Unies pour le développement – ont
mobilisé les communautés contre cette
maladie, appuyant les équipes médica-
les et en aidant les survivants et les fa-
milles des personnes infectées à faire
face au drame. Même si ces interven-
tions sont plus qu’importantes, elles
doivent être étayées par une stratégie
de plus longue haleine pour renforcer
les défenses de ces pays fragiles.

Les interventions éradiqueront un
jour le virus Ebola, mais les faibles-

ses révélées par l’épidémie doivent re-
centrer les visées des responsables poli-
tiques. La démarche qui prédomine dans
la théorie du développement internatio-
nal mise surtout sur la croissance éco-
nomique et sur l’édification des institu-
tions publiques et néglige les questions
de progrès social. Or, la seule façon de
redonner du ressort aux sociétés et de la
confiance envers les institutions imper-
sonnelles consiste à donner les moyens
aux populations qui la constituent – ain-
si que le niveau de confiance – dont elles
ont besoin pour prospérer.

Traduit de l’anglais
par Pierre Castegnier

DACCA – Le monde a fait des progrès remarquables dans la prestation de
l’enseignement primaire aux enfants dans le monde entier. Dans les années
1960, moins de la moitié des enfants du monde en développement étaient
inscrits à l’école primaire. Aujourd’hui, plus de 90% sont inscrits.
Dans de nombreuses régions, une proportion plus élevée de filles que
les garçons s’inscrit à l’école primaire. Sans aucun doute, trop
d’enfants restent encore exclus de toute scolarisation dans des pays
comme le Nigéria et le Pakistan, mais le vrai problème réside dans
 ce qui se passe au terme des années de cursus primaire.

*Ancien commissaire européen aux
affaires étrangères, est Chancelier
de l’Université d’Oxford.



Résister à l’anti-progressisme
LONDRES -  Il est rare qu’un discours politique me sorte de ma routine. Mais c’est exactement

ce qui s’est passé cet été à la lecture d’un discours remarquable de Viktor Orbán, Premier
ministre de plus en plus autoritaire de Hongrie.

rbán attire rarement l’attention en
dehors de son propre pays. La der-
nière fois qu’il a commis un discours
aussi remarquable était il y a vingt

cinq ans ; il était alors un jeune homme inves-
tit dans la chute du communisme en Europe.
S’exprimant en juin 1989 aux deuxièmes obsè-
ques de Imre Nagy – leader du mouvement
anti-soviétique hongrois en 1956 – Orbán avait
fermement exigé le retrait des troupes soviéti-
ques du territoire hongrois.

Cet été, cependant, les arguments d’Orbán
étaient d’une toute autre nature. Son discours
en faveur de ce qu’il a appelé « l’état non-pro-
gressiste », proposait cinq exemples réussis de
« systèmes qui ne sont pas occidentaux, ni li-
béraux, ni des démocraties libérales, et peut-
être même pas des démocraties. » La Russie et
la Chine étaient citées parmi ces exemples.
Comme si le rideau de fer et les tanks qui ont
écrasé le gouvernement de Nagy – et le jeune
Orbán lui-même – n’avaient jamais existé.

La Russie et la Chine ne sont peut-être plus
communistes, mais elles sont certainement

anti-progressistes, et indubitablement non dé-
mocratiques. La Russie se situe quelque part
entre autoritarisme et totalitarisme ; et en dé-
pit de ses récents progrès économiques, la Chi-
ne, puissance asiatique montante, n’en reste pas
moins dans le même camp.

Les remarques d’Orbán, et l’annonce dans la
foulée de plusieurs plans visant à mettre en
œuvre sa vision d’un « état anti-progressiste »,

ont créé un choc. Comment peut-il proférer de
telles opinions en tant que dirigeant d’un état
membre de l’Union Européenne, laquelle rem-
plit les coffres de son gouvernement grâce à ses
subventions ?

La vérité est qu’Orbán se fait l’écho d’un ar-
gument de plus en plus répandu (même si géné-
ralement exprimé avec plus de délicatesse). Six
ans après le début de la crise financière mondia-
le, beaucoup commencent à poser des questions
inconfortables. Comment les démocraties libéra-
les peuvent-elles rester compétitives ? Les démo-
craties occidentales ont-elles perdu leur confian-
ce en elles et leur capacité à fournir une meilleu-
re vie à leurs citoyens ? Les Etats-Unis et l’Euro-
pe sont-ils en déclin, défaits, et s’alimentant des
gloires passées ?

Ce qu’Orbán qualifie de « démocraties libé-ra-
les, » les Etats-Unis et l’Europe, sont effective-

ment accablées de problèmes internes. Aux Etats-
Unis, une vie politique polarisée, des remanie-
ments de circonscriptions, et une constitution qui
semble plus dans le contrôle que dans les équili-
bres, ont empêché les réformes et laissé le pays
apparemment à la dérive dans des eaux houleu-
ses. La classe moyenne est sacrifiée, et les échecs
successifs à l’étranger ont découragé feu « la na-
tion indispensable » de supporter le fardeau de
son rôle de première puissance globale. L’Amé-
rique demeure indispensable ; hélas, elle a laissé
s’enraciner l’idée selon laquelle elle était inapte
au travail.

Dans ce même temps, l’Europe semble inca-
pable de maintenir le contrat social qui

soutenait le boom économique d’après-guerre.
L’économie du continent qui réussit le mieux,
l’Allemagne, insiste pour que ses partenaires

poursuivent son style de conservatisme bud-
gétaire, étouffant ainsi la croissance qui facili-
terait la mise en œuvre de réformes difficiles.

Dans un contexte où les démocraties mon-
diales les plus prospères sont obsédées par
leurs récents échecs, la politique internationa-
le dérive vers des perspectives au potentiel plus
dangereux. Une dissuasion sensée, de l’auda-
ce pour réformer les institutions internationa-
les, et une disposition à assumer les responsa-
bilités sont victimes du sens exagéré de l’Occi-
dent de l’échec et de l’impasse politique.

Et pourtant, à l’heure où les démocraties occi-
dentales semblent moins à même d’agir, il leur en
sera demandé toujours plus. Aucun des pays ci-
tés par Orbán dans son discours n’a proposé une
vision alternative de l’ordre mondial. Au contrai-
re, leurs problèmes internes menacent de passer
de l’incertitude au danger. La Russie devra se con-
fronter à l’impact d’un effondrement des prix du
pétrole sur sa pétro-économie. Les grandes entre-
prises réclament des aides publiques pour rester
à flot. Le rouble s’écroule totalement. L’hiver s’an-
nonce difficile à Moscou et à Saint Petersburg.

Même la croissance supersonique de la Chi-
ne commence à connaître des soubres-

sauts ; certains économistes, dont Larry Sum-
mers, prédisent que tout cela pourrait s’arrêter
brutalement. Quoiqu’il en soit, la route est dif-
ficile, les frictions se font plus nombreuses là
ou la politique se frotte à l’économie. Au ni-
veau national (notablement à Hong Kong) et à
l’étranger, la Chine donne l’impression que le
mot « compromis » n’existe pas en mandarin.

Les modèles politiques putatifs d’Orbán de-
viendront probablement d’autant plus retentis-
sants et nationalistes en politique étrangère, ne
serait-ce que pour tenter de préserver un sou-
tien national. Pour assurer la paix intérieure,
les dirigeants pointeront du doigt les ennemis
– réels ou imaginaires – aux frontières.

Les démocraties libérales du monde doivent
à nouveau retrouver confiance en elles. Elles
doivent faire la preuve que les remarques d’Or-
bán n’auront été rien de plus que de pompeu-
ses absurdités. Si nous voulons « la paix sur
terre et la compassion » promises dans les
chants de Noël, il nous faudra travailler bien
plus dur et avec confiance pour y parvenir.

Traduit de l’anglais par
Frédérique Destribats

Combler le retard technologique
de l’Inde

o

o

 Il est difficile d’ignorer le paradoxe que l’Inde, qui produit des solutions à nombre des plus
épineux problèmes en matière de technologies de l’information que les plus grandes sociétés internationales
doivent régler, est un pays qui a peu profité du progrès technologique. Heureusement pour les citoyens de
l’Inde, le Premier ministre Narendra Modi a l’intention de changer cet état de fait.

MUMBAI -

n constate également un retard
substantiel de l’Inde sur la Chine,

son homologue de l’Asie émergen-
te, car pendant que la Chine a créé le

plus grand bazar en ligne du monde et est de-
venue à la pointe des énergies renouvelables,
l’Inde a à peine commencé à explorer le poten-
tiel du commerce électronique ; les outils infor-
matiques demeurant hors de portée de millions
de petites et moyennes entreprises ; et la plu-
part des citoyens n’ont toujours pas accès à
l’économie numérique.

Pour mettre l’Inde à niveau, le gouvernement
de Modi a annoncé en août, une initiative nu-
mérique nationale : 1 130 milliards de roupies
(19 mill iards $) en investissement pour
assurer la distribution de communications à
large bande à 250 000 petites agglomérations,
l’accès universel aux communications mobiles,
le développement des services publics en ligne
et la prestation par des moyens électroniques
de toute sorte de services de base. Il va sans
dire que ces développements feront beaucoup
pour faire progresser les projets de l’Inde en
matière de prestation électronique des services
gouvernementaux.

Les trajectoires technologiques viennent
épauler la cause de Modi. La baisse rapide des
coûts et une hausse des capacités productives
d’un éventail de technologies numériques –
notamment la mobilité Internet, l’infonuagique
et les systèmes experts – rend l’adoption à gran-
de échelle une possibilité bien réelle dans la

prochaine décennie, même dans un pays rela-
tivement dépourvu de moyens comme l’Inde.

Ces technologies numériques – jumelées aux
progrès de la génomique (venant en appui à l’in-
novation en agriculture et en médecine) et des
énergies non conventionnelles (éolien, solaire, pé-
trole et gaz de schiste) – permettront l’intégration
financière de centaines de millions d’Indiens et
éventuellement de redéfinir les modes de presta-
tion des services comme l’enseignement, l’aide
alimentaire et la santé. Les études du McKin-
sey Global Institute indiquent que, d’ici 2025,
ces facteurs devraient ajouter de 550 à
$1000 milliards $ au revenu annuel de l’Inde.

Les gains se répartiraient sur divers secteurs,
même ceux qui ont des niveaux actuels peu

élevés d’adoption technologique. Des applica-
tions actuelles en agriculture, en santé, en édu-
cation et en infrastructures peuvent contribuer
collectivement 160 à 280 milliards $ au PIB an-
nuel – et, plus important encore, donne de nou-
velles possibilités aux Indiens ordinaires.

En effet, des innovations dans le monde de
l’enseignement – comme l’apprentissage adap-
tatif et la téléformation – permettraient ainsi à
24 millions de travailleurs de recevoir plus
d’années de formation afin de trouver des em-
plois mieux rémunérés.

Les services financiers mobiles donneront
accès au système financier à 300 millions d’In-
diens, leur permettant d’établir un dossier de
crédit. Et l’agriculture de précision – qui utili-
se des systèmes d’information et de données
géographiques pour guider la transplantation,
l’irrigation et d’autres activités – permet à
90 millions d’exploitants agricoles d’accroître
leurs récoltes et d’en réduire les pertes, grâce à
l’accès à des données de marché actualisées qui
gonfleront leurs revenus.

De plus, près de 400 millions d’Indiens dans
des zones rurales moins nanties peuvent main-

tenant avoir accès à de meilleurs soins de san-
té dans des cliniques sur sites, où le personnel
médical peur émettre un diagnostic et traiter
certaines maladies mineures à l’aide d’outils
économiques de diagnostic, des logiciels
spécialisés et des liaisons électroniques avec les
médecins. Finalement, en utilisant des proces-
sus numériques pour les services publics,
comme les programmes d’aide alimentaire aux
populations démunies, L’Inde pourrait élimi-
ner les fuites qui détournent, selon nos estima-
tions, la moitié des aliments destinés aux
gens dans le besoin.

Pour que l’Inde puisse tirer tout le potentiel
de ces technologies, il faudra qu’elle abatte les
obstacles à leur adoption. L’indice Kinsey qui
recense les obstacles à l’égard de l’Internet pour
25 pays classe l’Inde dans la grappe (ainsi
que l’Égypte, l’Indonésie, la Thaïlande et les
Philippines) caractérisée par des obstacles
plus ou moins élevés dans les quatre princi-
paux domaines suivants : les infrastructures,
l’accessibilité, les mesures d’intéressement in-
centives et les capacités.

Même avec les prix peu élevés des appa
reils et les forfaits de données par rap-

port aux autres pays, l’accès Internet dans l’In-
de demeure hors de portée de près d’un mil-
liard de personnes. Par ailleurs, la couverture
de réseau et les infrastructures périphériques
demeurent inadéquates, particulièrement dans
les zones rurales. Et, même si 48 % des Indiens
urbains ont des connaissances informatiques,
seulement 14 % des Indiens savent utiliser un
ordinateur de façon efficace.

Les instances indiennes devraient collaborer
avec le secteur technologique du pays et
d’autres intervenants du secteur privé pour ap-
pliquer des mesures qui faciliteraient l’adop-
tion de technologies. Des mesures qui compren-
nent des investissements soutenus dans des ré-

seaux nationaux d’interconnexion, établisse-
ment des normes d’interopérabilité et la mise
en place d’un environnement propice pour les
appareils à bas coûts.

Afin de stimuler le développement de pres
tation des services en ligne, les autorités

doivent aussi s’attaquer à des obstacles plus gé-
néraux envers l’entrepreneuriat, comme les
procédures laborieuses de l’Inde lorsqu’il s’agit
de lancer de nouvelles entreprises. Qui plus est,
comme l’expérience du secteur de la télépho-
nie mobile de l’Inde le démontre nettement,
l’intensification pour le maximum d’impact né-
cessite plus que des entreprises innovatrices ;
elle exige aussi un cadre réglementaire carac-
térisé par une approche libérale envers les prix,
la fabrication et la distribution.

Pour faire durer les avantages de l’adoption
de technologies et de l’innovation, il est essen-
tiel de maintenir les investissements et d’en
compenser les effets perturbateurs. Par exem-
ple, l’automatisation des métiers du savoir –
les logiciels et les systèmes qui sont de plus en
plus capables d’effectuer des tâches humaines
qui requièrent le jugement – pourrait faire dis-
paraître de 19 à 29 millions d’emplois d’ici
2025. Les technologies permettront cependant
de créer de nouveaux emplois – parfois
meilleurs – pour remplacer ceux qui sont dis-
parus, mais seulement si les réseaux d’ensei-
gnement et de formation de l’Inde préparent
la main-d’œuvre adéquatement.

Grâce à une planification avisée, une colla-
boration féconde entre les institutions publi-
ques et privées et à une bonne exécution, les
autorités publiques de l’Inde peuvent dégager
la voie au progrès technologique. Les avanta-
ges sociaux et économiques d’une stratégie
porteuse ne sauraient être surestimés.

Traduit de l’anglais par Pierre Castegnier

*Président  de l’organisme
Global Research Alliance et président de la Fondation
nationale en innovation de l’Inde.  **Associé principal

au McKinsey Global Institute.
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Par El-Guellil

El yed fel yedCeux qui descendent souvent
les marches du temps vous
le diront .  Une  rk i za  es t
utile pour se donner plus de

force. Il est souvent utile, surtout
pour les faibles, de s’agripper à la
rampe. Ceux qui ont eu l’occasion
d’escalader les monts de la vie vous
le confirmeront. Jusque-là, tout va
bien et ce n’est que chose normale,
car, quoi qu’on dise et quoi qu’on
fasse, on a toujours besoin d’appui,
surtout lorsqu’on veut grimper plus
haut ou descendre sans dégringoler.
La tkerkiba peut être fatale.
   Avec l’avènement de la démocra-
tie, la première chose à laquelle il
nous a été donné de penser fut jus-
tement la rampe et, à coups d’orga-
nisation, de mesures répressives, de
lois, de déballage sur la voie publi-
que et d’emballage dans les ateliers
de la république, nous avons fini par

enlever la plupart des rampes à la
plupart des escaliers et des escala-

tors. Mais peine perdue, car les ma-
lins continuent toujours à grimper.
Ils continuent toujours à s’agripper.
Et comble de l’ironie, ils semblent
monter plus vite. El yed fel yed.
   Ils évitent les ascenseurs. Pour
qu’ils n’aient pas, un jour, à les ren-
voyer…, pourtant, ça continue à
monter. Leur méthode? Msakhit, ya
bni, msakhit !... Ils ont tous de pe-
tits bâtonnets à la main et, selon les
circonstances, ils y accrochent un
petit drapeau parfois rouge, parfois
vert, parfois blanc, parfois noir. Ils
préfèrent, pour leur part, le gris. Car
plus assorti à leurs costumes. Quand
ça chauffe, c’est un drapeau arc-en-
ciel qu’ils affichent, histoire de faire
plaisir à tout le monde. Ils attendront
de voir la direction du vent pour
brandir le bon drapeau. Au bon mo-
ment. Sinon darbak car. Ils revien-
nent à la rampe…, ça rampe…

Les habitants de la rue des
 Jardins, particulièrement

ceux de l’immeuble en ruine
sis au N°43, ne savent plus à
quel saint se vouer face au
danger qui les guette. Hier, un
effondrement partiel s’est pro-
duit dans cette bâtisse occu-
pée par trois familles. Toute-
fois, le danger persiste, selon
les sinistrés, puisque des vibra-
tions sont enregistrées chaque
jour à cause des travaux en-
gagés sur la voie. Nous avons
peur que l’immeuble s’écrou-
le sous le poids des travaux,
clament-ils. Ce projet visant à
la réhabilitation du réseau
d’assainissement, selon les fa-
milles, fait craindre le pire aux
familles qui ont tenu à alerter
les pouvoirs publics sur le dan-
ger qui les guette. Pire enco-
re, cette bâtisse est mitoyenne
à une autre en état de ruine et
inoccupée,  ce qui augmente,
selon eux, le danger. En ti-
rant  la sonnette d’alarme sur
les conséquences de tels tra-
vaux, les familles ont appelé
le wali d’Oran pour que des
mesures soient prises afin
d’éviter l’irréparable, comme
ce fut le cas il y a quelques
années dans le quartier de
Gambetta. Le drame du quar-
tier Carteaux et qui a fait qua-
tre morts, les parents et leurs
deux enfants, hante toujours
l’esprit des occupants. Ces
derniers sont en possession
d’un rapport du CTC classant
leur bâtisse dans la catégorie
rouge. Pour rappel, trois per-

Oran, par sa position géo-
graphique, a déjà été ex-

posée à de terribles inonda-
tions. Si certaines régions
comme Sidi Chahmi sont
d’autant plus concernées, tout
le territoire peut être sensible
à ce genre de catastrophes
naturelles. Ces inondations
sont les catastrophes naturel-
les les plus fréquentes et les
plus destructrices qui provo-
quent d’importants dégâts hu-
mains et matériels. La protec-
tion de certaines communes
contre les inondations est l’une
des priorités du secteur de
l’hydraulique à Oran. Dans ce
cadre, la Société des eaux et
de l’assainissement d’Oran
vient d’élaborer un schéma
directeur contre les inonda-
tions. Le schéma vise   à iden-
tifier les zones à risques et les
mesures à prendre. Dans ce
cadre, d’importants projets de
rénovation et de réhabilitation
de réseaux d’assainissement et
des eaux pluviales ont été lan-
cés.  Parmi les communes tou-
chées par ces projets, on cité
celles de Sidi Chahmi et  El
Braya.  Pour rappel, trois zo-
nes inondables se trouvant
dans les communes d’Oued
Tlélat, El Mouhgoun et Bir El
Djir, entre autres, ont été iden-
tifiées par la Protection civile.
Les mêmes services indiquent
que le risque des inondations
est dû au facteur humain, sur-
tout lorsqu’il s’agit des cons-
tructions érigées aux abords

Des travaux sur la chaussée
font craindre le pire

Effondrement partiel
à la rue des Jardins

des oueds et à l’obstruction de
leurs lits, ce qui provoque le
débordement des eaux et, par
la suite, des inondations. Dans
ce cadre, la direction de l’hy-
draulique et des ressources en
eau va lancer un grand projet
de  protection des centres de
Hassi Mefsoukh et Sidi Maa-
rouf contre les inondations. Un
avis d’appel d’offres a été lan-
cé pour sélectionner une en-
treprise qui va concrétiser ce
projet, ayant pour objectifs la
protection et la fixation de la
population, la préservation
des infrastructures (routes,
ouvrages hydrauliques, électri-
ques…) ainsi que la sauvegar-
de des terres agricoles et leur
valorisation.  Cette action est
très attendue par les habitants
de ces localités. En effet, des
citoyens habitant à quelques
mètres seulement de l’oued  à
Sidi Maarouf sont menacés
par les crues. Ces derniers
ont, à maintes reprises, lancé
un cri de détresse aux autori-
tés locales pour trouver une
solution à ce problème. Selon
certains d’entre eux,  «à cha-
que averse, l’oued déborde et
notre quartier se transforme
en grand bassin. L’oued dé-
gage des odeurs nauséabon-
des qui menacent notre san-
té et celle de nos enfants. Ces
derniers et à cause du débor-
dement de l’oued sont con-
traints de manquer leur
cours», affirment-ils.

J. B.

Pour identifier les zones à risques
Le schéma directeur contre

les inondations achevé

sonnes ont été gravement
blessées la semaine dernière
suite à un effondrement par-
tiel d’un immeuble situé au 3
rue des Vallées au secteur ur-
bain Sidi El Houari. L’effon-
drement s’est produit dans la
matinée lorsque le plafond
d’une chambre située au troi-
sième étage a cédé. Les mor-
ceaux de béton sont tombés
sur une chambre située juste
en bas au deuxième étage.
Bilan : deux femmes âgées de
38 et 48 ans et un homme âgé
de 37 ans ont été victimes de
fractures. Ils ont été transférés
vers les urgences de l’hôpital
d’Oran. Suite à ce drame, le
wali d’Oran a décidé de relo-
ger les familles qui occupent
cette bâtisse. Ainsi, selon les
services de la wilaya, il s’agit
d’un immeuble menaçant rui-
ne qui a été évacué en 2000
et ces occupants relogés. Mais
faute d’avoir été démoli, il a
été de nouveau investi par
d’autres familles. Ces derniè-
res ont été prises en charge par
les services de la wilaya et re-
logées dans des appartements
à Oued Tlélat. Le wali a aussi
décidé de démolir la bâtisse
dans l’immédiat pour éviter
qu’elle ne soit de nouveau
squattée. Notons que deux
autres effondrements partiels
se sont produits dans la même
journée aux immeubles n°5 et
8 à la rue Ibn Tachfine au
quartier Sidi El Houari, mais
sans faire de victimes.

K. A.

J. Boukraâ

Près de 40 familles, qui occupent ac-
tuellement une partie de l’espace du
palais du Bey, seront relogées. Ces

squatteurs, qui occupent ce monument his-
torique depuis près de 30 ans, seront relo-
gés parallèlement aux travaux de restaura-
tion prévus. Ces familles occupent depuis
plusieurs années la partie stratégique du pa-
lais du Bey d’Oran, à savoir l’accès princi-
pal. Les services locaux sont décidés, sem-
ble-t-il, à sauver ce riche héritage ottoman
de la dégradation. Le wali d’Oran, Abdel-
ghani Zaalane, a déclaré, à ce propos, que 
ces familles seront délogées une fois les tra-
vaux entamés. «Il ne sert à rien de les délo-
ger actuellement, car auquel cas, le site sera
squatté par d’autres familles». Le palais du

Elles occupent une partie du palais du Bey

Vers le relogement
d’une quarantaine de familles

Bey est ce joyau architectural inédit qui a
reçu les plus grands dignitaires arabes et
européens. Le château, séparant l’actuel
centre-ville et l’ancienne ville d’Oran, a été
construit sur une façade militairement stra-
tégique, donnant en même temps une vue
imprenable sur la mer (le port d’Oran) et le
jardin appelé Promenade de Létang. Le
palais est lié à plusieurs quartiers de la ville
via plusieurs souterrains réalisés durant le
règne du Bey. Pour la restauration de ce
site, qui s’étend sur 6 hectares, une enve-
loppe de 85 millions de dinars a été dé-
bloquée. L’étude est en cours.
   Pour l’histoire, c’est dans l’enceinte de ce
palais que le Bey Mohamed Ben Othman,
dit El-Kébir, s’installa après avoir repris Oran
aux Espagnols en 1792. Le palais a été
épargné par le terrible tremblement de ter-

re d’octobre 1790, qui a détruit la cité de
Ras El-Aïn à Sidi El-Houari. Ce vestige,
de par son site naturel privilégié, consti-
tuait une position stratégique unique dans
la ville, en surplombant le port et en con-
trôlant l’arrière-pays. Le vaste promon-
toire avait toujours suscité la convoitise des
marins qui passaient au large de la baie
d’Oran. Le Bey Mohamed El-Kébir fit donc
de ce palais, le siège de son administra-
tion et aussi sa résidence. Aux réalisations
entreprises par les Mérinides et ensuite par
les Espagnols, le Bey ajouta sur le mur
sud, le moins exposé, un autre palais où
étaient situés ses appartements, ses bu-
reaux ainsi que le ‘’Pavillon de la Favorite’’
pour accueillir son épouse bien-aimée, au
milieu de deux magnifiques jardins agré-
mentés d’une volière.

K. Assia

La contrebande des produits alimentaires
 a diminué, selon le bilan du  2e Com-

mandement régional de la gendarmerie
d’Oran. Pas moins de 15.091 kg de den-
rées alimentaires à destination du Maroc ont
été saisis durant les 11 premiers mois de
l’année par les gardes-frontières, soit une
baisse de l’ordre de 66,2% par rapport à
l’année 2013, où il a été saisi une quantité
de 4.464,3 kg. D’autre part, les quantités
de denrées alimentaires saisies en prove-
nance du Maroc ont augmenté. Au total,
16.161 kg de denrées alimentaires ont été
saisis par les gardes-frontières. Idem pour
la contrebande des boissons alcoolisées où 
23.145 bouteilles ont été saisies en prove-
nance du Maroc et 1.148 autres ont été
saisies en provenance d’Algérie. Ces opé-
rations de contrôle ont permis de mettre la
main sur un lot de 27.350 unités d’effets
vestimentaires au niveau du tracé fronta-
lier. Outre la contrebande des produits ali-
mentaires, il y a lieu de signaler qu’une
quantité de plus de 80 tonnes de kif traité a
été saisie durant les 11 premiers mois de
l’année, au niveau des 14 wilayas que coiffe
le 2e Commandement régional de la Gen-
darmerie nationale d’Oran. Plus de 61 ton-
nes ont été saisies uniquement au niveau
du tracé frontalier, précisément au niveau
des wilayas de Tlemcen et de Naâma, des
saisies en baisse comparativement à la
même période de l’année 2013. Cette di-
minution n’est pas le fruit du hasard puis-
qu’elle souligne les résultats concluants
auxquels ont abouti les enquêtes et surtout

Frontières ouest
La contrebande de produits

alimentaires en baisse

   Une fillette âgée de 10 ans a été gravement blessée après
voir été percutée par une voiture de marque Peugeot 207.
Le drame s’est produit sur la route de la commune de Bout-

Ibn Sina : un enfant gravement blessé suite à l’effondrement d’un balconIbn Sina : un enfant gravement blessé suite à l’effondrement d’un balconIbn Sina : un enfant gravement blessé suite à l’effondrement d’un balconIbn Sina : un enfant gravement blessé suite à l’effondrement d’un balconIbn Sina : un enfant gravement blessé suite à l’effondrement d’un balcon
   Le vieux bâti continue de faire des victimes. Avant-hier,
un enfant âgé de 13 a été gravement blessé au niveau de
la tête suite à l’effondrement du balcon d’un immeuble si-
tué à la rue Mohamed  Meradi au quartier Ibn Sina (Vic-

tor-Hugo), a-t-on appris de la protection civile.  La victi-
me se trouvait en bas de l’immeuble lorsqu’il avait reçu
des morceaux de béton sur la tête. L’enfant a été évacué
vers l’hôpital d’Oran pour recevoir les soins nécessaires.

Boutlélis  : une fillette blessée par une voitureBoutlélis  : une fillette blessée par une voitureBoutlélis  : une fillette blessée par une voitureBoutlélis  : une fillette blessée par une voitureBoutlélis  : une fillette blessée par une voiture
lélis. Gravement atteinte au niveau de la tête, la fillette a
été évacuée vers une structure de santé pour recevoir les
soins nécessaires.                                                  J. B.

l’important dispositif mis en place pour con-
trecarrer la contrebande et le crime orga-
nisé. Les gendarmes ont saisi au courant
de cette période 975,3 g de cocaïne et
10.908 comprimés psychotropes. Quel-
que 1.249 individus ont été arrêtés dont
284 pour les seules wilayas de Tlemcen
et Naâma. Ces opérations ont permis de

donner des coups durs dans le milieu des
trafiquants puisque, selon le colonel
Ramli, pas moins de 45 réseaux spéciali-
sés dans le trafic et la commercialisation
ont été neutralisés en 2014 contre 32 en
2013. Quelque 172 individus dont 10
étrangers ont été arrêtés et 144 d’entre eux
ont été placés sous mandat de dépôt.
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D. B.

Les travaux d’aménagement de
la chaussée et du terre-plein

central, sur toute la longueur de la
nouvelle voie d’accès Es-Sénia-Aïn
El Beïda par la cité des 200 loge-
ments, ont été lancés dernière-
ment. Selon des sources proches
de la commune, d’importants tra-
vaux d’embellissement, de pose de
carrelage et de plantation d’arbres
sont prévus. Cette artère récem-
ment ouverte à la circulation relie
le chef-lieu de commune d’Es-Sé-
nia à la localité de Aïn El Beïda et
donne directement sur la nouvelle
unité de la protection civile et le
siège de la SEOR. Cette double
voie d’accès sur près d’un kilomè-
tre a été officiellement ouverte à la
circulation automobile, il y a plus
d’une quinzaine de jours, après des
travaux qui ont duré plus de huit
mois. Les travaux de bitumage, as-
surent nos sources, ont été totalement
achevés alors que la pose de trottoirs
et en phase d’achèvement.
  Sur place, nous avons constaté
qu’effectivement les travaux ont été
achevés. D’autres travaux ont été lan-
cés pour colmater les nids-de-pou-
le sur l’axe principal menant vers
la cité des 200 logements. En con-
tinuation de cette voie, à l’intérieur
de Aïn El Beïda, d’importants tra-
vaux sont actuellement en cours
pour la pose de trottoirs et la pose
de bitume sur les dernières artères
non encore bitumées. Cette voie
d’accès devrait permettre aux
automobilistes d’éviter une très
longue déviation pour rallier la cité
des 200 logements et le chef-lieu
de commune à partir de Aïn El
Beïda. Elle permettra aussi d’atté-
nuer le flux des automobilistes no-
tamment sur l’axe reliant Oran à
la localité de Aïn El Beïda.
  D’autre part, d’importants tra-
vaux de réhabilitation du tronçon
routier menant de l’entrée à la sta-
tion d’essence de Aïn El Beïda ont

H. S.

Faute d’une structure propre à
la profession, le barreau
d’Oran a fêté, hier samedi, sa

rentrée pour l’année 2014-2015
dans un hôtel, le Sheraton en l’oc-
currence. Sans maison d’avocats ni
école régionale, qui demeure à
l’état du croquis architectural, pour
la première, et sans assiette fonciè-
re, pour la seconde, les robes noi-
res d’Oran n’ont eu d’autre choix
que de « délocaliser » leur triple évè-
nement de ce 20 décembre 2014
du majestueux mais non moins
exigu palais de justice, square Maî-
tre Alphonse Auguste Thuveny, en
élisant domicile dans un «5-étoiles»
le temps d’une cérémonie.
   Difficile de tirer un trait sur
l’inexistence dans la métropole
d’Oran d’une structure dédiée à
cette composante essentielle de
la justice, ou de reléguer cette
«anomalie» dans la rubrique des
«à-côtés», pour rester confiné dans
l’ordre du jour de la rencontre.
  D’ailleurs, le bâtonnier du barreau
d’Oran, Ouahrani Lahouari, n’a
pas manqué l’opportunité de la
présence des autorités administra-
tives et judiciaires ainsi que des
personnalités influentes, pour plai-
der deux dossiers de réalisation
d’équipement : la maison des avo-
cats et l’école régionale des avocats.
Il n’est pas allé par quatre chemins
pour solliciter un acte concret, l’at-
tribution d’un foncier approprié en
l’occurrence, auprès des pouvoir
publics locaux, et ce à l’effet de la

J. Boukraâ

En dépit des efforts des servi
ces concernés, des milliers de

foyers dans les communes péri-
phériques de la ville ne sont pas
raccordés au réseau de gaz de vil-
le. La société nationale de l’élec-
tricité et du gaz œuvre pour éle-
ver le taux de raccordement au
réseau de gaz de ville dans la wi-
laya d’Oran à 90%. Dans ce ca-
dre, une étude technique relative
au raccordement de la commune
de Tafraoui au gaz de ville a été
achevée. Selon la direction de
l’énergie et des mines, les travaux
seront lancés en 2015. Cette opé-
ration est très attendue par les ri-
verains qui se plaignent de la cher-
té de la bonbonne de gaz buta-
ne, qui atteint des fois les 400 di-

K. Assia

L’opération de relogement des 14
familles restantes de la ferme

Bendaoud située sur la RN11 à hau-
teur de l’entrée de Gdyel est prévue
en 2015 une fois les travaux de réa-
lisation des logements ruraux ache-
vés au village Benmelouka, a-t-on
appris de sources communales. Au
départ, cette ferme datant de l’épo-
que coloniale abritait 33 familles
dont 18 ont été relogées avant le
mois de ramadhan à la cité 160 lo-
gements de Gdyel.
   Les autorités locales ont dû pren-
dre toutes les dispositions pour que
cette opération soit ficelée dans les
délais. Toutes les conditions doi-
vent être réunies pour que ces lo-
gements répondent aux aspirations
des familles, souligne-t-on. Après
plusieurs années d’attente, ces fa-
milles recensées dans le cadre de
la résorption de l’habitat précaire
ont toujours manifesté leur colère
pour revendiquer leur relogement.
Les dates avancées par les autori-
tés n’ont jamais été respectées pour
ces sinistrés détenteurs de déci-
sions de pré-affectations.
  Ce n’est qu’en juin dernier
qu’une première tranche de 18 fa-

Gdyel

Les sinistrés de la ferme
Bendaoud relogés en 2015

milles a été relogée et sera suivie
d’une seconde opération au cou-
rant de 2015.
  Une fois le relogement effectué,
la ferme sera récupérée par les ser-
vices agricoles. Le wali  d’Oran a
insisté lors des différents briefings
avec les chefs de daïra et les mai-
res de la wilaya sur la nécessité
d’intensifier la lutte contre les cons-
tructions illicites et de procéder à
la démolition des habitations dont
les familles ont bénéficié de loge-
ments. Dans ce registre, onze cons-
tructions illicites ont été démolies
au niveau de la cité 500 logements
sociaux à Gdyel. Celle-ci a été sui-
vie d’une autre opération qui a
également ciblé cinq habitations de
fortune à la cité Haï En-Nasr. Rap-
pelons que 1500 logements so-
ciaux locatifs sont en cours de li-
vraison sur un programme de
2.000 unités. La commune de
Gdyel a bénéficié d’un program-
me de 500 logements sociaux lo-
catifs dont les travaux confiés à
une entreprise indienne sont lan-
cés depuis trois mois. La daïra de
Gdyel prévoit également la distri-
bution de plus de 600 décisions de
pré-affectations au courant du pre-
mier trimestre de l’année 2015.

La nouvelle voie d’accès Es-Sénia-Aïn El Beïda

Lancement des travaux
d’aménagement
de la chaussée

été achevés, au grand soulagement
des habitants de cette localité. Ce
tronçon d’une longueur de plus de
500 mètres constituait un véritable
point noir et un calvaire pour les
centaines d’automobilistes qui
l’empruntent quotidiennement.
Ces travaux viennent compléter le
grand chantier engagé au niveau
de cette localité, où une grande
partie des artères ont été complè-
tement revêtues de bitume. Les ci-
toyens qui ont accueilli favorable-
ment ces travaux, ont toutefois
tenu à alerter les responsables con-
cernés sur la nécessité de la pose
de ralentisseurs, notamment au
niuveau des ruelles qui se trouvent
à l’intérieur de la localité.
  « Depuis la réfection de la voi-
rie, c’est un véritable cauchemar
que nous vivons. Nous avons peur
pour nos enfants car les automo-
bilistes notamment les transpor-
teurs c landest ins qui veulent
échapper au contrôle des policiers
préfèrent emprunter ces artères à
toute vitesse », indique un habi-
tant de la localité. Il y a lieu de si-
gnaler que les habitants de Aïn El
Beïda avaient à maintes reprises
interpellé les autorités pour enta-
mer des travaux sur le tronçon à
l’entrée de la localité qui était très
dégradé. Il y a lieu de rappeler que
dans le cadre du programme de
développement de la commune et
des localités d’Es-Sénia, une enve-
loppe de quelque 100 millions de
dinars a été consacrée pour la ré-
habilitation de la voirie urbaine.
Les travaux qui ont été lancés en
2013 ont touché plusieurs quar-
tiers de la commune notamment
au niveau de douar Kara, cité 200
logements et au niveau de plu-
sieurs artères au centre de la com-
mune. Cette opération, autofinan-
cée par le budget supplémentaire
de l’année 2013, a été précédée
par d’autres opérations de revête-
ment dont certaines ont été ache-
vées et d’autres sont en cours.

Le barreau d’Oran interpelle les pouvoirs publics

Priorité pour l’école de formation
et la maison des avocats

concrétisation de l’école régionale
dédiée à la formation des avocats,
lequel établissement fait partie des
quatre structures à vocation simi-
laires prévues par la tutelle à tra-
vers le pays (à Oran, Alger, Cons-
tantine et Ouargla). Ecole dont
l’une des missions principales est la
prise en charge des jeunes diplô-
més ou étudiants en Certificat d’ap-
titude à la profession d’avocat
(CAPA). Le concours des pouvoirs
publics, s’agissant de l’autre projet
de la maison des avocats, qu’a sol-
licité, à demi-mot, le bâtonnier du
barreau d’Oran, est d’ordre tech-
nique et managérial, étant donné
que pour le cas de ce projet d’in-
vestissement d’une profession libé-
rale, le terrain existe déjà (500 m²,
dans la zone des sièges), l’étude
existe (une structure de R+4) ainsi
que l’argent (une enveloppe finan-
cière de l’ordre de 15 milliards du
fonds propres du barreau). En clair,
l’offre de réalisation proposée par
le barreau n’a pas trouvé preneur
jusqu’ici. Le bâtonnier Me Ouahra-
ni s’exprimait devant une nombreu-
se assistance composée d’avocats,
de magistrats et professionnels du
droit, des représentants d’autres
corps auxiliaires de justice, des in-
vités de l’étranger dont des repré-
sentants de barreaux jumelés avec
celui d’Oran, entre autres.
   Ainsi, comme la justice, dont il est
partie intégrante et composante
essentielle de son système, le corps
des avocats affiliés au barreau
d’Oran a organisée hier, pour la
deuxième année consécutive, sa

«rentrée» 2013-2014. Une cérémo-
nie commémorative qui a marqué
plus d’un siècle et demi d’existen-
ce pour le plus ancien des barreaux
d’Algérie, plus précisément 155 ans
depuis sa fondation, a tenu à rap-
peler le bâtonnier d’Oran. Ce grand
rendez-vous se voulait trois évène-
ments en un. En effet, concomitam-
ment à la rentrée solennelle du bar-
reau, la rencontre a été ponctuée
par la cérémonie de fin de stage
d’une fournée de nouveaux avo-
cats, au nombre de 311, issus de la
promotion portant le nom de feu
Maître Jacques Mansour Vergès.
Troisième évènement de même
rendez-vous, c’était l’assemblée
générale ordinaire qui a été tenue,
en séance plénière, par le Conseil
de l’ordre de ce barreau. S’articu-
lant autour de tables rondes, expli-
cations sur la formation et confé-
rences, la cérémonie solennelle de
cette rentrée a été dédiée, une fois
encore, au plus Algérien des avo-
cats français, feu Maître Jacques
Vergès, l’un des fervents défenseurs
du FLN pendant la guerre de libé-
ration nationale. «Chantre d’une in-
novation dans la plaidoirie de la
rupture avec l’ordre établi, Vergès
s’est éteint définitivement mais ses
préceptes continueront à être ap-
pliqués», a fait remarquer le bâton-
nier, mettant l’accent sur le rôle de
l’homme au sein du collectif des
avocats du FLN et ses démarches
judiciaires entreprises en faveur de
la moudjahida Djamila Bouhired,
condamnée à mort lors de la guer-
re de libération nationale.

Tafraoui
Les travaux de raccordement
au gaz de ville bientôt lancés

nars, alors qu’ils sont contraints
d’utiliser plusieurs bouteilles de
gaz par mois, aussi bien pour la
cuisson que pour le chauffage.
   Actuellement la wilaya d’Oran
avec un taux de couverture en gaz
naturel estimé à 80% est classée
deuxième au niveau national
après la wilaya d’Alger. Plusieurs
opérations sont en cours pour op-
timiser la couverture en gaz de
ville. La Sonelgaz a ainsi pro-
grammé le raccordement de nom-
breuses localités reculées de la
wilaya au réseau de gaz de ville
et en particulier Cap Falcon dans
la commune d’Aïn El Turck et Bré-
déah dans la commune de Bout-
lélis. Le plan quinquennal 2010-
2014 va permettre de raccorder
50.000 foyers au gaz de ville et
2.460 autres au réseau électrique

dans la wilaya d’Oran. Une en-
veloppe consistante de 2.920 mil-
lions de dinars a été allouée pour
la concrétisation de ce program-
me qui va concerner toutes les
communes ainsi que les nou-
veaux quartiers et lotissements du
groupement d’Oran. Le nouveau
programme devra profiter essen-
tiellement aux localités situées
dans la zone Est et Sud de la wi-
laya. Toutefois l’installation des
réseaux de gaz naturel doit être
accompagnée d’actions de sensi-
bilisation. A chaque fois qu’un
nouveau réseau d’alimentation
en gaz de ville est installé, les ci-
toyens ne se bousculent pas pour
faire leurs branchements indivi-
duels, alors que le coût du bran-
chement n’est pas élevé. Il s’agit
de 10.000 dinars échelonnés.

J. B.

Une opération  d’arrachage sau
vage d’arbres a été dénoncée

par les habitants de Haï El Amir Ab-
delkader (ex-St-Rémy) relevant de la
commune de Sidi Chahmi.  Les ri-
verains affirment que quelques peu-
pliers, qui ornent  un espace vert  si-
tué  sur la route principale et plus
exactement près du bureau de pos-
te, ont été arrachés par un particu-
lier sans autorisation. Un acte con-
damnable qui a révolté les protec-
teurs de la nature, surtout que ce site
est très apprécié par les habitants.
Sitôt informée par les responsables
de la commune, la brigade de gen-
darmerie a ouvert une enquête. L’ar-

Haï El Emir Abdelkader (ex-St-Rémy)
Les habitants dénoncent l’arrachage

sauvage des arbres
rachage des arbres est un délit puni
par la loi. La protection des forêts et
de l’espace vert reste plus que pri-
mordiale. Malheureusement, chaque
jour qui passe, on enregistre l’arra-
chage d’arbres pour vendre leur bois
ou par des personnes à la recherche
de parcelles de terrain pour construire
une baraque dans le but de bénéfi-
cier par la suite d’un éventuel relo-
gement. En effet, l’augmentation de
la densité de population est la me-
nace principale sur la faune et la flo-
re et elle est à l’origine d’une nette
régression des espaces verts durant
ces dernières années. La couverture
végétale de la wilaya d’Oran est de
moins de 19%, alors que la moyen-
ne internationale est de 25%, soit au

minimum 10 m² par habitant. Afin
de protéger le réservoir patrimonial
de la flore, une opération sectorielle
de reboisement de plusieurs dizaines
d’hectares à travers les massifs fo-
restiers et les zones rurales de la wi-
laya d’Oran est en cours.
  Les espèces d’arbres à reboiser
dans le cadre de cette opération se
diversifient tous et se composent,
entre autres, de pin d’Alep, de chê-
ne-liège et d’eucalyptus. Selon la di-
rection générale des forêts, les incen-
dies, le stress hydrique et les attaques
parasitaires sont les principaux fléaux
affectant actuellement les écosystè-
mes forestiers, considérés comme
étant de véritables remparts contre
les changements climatiques.
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Sony Pictures n’a pas «capitulé»
face aux menaces de pirates in
formatiques qui l’ont conduit à an-

nuler la sortie de «L’interview qui tue!»
et espère toujours sortir cette comédie
parodique ailleurs qu’en salle, a affirmé
le studio vendredi. «Nous ne nous som-
mes pas couchés, nous n’avons pas ca-
pitulé», a affirmé vendredi sur CNN Mi-
chael Lynton, le directeur général de
Sony Pictures, quelques heures après
que le président américain Barack Oba-
ma eut qualifié d’«erreur» l’annulation
de la sortie du film. «Nous avons tou-
jours souhaité que le public américain
voie ce film», qui met en scène un com-
plot fictif de la CIA pour assassiner le
leader nord-coréen, a insisté le dirigeant
de Sony, qui a qualifié ce piratage de
«pire attaque informatique jamais vécue
aux Etats-Unis». «Après la décision»
d’annuler la sortie du film, «nous avons
immédiatement commencé à recher-
cher des voies alternatives pour diffu-
ser le film sur des plateformes différen-

Le nombre de mariages de mi-
neurs a grimpé de 91% en l’es-

pace de neuf ans, atteignant un pic
de 35.152 cas pour la seule année
2013, selon une étude sur les
«agressions sexuelles sur les en-
fants» présentée vendredi à Rabat.
L’année 2004 a enregistré plus de
18.000 cas de mariages de mineurs
contre plus de 35.000 en 2013, soit
une progression de 91%, selon une
étude réalisée par l’Unicef, le Con-
seil national des droits de l’Hom-
me (CNDH, officiel) et l’Associa-
tion meilleur avenir pour nos en-
fants (Amane). Les jeunes filles
âgées de 17 ans sont les plus con-
cernées par ces mariages (28.886
cas en 2013), tandis que les moins
touchées sont les plus jeunes, âgées
de 14 ans (97 cas en 2013). Les
cas de mariages de mineurs s’éta-
blissent à 51,79% dans les zones
rurales et à 48,21% dans les villes.
Ce chiffre «n’est pas représentatif
de la réalité» sur le terrain, dans la
mesure où beaucoup de mariages
sont conclus traditionnellement par
la simple lecture de la «Fatiha»,
ajoute cette étude, qui considère
ces unions comme des «violences
sexuelles». Selon cette étude, 85%
des parents ont accepté le maria-
ge de leur fille mineure en 2013
contre plus de 91% en 2010, la loi
marocaine conditionnant l’accep-
tation de ces unions par un feu vert
des parents. Si l’article 19 du code

La police a arrêté samedi la mère de
sept des huit enfants retrouvés as-

sassinés dans une maison de la ville de
Cairns, dans le nord-est de l’Australie,
un fait divers particulièrement macabre
qui a bouleversé le pays. En annonçant
ce fait divers, la présentatrice de Sky
News Australia avait fondu en larmes
vendredi, témoignant de l’émotion qui
a submergé les Australiens, trois jours
après la sanglante prise d’otages de
Sydney. «La mère, âgée de 37 ans, de
plusieurs des enfants concernés par ce
drame a été arrêtée pour meurtre dans
la nuit (de vendredi à samedi) et est
actuellement détenue par la police»
dans un hôpital de Cairns, a déclaré le
chef de la police criminelle régionale
Bruno Asnicar à la presse. La femme
est, selon la police, la mère des sept
enfants tués et la tante de la huitième
victime, une adolescente de 14 ans.
Elle n’a pas été inculpée et appartient
à une communauté indigène du
Queensland, distincte des aborigènes

Les touristes venus visiter la Tour
Eiffel ont été privés de souve-

nirs vendredi en raison d’une grè-
ve des salariés des boutiques du
célèbre édifice parisien, a-t-on ap-
pris auprès du syndicat CGT.
«L’ensemble des boutiques de
souvenirs de la société SCSC si-
tuées dans la Tour Eiffel sont fer-
mées» en raison de cette grève dé-
clenchée pour des revendications
salariales, a indiqué le syndicat dans
un communiqué. Selon Rémi Pi-
caud, représentant du syndicat, les
boutiques emploient une cinquan-
taine de salariés par roulement et
vendredi, il y avait «11 grévistes sur

tes», a également expliqué le studio de
cinéma et de télévision dans un com-
muniqué. «Nous espérons toujours que
tous ceux qui voudront voir le film en
auront la possibilité», stipule le studio.
CNN a diffusé cet entretien peu après
que le président américain Barack Oba-
ma eut qualifié «d’erreur» la décision
de ne pas sortir «L’interview qui tue!».
«J’aurais aimé que Sony me parle»
avant de prendre cette décision, a-t-il
déclaré lors de sa traditionnelle confé-
rence de presse de fin d’année. »Nous
ne pouvons pas avoir une société dans
laquelle un dictateur quelque part peut
commencer à imposer une censure ici
aux Etats-Unis», a martelé le président
américain. Le patron de Sony a jugé
«dommage que dans ce cas précis, le
président, la presse et le public se trom-
pent sur ce qui s’est réellement passé».
Il a aussi affirmé que les dirigeants de
Sony «avaient parlé à un haut conseiller
de la Maison Blanche» et que l’exécutif
américain «était bien au courant de la

situation». Le 24 novembre, Sony Pic-
tures a fait l’objet d’une attaque infor-
matique massive revendiquée par le
«GOP» ou «Guardians of Peace», attri-
buée par le FBI à la Corée du nord. Ce
piratage sans précédent a paralysé son
système informatique et s’est accompa-
gné de la diffusion en ligne de 5 films
du studio dont certains pas encore sor-
tis. Mercredi, alors que le GOP mena-
çait de s’en prendre aux salles de ciné-
ma si «L’interview qui tue!» sortait com-
me prévu le jour de Noël, les principa-
les chaînes de cinéma américaines ont
renoncé à le projeter et Sony Pictures a
emboîté le pas. «C’était leur décision»,
insiste le communiqué de Sony Pictu-
res, qui attribue ainsi la responsabilité
de l’annulation de la sortie du film aux
exploitants, une décision fustigée par
Hollywood comme un dangereux pré-
cédent et la porte ouverte à l’autocen-
sure dans l’industrie du cinéma. «Pour
être très clairs: la seule décision que
nous avons prise sur la sortie était de
ne pas le sortir le jour de Noël en salles
(...) Sans les salles de cinéma nous ne
pouvions pas le faire. Nous n’avions pas
le choix», argumente Sony.  
   Parallèlement, le syndicat des réali-
sateurs américains (Directors Guild of
America ou DGA) a estimé dans un
communiqué que la cyberattaque de
Sony avait mis en lumière l’étendue le
pouvoir de nuisance des pirates infor-
matiques et qu’il espérait un mouvement
de solidarité de la part de Hollywood
pour soutenir Sony. «Nous soutenons les
dirigeants Seth Rogen et Evan Goldberg
et espérons qu’un moyen pourra être
trouvé pour distribuer le film d’une fa-
çon ou d’une autre», dit le DGA dans
son communiqué. 

Neufs migrants clandestins, dont trois
bébés, sont morts noyés vendredi

au large du littoral marocain dans le nau-
frage de leur embarcation pneumatique,
ont annoncé les autorités de la ville de
Tanger. Une opération de la gendarme-
rie «a permis de secourir 21 personnes
et repêcher 9 cadavres dont trois bébés»,
selon un communiqué de la Wilaya de
Tanger, qui précise qu’une «opération de
ratissage» des environs était toujours en
cours. Les villes marocaines de Tanger

Des pirates informatiques
empêchent Sony

de diffuser «L’interview qui tue !»

et de Tétouan sont parmi les localités les
plus proches de l’Europe, d’où il est pos-
sible d’apercevoir le continent européen
à l’oeil nu. En juin, les autorités maro-
caines ont affirmé avoir «intercepté» près
de 200 migrants, tentant de traverser
dans des embarcations pneumatiques le
détroit de Gibraltar afin de rejoindre il-
légalement le continent européen. Fin
mai, au moins deux migrants sont morts
noyés en tentant de franchir le bras de
mer d’une vingtaine de kilomètres qui

sépare à cet endroit le Maroc de l’Espa-
gne. Huit personnes avaient pu être se-
courues. Depuis le début de l’année, la
pression migratoire a par ailleurs redou-
blé sur les enclaves espagnoles de Ceu-
ta et de Melilla, dans le nord du Maroc,
seules frontières terrestres entre l’Afrique
et l’Europe. Le 6 février, une tentative
d’entrée à Ceuta, à la nage, avait tour-
né au drame lorsque 15 migrants sont
morts noyés. Le gouvernement espa-
gnol, qui réclame une aide accrue de
l’Union européenne, avait été vivement
critiqué pour la riposte de ses forces de
l’ordre. Le Maroc affirme de son côté que
30.000 clandestins se trouvent sur son
sol. Il a annoncé fin 2013 une «nouvelle
politique migratoire» qui prévoit notam-
ment la régularisation de plusieurs mil-
liers de migrants. Un record de 3.419
migrants ont perdu la vie en 2014 sur
un total de 207.000 qui ont tenté de tra-
verser la méditerranée. Un chiffre pres-
que trois fois plus élevé que le précé-
dent record de 2011. 

Maroc
Neuf migrants dont trois bébés morts noyés

dans un naufrage

Australie
Affaire des huit enfants découverts morts :

la mère arrêtée

d’Australie. La police du Queensland
a précisé que la mère collaborait à
l’enquête judiciaire. «Elle est dans un
état stable et elle est sous surveillan-
ce», a précisé M. Asnicar, ajoutant
qu’elle était «lucide et parlait». Les corps

de huit enfants avaient été découverts
vendredi, a annoncé la police. Celle-ci
a précisé que des couteaux avaient été
trouvés dans la maison et les médias
locaux ont affirmé que les victimes
avaient été poignardées. 

de la famille adopté en 2004 inter-
dit le mariage pour toute person-
ne de moins de 18 ans, les deux
articles suivants offrent la possibi-
lité à un juge de déroger à cette
règle. Selon l’ONG Amnesty inter-
national, plusieurs ar ticles du
code pénal marocain concernant
les femmes «devraient être amen-
dés» afin de les protéger de la
«violence et des discriminations».
Le parti de la Justice et du déve-
loppement (PJD, islamiste), qui
conduit la coalition gouverne-
mentale, propose de fixer l’âge
du mariage à 16 ans, tandis que
les défenseurs des droits des fem-
mes réclament l’abrogation pure
et simple des unions impliquant
une personne mineure. Un pro-
jet de loi criminalisant la «violen-
ce à l’égard des femmes» est à
l’étude. Il prévoit des peines de
prisons pouvant aller jusqu’à 25
ans de réclusion et contient des
chapitres incriminant le «harcèle-
ment sexuel», ce qui constitue une
première. Le 10 mars 2012, le sui-
cide de la jeune Amina Filali, con-
trainte d’épouser son violeur, avait
profondément choqué. A la faveur
de ce mariage, conformément à
l’article 475 du code pénal, l’agres-
seur présumé avait échappé aux
poursuites. L’an dernier, les défen-
seurs des droits des femmes ont
obtenu un important succès avec
l’amendement de cet article.

Plus de 35.000 cas
de mariages de mineurs

au Maroc en 2013

13» qui occupaient les boutiques.
«Ils travaillent en nocturne, sept
jours sur sept dont le dimanche,
n’ont aucune rémunération supplé-
mentaire et ne sont pas volontai-
res», a expliqué à l’AFP le syndi-
caliste. Le gouvernement français
cherche actuellement à faire adop-
ter une loi étendant le travail do-
minical, en échange de compen-
sations financières pour les salariés
concernés. Selon la CGT, les sala-
riés, qui n’excluent pas de poursui-
vre leur mouvement dans les jours
qui viennent, revendiquent «une
augmentation immédiate et pour
tous de 300 euros» par mois. 

France
Les touristes privés

de souvenirs à la Tour
Eiffel en raison…

d’une grève
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Parmi toutes les victoires rem
portées par l’ASMO cette sai
son en Ligue1, celle acquise

avant-hier sur la pelouse du stade
Omar Hamadi de Bologhine face
au champion sortant, l’USMA pa-
raît la plus savoureuse, tant elle per-
met au team de Benchadli Djamel
de mettre un terme à la période des
vaches maigres qui pourchasse
l’équipe depuis la neuvième jour-
née. Pour les spécialistes, cette vic-
toire acquise par les partenaires de
Bouhedda à Alger  n’a rien de sur-
prenant, puisque l’ASMO a tou-
jours livré de bonnes prestations et
s’est distinguée par la qualité de
son jeu collectif et ses individuali-
tés. Seule l’efficacité a fait défaut
aux Asémistes, lors des cinq der-
nières journées.
   Cet avis est d’ailleurs partagé par
un bon nombre de techniciens et
plus particulièrement ceux qui ont
déjà eu affaire à cette jeune forma-
tion oranaise. C’est le cas de Ra-
chid Belhout, l’entraîneur du CSC,
qui avait affronté l’ASMO lors de
la onzième journée à Constantine
et qui a été agréablement surpris
par les Vert et Blanc. Vendredi face
à l’USMA, les Oranais ont convain-
cu plus d’un en  donnant du fil à
retordre aux Algérois, qui partaient
pourtant largement favoris sur le
papier. Après avoir tenu en échec
les Usmistes en première période,
grâce à une meilleure organisation
sur le terrain et un pressing cons-
tant sur le porteur du ballon, les
gars de M’dina J’dida se sont trans-
cendés dans la seconde en inscri-
vant deux buts en l’espace de qua-
tre minutes et ce, grâce en particu-
lier à  leur meilleure fraîcheur phy-
sique affiché notamment par les
cinq olympiens et qui se sont illus-
trés de fort belle manière face à
l’USMA, à savoir Benkablia, Tabti,
Belalem, Barka et Tahar.
   Ensuite, et malgré toute leur bon-
ne volonté, les hommes de Velud
se sont avoués vaincus. «Notre
équipe a toujours pratiqué un foot-
ball plaisant, avec un fond de jeu
et une très bonne organisation tac-
tique sur le terrain. Tout ce qui
nous  manquait, c’est un peu plus
de réussite devant et à force de tra-
vailler, nous avons fini par devenir

En disposant de l’ASO Chlef par
un score étriqué, le NAHD a

amélioré son classement en grim-
pant à la 13e place avec seize
points au compteur. Cette victoire
pourrait motiver davantage le grou-
pe qui a dû déployer de gros efforts
pour collecter les trois points dans le
temps additionnel. L’ASO Chlef, en
mauvaise posture, a mené la vie dure
à son adversaire durant les vingt pre-
mières minutes de la rencontre pas-
sant tout près d’ouvrir le score sans
la vigilance de la défense locale.
Passé cet orage, les joueurs du

Plusieurs joueurs de l’ASO Chlef se
ront sanctionnés financièrement à

la fin du mois en cours pour  manque
de professionnalisme, a indiqué le
porte-parole du club, Abdelkrim Me-
douar, juste après la défaite de son
équipe au stade du 20-Août face au
NA Hussein-Dey pour le compte de la
14e journée. « Ces joueurs, au lieu
de se reposer après l’entraînement,
pour bien récupérer, ils prennent leurs
voitures et font 200 ou 300 km. Un
comportement irresponsable qui s’est
répercuté négativement même sur leur
état de santé, puisque les légères bles-
sures dont ils souffraient et qui étaient
censées guérir en une semaine, ont fi-
nalement duré plus d’un mois» a ex-

L’ASB Maghnia, seule formation du
groupe invaincue depuis l’entame

du championnat, a conforté son sta-
tut de leader en revenant de Témou-
chent avec un précieux point dans son
escarcelle face au CRT ,  la grande dé-
ception de ce groupe. Toutefois , après
ce nul les Maghnaouis de l’ASBM
voient leur avance  réduite à trois
points sur leur dauphin , le CRBH. Ce
dernier a bien exploité la venue de la
JS Guir pour renouer avec la victoire
et  rester ainsi au contact du leader.
Pour sa part, le MB Sidi Chahmi se
replace à la faveur de son succès à
Maghnia sur l’IRBM qui paye cash sa
gestion catastrophique des années pré-
cédentes. Une autre formation s’est
bien illustrée lors de ce onzième round,
la JSEA qui a bien profité de la mau-
vaise passe du HBEB pour récolter
trois précieux points . A Sfisef, les re-
trouvailles entre le CRBS et l’USMO
ont tourné à l’avantage des locaux  qui
ont  infligé aux Unionistes leur qua-

Ce sont les visiteurs qui se sont il
lustrés lors de cette onzième jour-

née du championnat dans ce groupe,
puisque deux équipes seulement se
sont imposées à domicile. C’est le cas
de l’ASC Ouled Zouaia, qui s’est ras-
surée en enfonçant  le MB Constanti-
ne au bas du tableau, et l’US Tébes-
sa, qui a remporté difficilement le der-
by local face au WMT. Cette victoire
permet à l’UST de réduire à huit points
l’écart par rapport au leader, l’IRB El
Hadjar, lequel a marqué le pas à El
Oued, où le NT Souf a bien résisté.
Toujours invaincu, l’IRBEH a donc
concédé son second match nul lors de
cet exercice, sans que ce résultat in-
flue pour autant sur sa position au clas-
sement. Toutefois, à quatre journées
de la fin de la phase aller, le team d’El-
Hadjar doit cravacher ferme  encore
pour espérer se draper du titre hono-

Auteur de la seule victoire à l’ex
térieur face au WA Ramdane-

Djamel, la JSM Skikda s’est empa-
rée seule de la première place à l’is-
sue de la douzième journée du
championnat dans ce groupe. Un
succès qui en dit long sur les ambi-
tions du team Skikdi à trois étapes
de la fin de la phase aller et qui lui
permet de lâcher son ex-alter ego,
l’US Biskra, tenu en échec à Jijel
face au CR Village Moussa. L’autre
poursuivant, l’USM Aïn Beida n’a
pas tiré profit de l’avantage du ter-
rain pour rejoindre la JSMS en tête,
et ce après avoir concédé le nul à
domicile face au MO Constantine.

Inter-régions  Ouest
Le CRBH à trois longueurs

de l’ASBM, l’IRBM s’enfonce
trième défaite de la saison. En bas du
tableau, la meilleure opération est à
mettre à l’actif du NRB Bethioua , le-
quel en prenant  le meilleur sur le SC
Mécheria , effectue un joli bond au
classement. C’est également le cas du
CRB Bougtob qui est parvenu à créer
une belle sensation en allant à Hassi
R’mel tenir en échec l’USBHR, ce qui
est de bon augure pour la suite. Enfin
à Mohammadia, la JS Sig a crucifié
son homologue du Zidoria sur un sco-
re sans appel de 3 à 0 pour s’installer
au milieu du tableau.

M. Z.

Inter-régions Est
La loi des visiteurs

rifique de champion d’automne. Dans
les autres rencontres, le NRB Telagh-
ma, la JS Pont Blanc et l’ESB Besbès
sont allés imposer leur loi au NRB
Chéra, au NRB El Kala et à l’ES Boua-
keul, qui ont donc raté là une belle
opportunité pour se mettre à l’abri.
Enfin, le NRB Grarem, qui espérait
renouer avec la victoire après quatre
matches sans le moindre succès, a été
neutralisé par l’AB Barika dans un
match sans attrait.          M. Benboua

ASO Chlef
Medouar promet

des sanctions financières
pliqué  Medouar au micro de la radio
nationale. «Ces joueurs seront sanc-
tionnés financièrement et dès la fin du
mois en cours, puisque la direction du
club a décidé de leur infliger une
amende qui sera déduite directement
de leur prochain salaire», a encore af-
firmé l’ancien président du club visi-
blement très en colère contre certains
joueurs dont il a cependant préféré
taire les noms. «A cause du manque
de professionnalisme de ces joueurs,
l’équipe s’est vue privée de leurs ser-
vices à des moment cruciaux, ce qui
n’a pas été sans conséquences sur les
résultats obtenus lors de certaines ren-
contres. Ils doivent donc être sanction-
nés», a encore détaillé Medouar.

Même si le CRBT et le CRBAO ont
connu des fortunes diverses , le lea-

der et son dauphin ont fait le trou derriè-
re et l’accession risque d’être  réduite à
un duel à distance entre ces deux forma-
tions qui sont séparées par trois points.
Ce week-end, à Ouargla, le CR Beni
Thour  a du se surpasser pour passer
l’écueil de l’IRB Ain El Hadjar, battu par
la plus petite des marges, alors qu’en le-
ver de rideau sur le même terrain de Ouar-
gla , le CRB Ain Ouessara s’est contenté

Inter-régions Centre-Ouest
Beni Thour maintient la cadence

du nul face à l’AT Hassi Messaoud. De
son côté, le SCAD qui complète le po-
dium accuse tout de même neuf points
de retard sur le chef de file et  ce malgré
sa victoire étriquée face à un mal classé,
le WAB Tissemsilt co-lanterne rouge avec
l’ESBD et le HAC. La formation de Dah-
mouni a chuté face à l’IR Ouled Nail qui
se donne de l’air, tout comme son homo-
logue de Hydra où rien ne va plus en con-
cédant la défaite à domicile face au FCB
Frenda qui s’est extirpé de la zone des tur-
bulences. Au pied du podium, outre
l’IRBAH et l’ATHM, pointe une autre for-
mation, l’ARB Ghriss qui a subi une lour-
de défaite à Tissemsilt face à l’USBT qui
améliore son classement. Enfin, l’IB Mou-
zaia a tiré profit de l’avantage du terrain
pour récolter trois précieux points aux dé-
pens de  l’ORB Oued Fodda, mais de-
meure toujours en mauvaise posture.

M. A.

ASM Oran

La joie de jouer retrouvée

plus efficaces» a expliqué le coach
Djamel Benchadli dans une décla-
ration à la Radio nationale. Un suc-
cès retentissant face au champion
sortant, qui «devrait redonner con-
fiance à l’ASMO et l’aider à mieux
faire face aux échéances à venir»,
poursuivra le technicien Oranais,
qui a non seulement savouré cette
victoire, mais a également répon-
du à ses détracteurs, qui essayent
depuis plusieurs semaines déjà de
convaincre la direction sur la né-
cessité d’un changement à la tête
de la barre technique.

   Mais finalement Benchadli, a
prouvé que rien ne vaut mieux que
la stabilité. A propos des objectifs
du club, le driver de l’ASMO a affir-
mé que c’est «le maintien» qui reste
la priorité du club pour la saison en
cours, en ajoutant que l’ ASMO
«fera de son mieux pour assurer le
plus tôt possible» pour se mettre à
l’abri d’une éventuelle mauvaise
surprise. En tous cas, à la faveur de
cette victoire, le team de M’dina
J’dida se hisse à la 8e place, avec
18 unités, soit à seulement six lon-
gueurs de son adversaire du jour.

NAHD
Le Nasria évite le piège chélifien

NAHD ont fait appel à leur esprit
de groupe pour dominer la suite
des débats, mais sans pour autant
arriver à leurs fins face à un adver-
saire retranché dans son périmètre.
Mis en infériorité numérique après
l’expulsion de son latéral gauche
Zazou, la mission des visiteurs s’an-
nonçait des plus difficile même si
les locaux ont péché à maintes re-
prises par un manque de concen-
tration devant les bois adverses.
Toutefois, les camarades du capi-
taine Zaoui, à force de résister, ont
fini par rompre dans les temps

morts du match au grand dam des
Chélifiens qui ont longuement con-
testé ce but mais en vain. Malgré
cette victoire acquise aux forceps,
l’entraîneur nahdiste Hugo Bross a
d’ailleurs reconnu les problèmes
rencontrés par son équipe. «On a
éprouvé des difficultés pour vain-
cre cette équipe de Chlef qui nous
a dominés durant les vingt premiè-
res minutes avant de prendre les
choses en mains par la suite et trou-
ver le chemin des filets adverses»,
conclura le technicien belge.

Lamine A.

Division nationale amateur Est
La JSM Skikda lâche l’USMAB

En tous cas, si la course à la pre-
mière place, ainsi qu’au titre ho-
norifique de champion d’automne,
n’a pas encore livré ses secrets en
haut du tableau, l’AS Aïn M’lila
peine en revanche à se relancer et
continue de collectionner les con-
tre-performances dans la partie
basse du tableau.
   Cette fois, l’ASAM a chuté lour-
dement à Guelma, alors que le
MSP Batna, lui aussi en  mauvai-
se posture est revenu bredouille
de Khenchela. Dans le ventre
mou du classement, Hamra An-
naba et le NRB Touggourt  se sont
neutralisés, tandis que le NC

Magra a renoué avec la victoire
de fort belle manière en venant à
bout de l’USM Annaba qui fait du
surplace et qui n’est toujours pas
sortie de l’auberge.

M. Benboua

R é s u l t a t s
USMAB - MOC ................. 2-2
WARD - JSMS................... 0-1
EC - HBCL ....................... 1-1
ESG - ASAM ..................... 2-0
CRVM - USB..................... 1-1
NCM - USMAn .................. 3-1
Hamra - NRBT.................. 2-2
USMK - MSPB .................. 2-0

R é s u l t a t s
HBEB - JSEA ........................ 0-1
IRBM - MBSC ....................... 1-2
USBHR - CRBB .................... 1-1
CRBS - USMO ...................... 1-0
NRBB - SCM ........................ 1-0
CRBH - JSG ......................... 4-2
JSS - ZSAT ............................ 3-0
CRT - ASBM ......................... 1-1

R é s u l t a t s
IB Mouzaia - ORB Oued Fodda ....... 3-1
IR Ouled Naïl - ESB Dahmouni ....... 1-0
Hydra AC - FCB Frenda .................. 0-1
SC Aïn-Defla - WAB Tissemsilt ......... 1-0
USB Tissemsilt - ARB Ghris ............. 4-0
CR Beni Thour - IRB Aïn El Hadjar . 1-0
AT Hassi Messaoud - CRB Aïn Ouessara 0-0

R é s u l t a t s
ASCOZ - MBC ...................... 1-0
NRBC - NRBT ...................... 1-3
NRBEK - JSPB...................... 0-1
UST - WMT........................... 2-1
NRBG - ABB ........................ 0-0
ESB - ESBB .......................... 0-1
NTS - IRBEH ........................ 0-0
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TLEMCEN - CHETOUANE : Vends F4
Gd standing, 142 m². Acté. 2 façades.
2ème & dernier étage immeuble privé, ré-
cent, 1 voisin - ttes commodités + gara-
ge - AG. WOUROUD - 0553.48.33.67

Vends : F3, 2ème aménagé F4 Zitoune
+ F2, 1er 39 m² Seddikia face Sheraton
+ F3 + F2, 2ème Yasmine + F5, 2ème
USTO HLM -  0554 .38 .14 .50  -
0557.42.01.32

URGENT. AG. JAMEL - 0555.444.172 -
0776.37.88.74 - Loue Studio Lyc. LOTFI
2 U - F3 Maraval 2,8 U - Haouch 2 U - F3
Maraval RDC 3 U - F4 meublé Yaghmo-
racen 5 U - M.M. 200 Logts. Actée. 11 m
Faç. 11 ferme

Vends : F2 Désist. RDC entrée Indiv. 30
m de la rue Mostaganem St-Pierre 320 U
/ F3 acté 2ème Marsa 500 U / F3 Mira-
mar luxe 2ème 850 U / F2 Cavaignac 470
U / F4 Hay Salam 100 m² 1 M 1 U / F3
Plateau 750 U - 0797.11.86.68

Loue : F3 centre-ville + F3 USTO + F3
Gambetta + F2 Point du Jour + F3 et F4
Akid - Tél : 0772.20.56.91

Loue très beau F3 et F4 au 4ème éta-
ge immeuble fermé avec gardien, cuisi-
ne équipée, clim, interphone - à Bir El Djir
à proximité de l'Université Belgaïd - Tél.
0558.30.82.05

A vendre 02 Studios 4ème étage à
l'USTO + A louer 02 F3 grand standing
Bel Air + A.L. F3 Plateau 1er étage - Tél.
0770.54.31.90 - 0555.78.07.39

Vds Appart F3 (2 Pces. Sal. Cuis. équi-
pée, SDB, WC, 2 balcons) Gd Stand. 96
m² - 2ème étage / 4 locataires. Porte fer-
mée avec Interphone - Point du Jour -
ORAN  - Tél. 0777.25.27.34

F4 à louer 76 m² Cité Hassi Bounif - Gaz
- Electricité - Eau - Dalle de sol - Faïen-
ce - Barreaudage (20.000 DA non négo-
c iab le  -  Avance  1  année)  -  Té l  :
0554.90.69.08

A vendre Appart F2 (2 Pces - Cuis. - SDB -
WC - Hall - 2 Balcons) au 1er étage - Acté - à
16, Rue Achour Tabet Med ex-Marcel Cerdan
- ORAN - 0774.23.99.18

Loue : F4 Yasmine -Villa côté Soda Ru-
che - Vds : F2 Plateau - F2 Anik - F3 Mi-
ramar - F3 - F4 Bel-Air - F3 Aïn Turck -
F4  Dar  Be ïda  -  AG.  NOUR (31 )  -
0773.30.81.70

Vends à Bousfer-village : un F4 et un
F3 1er étage d'une Maison de Maître
cons t ruc t i on  récen te  -  Té l  :
0661.20.51.37

Loc. Apparts : F4 au 3ème Mirauchaux
- F4 au 2ème Haï El Sabah - Vends Ap-
part F3 au 4ème (Ascenseur) sup. 105
m²  avec  pa rk ing  P laza .  Ac té  -
041.33.46.68 / 0772.22.86.92 - louni-
immobilier.com

Vends Appart F3 individuel à Bir El Djir
Pépinière. ORAN - 0553.13.75.85

AG. NESMA Vend : F3 Cité Perret, 6ème
+ Ascens. - F3 C.-V. 3ème - F3 Haï Yas-
mine 3ème - F2 Zitoune 2ème Plateau -
Lot 2 Hect. Z. Tli let - 0771.16.84.72 -
0553.29.65.72

A vendre F3 de 71 m². 4ème étg. dans
un quartier très calme. Bien ensoleillé
(Possible Promesse de vente) Cité 120
Lgts Benhamouda SIDI BEL ABBES - Tél:
0542.77.73.22

ORAN : A vendre Appart F3. Acté. Refait à
neuf. Sis à Maraval Cité Nouvelles Glycines.
3ème étage - Tél : 0661.31.89.74

Loue : F3 Yasmine 11ème (2 U) - F3
Cité Lescure 9ème (2 U) - F4 meublé Ben
M'hidi 3ème (7 U) - F3/F4 Bd Emir A.E.K.
1er/2ème (4 U) - M.M. Sidi Benyebka (2,5
U) - AG. ABDALLAH - 11 Cavaignac -
041.29.14.59 / 0770.40.87.48

Vends 02 superbes
Appartements

à ORAN Akid Lotfi.

F5 : 135 m² et F3 : 130 m² -

Prix après visite

- Curieux s'abstenir -

Tél : 0772 29 82 20

AL WEESSEM
100, Bd Mostefa Benboulaïd - H. Khemisti

(Face Clinique Hikma) ORAN
Tél: 041.62.23.36  //  06.61.44.82.79

Fin d’Année
TUNISIE «Hammamet»

06 Jours en Demi-Pension
Hébergt. Htl 4****

A partir de 37.500,00 DA/Personne
Du 28/12 au 02/01/2015
Avec Diner Gala nuit du 31/12

ANNIVERSAIRE
A mon
adorable petit
garçon
YAGOUBI
Abdel-
Rahmen
Abdel-Kader Zine-Dine
qui soufflera sa quatrième
bougie, ce Lundi 22/12/2014.
L'ensemble des familles
YAGOUBI et TEMMAMRA
lui souhaite un Joyeux
Anniversaire et à ses Cent
(100) ans INCHA'ALLAH.
Didou qui t'aime beaucoup

Vends : F1 Rue Lourmel 1er  (350 U) -
F2 Miramar 2ème (650 U) - F3 Rue Am-
père 3ème (890 U) - F4 Cité Perret 6ème
(650 U) - M.M. 500 m² à Zahana (11 MDA)
-  AG.  ABDALLAH -  11  Cava ignac  -
041.29.14.59 / 0770.40.87.48

Vends Appartement F3 - 67 m² : 2 cham-
bres, 1 séjour, cuisine et SDB et WC -
640 Millions - Avec Acte - Cité 300 Logts
Ou j l i da  Commune  TLEMCEN -
0661.73.42.61 - 0777.24.04.92

A vendre F2 - 4ème étage - 60 m² - Dé-
sistement. Cité 600 Logts Bir El Djir -
ORAN - Tél : 0795.68.13.88

A.V. Joli Appart F3 - 2ème étg. - 80 m²-
en face tribunal de Yaghmoracen (ORAN)
avec Clim. Citerne Eau 400 l. Acté et Li-
vret de foncier et bon voisinage. Visite à
partir de 16 H 30 - Tél : 0540.79.89.22 -
0796.79.62.80

Cherche à louer un Appart F2 ou F3,
équipé ou non, sur la région Millenium ou
Akid Lotfi - Tél : 0560.01.27.97

A louer Studio neuf 25 m² USTO Nek-
kache 3ème étage donne sur la cour, im-
meuble fermé, pour couple. Avance 1
année.  Pr i x  20 .000  DA/mo is  -  Té l  :
0549.18.50.98

Je mets en location un F3 à Haï Sabah
(CNEP) côté  Commissar ia t  -  6  mois
d'avance - Tél : 0673.79.11.88

Appartement à vendre : F3 Promotion-
nel à Haï Yasmine en face Hasnaoui -
Toutes commodités - Tél : 0673.79.11.88
- Curieux s'abstenir

Vends Appart F3 - 2ème étage - Acté -
à Ténès (CHLEF). Vue sur mer. Aéré.
Très bon voisinage - Prix intéressant
après visite - Tél : 0799.75.68.16

Vends bel Appart F4 haut standing. 1er
étage. Sup. 115 m². Double façade - si-
tué face Naftal El Bahia - Curieux et In-
term. s'abstenir - Tél : 0555.90.42.50 -
0661.31.57.21

Location Appart F3 équipé. Toutes com-
modités. 4ème étage. Pas de vis-à-vis.
Situé à Haï El Yasmine en face Hasnaoui
- 0773.20.73.71 - 0661.30.51.04

A vendre Appart F3 - 55 m². Bien fini -
Acté - à Maraval Cité Sonatrach - N° T.:
0561.69.42.94

Vends 2 Appartements F3. Actés - 1er

F3 : 3ème et dernier étage Cité 350 Logts
centre Aïn Turck - 2ème F3 : 2ème étage en
face  marché  Sedd ik ia  Oran  –  Té l  :
0550.56.65.76

Vente F2. Acté. 3ème étage rus de mos-
taganemme ORAN -  0550.61.47.85 -
0778.36.70.84

Vends Apparts : F2 1er 30 m² Plateau + F3
2ème 60 m² Lauriers Roses + F3 4ème 82 m²
Bd Benzerdjeb + F3 4ème 65 m² Bel Air - AG.
BENSAID - 041.29.26.03 / 0552.58.43.72 /
www.immobilier.bensaid.com

Vends F4 au 2ème étg. 3 Faç. 2 bal-
cons + cour, Cuis., WC, sanitaires à Ya-
ghmoracen Hosn El Jiwar, près de Pinoc-
chio, dans un immeuble neuf de 3 éta-
ges.  Sup.  300 m².  Acte + L.F.  -  Tél .
0558.01.89.26

A.V. : F4 avec garage Aïn Beïda - A.V. :
F2 ,  1e r  é tage  A ïn  Be ïda  -  Té l .
0554.25.11.63 - 0792.29.19.99

Vends appartement F3 Bd Mil lenium
5ème et dernier étage, avec grand bal-
con, grande terrasse - 89,5 m² - Tél. In-
ternet. Interphone - Tél. 0561.60.51.50

Vends Appart F4 (Form. F5) 110 m²
Hosn Djiwar. ORAN. 1er étage à côté de
la Cité Pyramides à 20 m du tramway -
Tél. 0542.79.28.90

A louer F3 – 3ème étage Bd Millenium à
côté C.N.L. - Tél : 0554.92.10.75

A vendre F4 + garage à Courbet à côté
Sheraton - Tél. 0558.09.38.45

A vendre Appart F2 - Acté - 2ème étage
Haï Zitoune Dar El Beïda - ORAN - en
face Lycée - Tél. 0549.52.71.81

A vendre un bel F3. Acté. 4ème étage
à  Marava l  l es  O l i v i e rs  -  Té l .
0550.20.50.69

Location Apparts : F2 1er centre-ville +
F3 7ème  Grande Terre + F3 9ème Cité
Lescure + F3 RDC Yasmine + F3 2ème
Cap Falcon + F4, 9ème Haï Sabah - AG.
BENSAID -  041.29.26.03 / 0552.58.43.72

Loue F2 au 4ème étage Akid Lotfi. Rési-
dence « ADEN » - N° Tél : 0779.02.64.77

A.V. F4 en carcasse de 120 m². 1er éta-
ge quartier résidentiel. Nouvelle Const.
Garage accès aisé direct au palais à Hay
Nakh la  -  B i r  D j i r.  ORAN –  Té l  :
0553.00.52.18 - 0666.44.38.59

ORAN. 350 Logts Bâtiment B2 N°22
4ème étage la Glacière ORAN en face la
c i t é  F id je l  ou  l a  Caso ran  -  Té l .
0561.61.22.15

Vends 2 Pces, Cuis. + petite cour avec
toi let tes Indiv.  dans Haouch col lect i f
(Cour espagnole). P.O. 280 U - P.D. 290.
Possibilité Promesse de vente. 09, Rue
Tamanrasset, Gambetta près du Restau-
ran t  Zenagu i  -  Té l .  0772.87.83.78 -
0560.33.70.29

A vendre à ORAN appartement F3 -
80 m².  5ème étage Haï  Yasmine I I  en
cours  de  cons t ruc t ion  -  L iv rab le  f in
2015  -  P r i x  7 .000 .000  DA –  Té l  :
0551.85.38.33

A louer F3 dans un bloc de 4 locataires
Nvlle Constr. + 1 local commercial Sup.
120 m² Dble façade avec 4 Gdes vitrines
au 1er étg. sur Gd Bd à Petit Lac – Tél :
0797.22.33.39

A vendre Appart F4 - 3ème étage - Rue
de Paris / Boulevard Maâta - ORAN - Tél :
0662.40.78.78

Vente un joli Appart Duplex F4 / 1er éta-
ge. Sup.103 m² - Yasmine 2 en face Café
Dubaï – Tél. 0550.05.90.14

A vendre F3. Acté + Livret foncier. Au
3ème étage. 3 façades à Cité Jeanne d’Arc
Bt A1 Gambetta. Bien ensoleillé, près de
toutes commodités : Crèche - Ecole -
CEM - Lycée - Marché - Poste – Mairie -
Sa l le  Omnispor ts  –  Mosquée… Té l .
0771.73.45.08

Vente 02 Appartements. Refaits à neuf.
Actés. F3. 70 m² RDC même étage même
b loc  au  Bd  M i l l en ium –  Té l  :
0782.51.99.10

Mets en location Apparts F2 et F3 équi-
pés, bien aménagés, situés à Paradis-
plage Aïn El Turck. Corniche oranaise –
Tél : 041.44.59.15 - 0777.01.34.14

A.V. F3 - 4ème étage. 92 m² avec Ascen-
seur + Local sous-sol - RDC - soupente
116 m² Cité de Médecins. ORAN – Tél :
0558.20.32.99 - 0773.78.34.05

Loue Appart 165 m² Résidence Victo-
ria : Grand salon. 3 pièces équipées - Ré-
nové. Vue sur mer. 7ème étage. Box. Sé-
cur isé  -  Pr ix  15  U négoc iab le  –  T  :
0557.29.05.00

Vends en ESPAGNE à ALICANTE : Ap-
part 30.000 Euros - Villas 90.000 Euros -
On  pa r l e  f r ança i s  -  Té l  :
0034.656.362.197 – 0034.695.075.601 -
BRUNO

Loue Apparts F2 et F3 meublés, toutes
commodités, vue sur mer, garage à CAP
FALCON (Aïn El Turck - ORAN) - Possi-
b i l i t é  l oca t i on  cou r te  du rée  –  Té l  :
0774 .42 .78 .56  -  0773 .84 .67 .39  -
041.26.52.15

DECOUPE LASER JUSQU'A 16mm
Le LASER FIBRE a un prix Fou!!!

Et, vos besoins Machines CNC :

Cisaille, Plieuse, Poinçonneuse,

Plasma, Rouleuse, Cintreuse, Scie,

Soudage, Machines gaine et autres

Un seul numéro : 0549 / 21 98 32

Service et PDR assurés.

SARL O M M
Lot N° 418 Z.I. SIDI BEL ABBES

VEND
1 Lot de Pièces de rechange de B/Vitesse Pour engin Bulldozer Fiat A D 20

T é l  :  0 4 8  7 0  3 3  7 1 / 7 3  &  0 5 5 5  0 9  0 5  3 3

TLEMCEN (Ag. Immo. DJAWHARA) :
Vds à BOUHENAK très belle villa 250 m²
R+1. Neuve. 4 P + Cuis. + Gge + jardin -
ttes commodités. Tél : 0663.18.96.60

A vendre villa à Es-Senia Kara II. Sup.
144 m². R+1. Finie dans un quartier cal-
me. Adresse : Kara II à côté de l'Univer-
s i t é  ( l a  FAC)  Es -Sen ia  -  Té l  :
0559.04.16.82

A vendre en toute propriété à la Bridja
(STAOUALI) Immeuble de 2.200 m² au sol et
8.500 m² de surface développée (R+6) com-
posés de dépôts et de bureaux administra-
tifs - Tél : 0770.98.37.56

Loue : Niv. Villa équipé + garage Pt Jour
100 m² 7 U / V. Villa 100 m² RDC + 2ème
luxe piscine pour enfants Carteaux 3,2 U
/ V. M.M. 95 m² + 2 locaux Castors 2 U /
Loue villa Belgaïd 7 U - 0797.11.86.68

Vends villa - Désistement - Nouvelle
construction R+1. F6 non finie à Aïn Ker-
ma .  130  m²  -  02  façades  -  Té l  :
0771.28.09.14

Vends villa R+2 à Oued Tlélat 187 m².
RDC : 2 Gds garages 4 m H. 2 Pces,
Cuis., WC, SDB, cour. 1er étg. : 3 Ch.,
Gd salon, Gd hall, Cuis., 2 WC, SDB, Pte
cour. 2ème étg. : 5 Ch., WC, SDB. Buan-
de r ie  -  P r i x  3  M  200  Nég .  -  Té l
0668.69.14.09

A vendre villa vide. Actée. Neuve. Luxe.
Bien finie. SENIA. 160 m². R + 2 étages :
6 Pces, salon, terrasses 180 m², cuisine,
garage 4 V., une cave, haouche, 2 WC,
SDB ; bâche d'eau - Tél. 0771.86.73.03

Vends à Choupot ORAN : Niveau de vil-
la 2 Faç. 17,5 x 12,5 : 6 Pces, 2 SDB, 2
terrasses. 160 m². Pas de vis-à-vis. Jar-
din. Bâche d'eau 26 m3. Refaite à neuf
Ext. et Int. - Tél. 0773.63.98.70

Vends Maison de Maître 230 m² - Actée
- R+2 - 2 façades + 2 locaux - située à
Boulanger - Contacter : 0770.31.70.48

A vendre villa 210 m² à Fernandville.
ORAN : 4 Pièces. 2 Salons. Cuisine équi-
pée + Séjour. Avant-cour + Cour. Sous-
sol pour 6 voitures - Nouvelle construc-
tion - Tél. 0559.88.53.03

Recrute un Comptable bilingue sérieux
pour divers travaux… dans le cadre de
l'ANEM + salaire 20 000 DA/mois - Infé-
rieur à 30 ans à Oran - Envoyez votre CV
par e-mail : seghiernl@yahoo.fr - merci

Cherche des Jeunes Femmes de mé-
nage ANEM (entre 18 et 25 ans maxi-
mum) wilaya d'Oran. Paie 16 000 DA/
mois - Contactez : 0553.30.26.33 (entre
9 H et 15 H maximum) - merci

Cherche des Agents polyvalents net-
toyage des vitres et services. ANEM. Sa-
laire 16 000 DA/mois. Inférieur 30 ans à
Oran - Contactez : 0553.30.26.33 (entre
9 H et 15 H maximum) 6 merci

Cherche des Agents polyvalents C.A.P.
gardiennage, secourisme et services,
ANEM + salaire 16 000 DA/mois. Inférieur
30 ans à Oran - Envoyez votre CV par e-
mail : seghiernl@yahoo.fr - merci

MEL MASCARA Ecole de langues recru-
te des Professeurs de langues vivantes
qualifiés - Veuillez envoyer un CV par Fax
:  045 .82 .32 .11  ou  Ma i l  :
mascara.ecole.langue@gmail.com

Société Taxi BOUROUINA La Lofa re-
crute Chauffeur diplômé, expérimenté -
Veu i l l ez  envoye r  vo t re  CV :  ( tax i -
bou rou ina@out look . f r )  -  Fax
(041.29.92.30)

Entreprise de Plomberie cherche des
Plombiers qualifiés pour son chantier à
ORAN -  expé r ience  ex igée  -  Té l .
0558.30.82.05

Sté privée de T.P. à Oran recrute * Res-
ponsable technique : Ing. en T.P. / G.C. -
* Responsable Logistique parc roulant et
Appro. - * Comptable principal - * Secré-
taire de Direction - Expér. exigée - E-mail:
soc ie te rec ru t@gma i l . com -  Fax  :
041.42.93.77

Cherche Médecin ou Pharmacien Bio-
logiste pour emploi dans un Laboratoire
d 'ana lyses  méd ica les  -  Té l  :
0550.97.24.44

Sté à ORAN recrute son Responsable
Administration et Commercial - Universi-
taire. Libre. Bonne expérience. Âgé + 45
ans  -  Envo i  CV  +  Pho to  à  :
drh.cadre@gmail.com

Cherche Vendeuse qualifiée pour Ma-
gasin Prêt-à-porter Enfant habitant dans
les environs de Choupot - Contacter Tél:
0791.96.11.10

A vendre ou Echange M.M. 95 m². R+3.
Double façade. RDC : 2 Locaux - Hall -
SDB - 1er étage : 1 Cuisine - 2 Pièces -
SDB - 2ème étage : 3 Pièces - SDB -
3ème étage : Gd Salon + Terrasse Gd
Salon - à 0Boulanger - Tél. 0779.93.04.52

A vendre Maison composée de 3 piè-
ces - cuisine - SDB - WC - cour - Gde
terrasse - Superficie 90 m² à Canastel -
Tél. 0793.63.32.17 - 0541.42.36.88

A.V. Bâtisse R+2 (2 F4 + 2 F5 + local
200 m² double hauteur) Sup. terrain 725
m² s is  à Miramar.  ORAN. Pr ix  de V.
71.100.000,00 DA (Courtier et Interm.
s’abstenir) – Tél. 0550.32.26.07 - (H. Bu-
reau)

Vds Maison R+2, 140,2 m² 2 façades.
Actée à Belgaïd Coop. Wilaya R+1. Fi-
nie. 2ème non f ini -  0559.34.80.45 -
0666.57.86.86

Vends Maison de Maître 400 m² - 15 m
de façade : 20, Rue Pégoud - ORAN -
Tél: 0551.63.03.17

A vendre une villa 200 m². Actée. R+2.
Toutes commodités. Finie à 100% à Ca-
nastel - ORAN - Prix après visite - Tél N°
0558.40.95.19

Vends ou Loue vi l la double façade.
R+1. Composée de 6 pièces, cuisine,
salle de bain - garage, terrasse, bâche
d'eau. Superficie 394 m² - située aux
Castors. ORAN - Tél : 0770.65.42.78

A vendre villa à Choupot, nouvelle cons-
t ruc t i on  R+1  de  287  m²  -  Té l  :
0555.01.40.24

Vds villa 304 m² - 1 façade de 12 m -
Actée - Quartier résidentiel, calme, à 300
m de l'Avenue de Choupot. ORAN. Mai-
son à rénover ou à démolir R+1 - P. 6
MDS - 0559.74.30.09

A louer à Point du Jour ORAN : immeu-
ble de 3 étages, chaque étage Appart F5
- Loue à Mirauchaux ORAN : 2 magasins
30 m² chacun - Le tout pour Sté ou Bu-
reau - 0661.20.94.95

A.V. belle villa. Sup. 375 m². Bâtie 175
m² en R+1 sise dans un quartier calme
face à l'hôpital militaire (Coop. El Tahdib)
ORAN - Tél : 0550.32.26.07

Vds Maison au Vieux Maraval R+1 - 12
m Faç. RDC 110 m² : 2 locaux, Cuis.,
SDB, B. eau / 1er 178 m² : 5 Pces, Cuis.,
SDB / 2ème terrasse : 1 Pce - Prix après
visite - Curieux et Interm. s'abst. - Tél :
0667.51.35.30

Vends Carcasse 380 m² R+3 avec 2 lo-
caux en activité - puits - située à Maraval
- ORAN - Tél. 0771.48.59.43 - Prix après
visite.

 Ag.  Le Gd Bleu :  0668.95.22.02 –
Vend : 3 Villas avec piscine (500 m² + 803
m² + 1.200 m²) à A.E.T. + 2 Villas à Cap
Falcon (205 m² + 250 m²) – 1 F1 + 1 F2 +
3 Carcasses (86 m² + 96 m² + 170 m²) à
A.E.T.

Vends villa finie. 194 m². R+2 + Chauf-
fage central. 2 façades : 9 pièces + ga-
rage à Coop. Panorama - Belgaïd - ORAN
– Tél. 0552.09.89.23 – 0659.38.47.88

Loue à MOSTAGANEM : Une Villa R+3
en face du port – Contact : 0661.910.368

Une villa à louer 4 P + garage - Adres-
se : Bd Mustapha Benboulaïd 35 - Bir El-
Djir - ORAN – Tél : 0554.53.79.10

VdS villa R+3 - 207 m² avec sous-sol -
s i t ués  à  40  m du  Gd  Bd  Be lga ïd .
Coop. Panorama, composée de 10 Ch. +
3 Sal .  + 3 Cuis.  + 3 SDB + 3 WC +
2  te r rasses  –  Té l  :  0561 .69 .87 .75  -
Prix après visite

URGENT : Location villa à Canastel -
RDC : Garage (2 voitures) - Gd salon -
Gde cuisine + hall - Hammam + WC + 2
cours - 1er étage : 2 chambres + Gd hall
+ Terrasse - De préférence pour Sté –
Tél : 0672.54.38.20

RELIZANE : Villa (R+1) 200 m². Finie
et Actée à Cité El Wafi à côté d’El Mak-
taba. 2 Garages (1er : 1 V) (2ème : 6 V). 1
Salon. 3 Chambres. Cuisine. SDB et jar-
d in  -  Très  bon  vo i s inage  –  Té l  :
0552.95.86.28

Loue villa une façade. 2 étages : 8 Piè-
ces - 2 Salons - 2 Cuisines - 2 Sanitaires
- Convient pour Siège Sté - Administ…
etc. - Sise à Fernandville sur Gd Bd –
Tél : 0561.35.31.60

A vendre un Immeuble à ORAN : 605
m². 2 façades. 3 étages. 7 locaux + 40
pièces. 1 garage + 2 terrasses + 1 bain +
chambre froide - une petite cour – Tél :
0772.78.87.53 - 0558.78.44.21

Vends Haouch 130 m². Dallé. 02 faça-

des - en voie de finition 94% à Sidi Bou-
mediene (AÏN TEMOUCHENT) - Contac-
ter le : 0669.35.03.68

Vds Maison RDC - 12 pièces - Superfi-
cie 650 m². Façade 22 mètres - 1 garage
- Gambetta ORAN – Tél. 0549.51.80.83

Vds Immeuble R+3 à MERS EL HAD-
JADJ : 6 Apparts + 2 Studios + Local +
Garage pour 2 véhicules + 2 terrasses
vue sur mer - Prix après visite – Tél.
0793.59.05.48

A vendre villa 225 m². 2 façades. Cave
+ RDC + 1er étage. cour, garage. Actée.
Derrière daïra GDYEL. Libre de suite -
RDV pour visite – 0561.94.28.13

Particulier vend à ORAN Haï Bouama-
ma (ex-Rocher) Maison de Maître 243 m² 
à 150 m de la Route Nationale. Rez-de-
chaussée. F3, garage pour 2 voitures, 2
cours  -  te r rasse  avec  p i l i e rs  –  Té l .
0660.80.62.43

A.V. Carcasse Av. Permis 3 niveaux 200
m². Double façade. POS 50 Bir El Djir sur
Bd – Tél : 0558.20.32.99 - 0773.78.34.05

Vends Maison 80% finie. 120 m². R+2 :
7pièces, 1 grand garage - Haï Ben Arba -
Rocher - Prix offert 1 M 500 - Actée – N°:
0771.14.21.87

A vendre T. B. Villa 470 m² en face wi-
laya d’ORAN. Possibilité de construction
d’un immeuble pour Promotion - Prix Off.
80  MDA -  Pr ix  Dem.  90 MDA f ixe  –
0551.33.01.20

Loue belle villa (R+1) à St-Hubert avec gara-
ge pour 4 voitures - Intermédiaire s’abstenir –
Contacter Tél : 0554.64.89.28

A vendre villa R+1 - 320 m² + Douche
publique + garage 3 voitures - Prix après
visite - Haï El Mouahidine - Sabah – Tél :
0771.61.15.51

Agence de Voyages à ORAN recrute :
Agen t  de  B i l l e t te r i e  qua l i f i é  -  Té l  :
041.533.396 - Mob : 0560.666.777 - Heu-
re d'appels : de 10 H à 17 H

Société recrute : 1 Ingénieur Géni Civil avec
expérience - 01 Meunier « Moulin Farine » -
01 Electromécanicien – Tél : 0661.20.15.57

Société recrute un Gardien permanent logé
au sein de l'usine - cvrouxoran@yahoo.fr

MCL Senia Recrute : Une Aide Comptable
sous contrat DAIP - Une Technico-commerciale
avec licence, expérimentée, maîtrisant le fran-
çais - CV et LM à : sarl-mcl@yahoo.fr - Tél :
0555.07.80.05 - de 9 h à 16 h

Atelier de couture situé à Choupot re-
crute des Couturiers finis : Travail à la
p ièce  avec  bonne  f i n i t i on  -  Té l  :
0770.44.23.48

Pharmacie à ORAN-Est cherche Vendeur
(se) qualifié (e) de 14 h 00 à 19 h 00 - Trans-
mettre CV à : eczane.oran@outlook.fr

Imp. Société recrute : Ingénieur en Electro-
nique Biomédical (Homme) - Femme de mé-
nage - recrutement.oran75@gmail.com - Fax
: 041.42.34.85

Société Import recrute à ORAN : TS en
Electronique ou Electrotechnique - Email:
emploidz31@gmail.com

Société Import Produits cosmétiques re-
crute à ORAN : Responsable administra-
t i f  commerc ia l  -  Ema i l  :
emploidz31@gmail.com

Société Oran Frites a besoin des Li-
vreurs qui possèdent des véhicules Mini
Truck – Tél : 0561.94.06.38

Station Essence à GDYEL recrute 02
Pompistes et 1 Lavagiste-Vidangiste –
Tél : 0781.25.80.34

Unité de Production en Fromagerie recrute :
Mécaniciens - Laborantin/e - Machinistes et
Préparateur, ayant expérience et maîtrise dans
le domaine - Veuillez poster CV et LM à :
oran.contact.2015@gmail.com

Entreprise de Catering cherche : 02 Cuisi-
niers - 02 Aides Cuisiniers - 02 Femmes de
ménage - 01 Chauffeur - Résidant à ORAN et
moins de 31 ans – Tél : 0555.01.09.92

Société de taxi cherche des Chauffeurs
diplômés - Appeler au : 041.45.14.03 ou
0555.62.08.71 - de 9 H à 17 H

Entreprise privée recrute Gardien (de préfé-
rence père de famille) pour assurer des fac-
tions à Port-aux-Poules (Chantier en cours de
travaux) et Mécaniciens Lourd - Contat :
041.42.90.64 / 0555.33.72.46

Importante Sté commerciale à ORAN recru-
te dans l’immédiat : 1 Comptable ayant Li-
cence ou CMTC maîtrise le SCF - 1 Ingé-
nieur ou TS en Informatique. Au cadre de CTA
(ANEM) - Envoyer CV Email :
recrute.abone@yahoo.com

INGENIWAY recrute tout type de Profils,
Autodidacte, Ingénieur, Geek , Nerd, Atypique.
Flexibilité - ALGER et ORAN - Rejoignez la
Google Attitude http : // ingeniway.com/jobs

Recrute IT Helpedsk / Support Techni-
que possédant de bonnes bases en in-
formatique et bon niveau technique -
français courant - Postulez sur http : //
ingeniway.com/jobs

Pharmacie à Aïn El Turck cherche Ven-
deuse Femme expérimentée - Salaire
motivant – Tél : 0550.87.01.81

Entreprise privée à ORAN recrute des Tour-
neurs qualifiés ou des jeunes Débutants avec
diplôme – Nous contacter au : 0697.308.748

INGENIWAY recrute Développeur Appli-
cation Web, AJAX, PHP avec une solide
expérience PHP, MYSQL - Postulez en li-
gne sur http : // ingeniway.com/jobs

Cherche Electromécanicien qual i f ié
pour Usine de Gaufrettes - Transmettre
CV par Fax au 041.25.64.92

EURL SMI ALGERIE Société Spéciali-
sée dans l ’Automatisation de Process
cherche Automaticien expérience 5 ans -
Tél  :  0561.24.30.30 -  041.24.74.97 -
Segueg.saleha@smialgerie.com

Agence recrute Secrétaire (J.F.) - (CV
+ Photo) - 0798.29.54.08 - 0554.29.49.82

Cherche Livreur Vendeur avec Permis. Sé-
rieux et dynamique. Niveau Terminal avec ex-
périence dans l’agroalimentaire - CV avec Pho-
to : cv.31000@yahoo.fr  - Tél : 0541.47.36.34

Sté BMC cherche des Mécanic iens
Femmes ou hommes  avec un bon salai-
re :  Avenue d'Arcole face PTT -  Tél .
041.53.41.63
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PENSÉE
A notre cher père
TIAB Belkacem.
4 années déjà,
21/12/2010, mais
pour nous c'est
comme si c'était
aujourd'hui que
nous avons eu la douleur de te voir
partir en silence, un mari, un père,
un beau-père puis un grand-père
exemplaire et généreux. Tu nous
manques papa. Ton absence est
difficilement supportable. Ta femme,
tes enfants, tes petits-enfants
te gardent dans leur cœur.
Nous demandons à tous ceux
qui l'ont connu et aimé d'avoir une
pieuse pensée à sa mémoire.

40ÈME JOUR
Triste et
douloureux fut
pour nous
le 12 Novembre
2014 quand
nous a quittés
notre cher père,
grand-père,
oncle, beau-père et ami

CHEKROUNI Fethi
à 65 ans - En ce souvenir nous
demandons à tous ceux qui l'ont
connu et aimé d'avoir une pieuse
pensée à sa mémoire.
Puisse Dieu, Le Tout-Puissant,
lui accorde Sa Miséricorde et
l'accueillir en Son Vaste Paradis.

Tes filles, petits-fils.
Familles BOUBLENZA et ZEMRI

PENSÉE
A la mémoire
de la disparition
de l'être cher
 et inoubliable,
notre petit-fils
YACINE
rappelé à Dieu
en cette journée du 21-12-2001
à l'âge de 18 ans.
Nous prions aimablement toutes
les personnes qui l'ont connu
de lui adresser une pieuse prière.
Que Dieu lui accorde
Sa Miséricorde et l'accueille
dans Son Vaste Paradis.
«A Dieu nous appartenons
et à Lui nous retournons».

Ses grands-parents et parents
KRAOUTI et BENTABET

40ÈME JOUR
Très cher papa :
AMEUR BOUAZZA.
La mort d'un père
formidable laisse
un vide béant.
Nous sommes tous
porteurs de la
flamme de tristesse
allumée dans notre
cœur : la famille
BOUCHAMA et tes trois filles AMEUR
Yousra, Ghizlène et Amina. La mort t'a
emporté pour ton dernier voyage,
et notre peine est immense. Ton décès
est une vraie douleur au cœur et à l'âme.
Nous garderons toujours dans notre
mémoire l'image d'un papa avec de
grandes qualités, profondément bon
et généreux. Repose en paix, la vie ne
dure qu'un instant, notre amour est éternel.
Nous ne t'oublierons pas, nous t'aimerons
à jamais, et tu resteras toujours vivant
dans notre cœur.

Tes filles qui t'adorent :
Yousra, Ghizlène, Amina.

DÉCÈS
La famille
SALHI
a l'immense
douleur de
vous faire part
du décès de
leur cher père,

Mr SALHI HADJ
Ancien douanier en retraite.
Il nous a quittés le 14
Décembre 2014 à l'âge
de 84 ans.
Adresse mortuaire :
Coopérative El-Wihda en face
l'hôpital militaire ORAN.

40ÈME JOUR
Cela fait déjà 40 jours
que nous a quittés
notre chère regrettée
fille et épouse
BENTABET Kheïra
Survenu le 09-11-
2014 - Le temps
passe vite et la
douleur est toujours
là. Le vide que tu as
laissé est immense.
Tu étais l'épouse exemplaire par ta
franchise, ton sourire, ton élégance, ta
générosité et ta bonté exceptionnelle.
Tu resteras immortelle dans nos cœurs.
Ta famille, petits et grands, ton époux,
tes amis et surtout ton papa et ta maman
implorent Dieu, Le Clément et Tout-Puissant,
de t'accorder Sa Sainte Miséricorde,
de t'accueillir dans Son Vaste Paradis
et demandent à tous ceux qui t'ont connue
et aimée d'avoir une pieuse pensée en ta
mémoire. Nous ne t'oublierons jamais.
«ALLAH Yarhmak ya Kheïra»

Ton époux

DÉCÈS
Les familles

RIAHI,

BEN-

MAHIEDDINE,

YAHIA BERROUIGUETE,

KHOUDJA et proches

ont l'immense douleur

de vous faire part du décès de

Mr HADDI Kada

Décédé le 19/12/2014 à Oran

- Cité Dar El-Hayat -
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Vends 2 Terrains : 2 Hect. à Hamoul
côté us ine.  50 m Faç.  + 1.800 m² à
T lé la t  Renau l t  Zone  d 'Ac t i v i t és  -
0550.13.19.62

Vends Lots : 196 m² Bir Djir Moustak-
bel 3 + 470 m² avec Permis R + 6 l'Hip-
podrome + 170 m² Bd Vauchez St-Eugè-
ne + 120 Senia (Kara) - 0554.38.14.50 -
0557.42.01.32

A vendre Lot terrain 602 m². Double fa-
çade. Bien situé à Fernandville - ORAN -
Tél : 0559.88.53.03

A Vendre Lot terrain 2.000 m² - Acte
d'héritage agricole avec Livret foncier.
Double façade, urbanisable -  à BC.7
Boutlélis - Tél: 0555.61.16.50 / P.O. :
6.500 DA/m²

Vends Terrain 1.200 m². 4 façades avec
certificat d'urbanisme au C.-V. de BENI-
SAF / W. AÏN TEMOUCHENT - Endroit
touristique - Convient pour Promotion Im-
mob i l i è re  -  0555 .30 .77 .73  -
0666.59.49.72

Loue à MOSTAGANEM, un Parc clôtu-
ré surface de 5.500 m² aménagé d’un
bureau  à  MESRA -  Con tac t  :
0661.910.368

Vends terrain 100 m² à Douar Boudje-
maâ  -  Doub le  façade  -  Té l  :
0560.58.90.58 - ORAN

A vendre ou Echange Lot de terrain 250
m² avec plateforme + poteaux + plan-
chers + poteaux Haut RDC à Douar Bel-
gaïd - Tél. 0665.89.83.39

Vends 2 Lots de terrain. 1er : 1.700 m².
1 Façade - 2ème : 1.500 m². 1 Façade - à
Belgaïd + Vends 800 m² 1 façade à Bou-
langer – Tél : 0552.69.14.68

TLEMCEN : Vds Terrain 23.000 m² à la
sortie de Beni Mester avec 82 m de faça-
de  sur  rou te  vers  HENNAYA –  Té l  :
0670.45.60.31 / 0555.36.21.73

Vends 4.800 m², 3 façades, en Zone In-
dust r ie l le  de FORNAKA (MOSTAGA-
NEM). Livret foncier + Acte de propriété
– Tél : 0780.80.90.10

Vends Terrains à ORAN : 150 m² 1 F et
241 m² 2 F  Sidi Maârouf sur 4ème Bd Pé-
riphérique - 413 m² 2 F avec Carcasse
170  m²  M isse rgh ine  –  Con tac t  :
0552.48.12.11

Hér i t i e rs  venden t  Lo t  de  te r ra in  -
Acté - de 4088 m². 2 façades (69,5 m x
58 ,9  m)  au  cen t re  d ’EL -BRAYA
(ORAN). Etudions toute proposition prix
à  déba t t re  ap rès  v i s i t e  –  Té l  :
0558.81.86.83

Vends Terrain 400 m² à Bel Air 2 faça-
des pour Promotion - Loue local Gde Ave-
nue 65 m², parking, toutes commodités à
St-Eugène – Vends : Débobineuse + Dé-
rouleuse + Coupeuse + Massicot – Tél :
0541.24.72.21

PENSÉE
Cela fait déjà 02 mois
exactement, le 21
octobre 2014, que
nous a quittés pour
l'éternité notre chère
regrettée mère,
grand-mère et arrière-
grand-mère Mme
Vve BENALI née
MEGHERBI Fatma, laissant derrière elle un
immense vide que nul ne pourra combler.
Elle s'est éteinte, comme elle a vécu,
discrètement et dans la dignité, entourée de
sa famille. Tu étais unique par ta bonté et la
grandeur de ton cœur. Tu resteras toujours
vivante dans nos cœurs et nos pensées.
En ce douloureux souvenir, tes enfants Hadj
Mohamed BENALI, Salah, Redouane,
Moulay et tes filles, demandent à tous ceux
qui t'ont connue d'avoir une pieuse pensée
 à ta mémoire et prier Dieu, Le Tout-Puissant,
de t'accueillir en Son Vaste Paradis.
Repose en paix maman.
«A Dieu nous appartenons et à Lui nous
retournons».

Hadj Mohamed BENALI

40ÈME JOUR
Une pieuse
pensée pour
la regrettée
BENSMICHA

AMINA
qui nous a
quittés, à l'âge de 35 ans,
pour un monde meilleur.
Toute sa famille
de SIDI BEL ABBES ainsi
que ses nombreuses amies de
l'étranger demandent à toutes
celles et à tous ceux qui l'ont
connue et appréciée de réciter
la Fatiha à sa mémoire.

DÉCÈS
DECES DE MANSOURI YAMINA

La famille MANSOURI - MEBTOUL de Djebel Fellaoucène - TALEB -
DJENNANE ont la douleur de faire part du décès de

MANSOURI Yamina
- fille de Caïd Taieb MANSOURI, femme du grand moudjahid MANSOURI
Mohamed membre de l'ALN et belle-mère du Professeur Abderrahmane

MEBTOUL - le 18 Décembre 2014 à Maghnia.
A Dieu, Le Tout-Puissant, nous appartenons et à Lui nous retournons.

DÉCÈS
Les familles KALAIDJI, BENALDJ, BENACHENHOU, ZERROUK, LACHACHI

et CHIALI ont l'immense douleur de faire part du décès de leur chère et regrettée
KALAIDJI Saliha survenu le 20 Décembre 2014 à l'âge de 66 ans.
L'enterrement aura lieu aujourd'hui, Dimanche 21 Décembre 2014,

après la prière du Dohr. Domicile mortuaire :
7, Rue Fernatou Ahmed - Sidi Yacine - Sidi Bel Abbès. Puisse Dieu,

Le Tout-Puissant, accueillir la défunte en Son Vaste Paradis.

Loue Showroom 220 m² aménagé, bel-
le décoration en BA 13, T. bien aména-
gé. Convient à toute activité. Se trouve
sur un axe stratégique (Grand Bd) - Tél.
0558.30.82.05

TLEMCEN : A louer magasin à IMAMA.
2  façades .  Su r face  140  m²  -  Té l  :
043.21.42.60 / 0556.55.36.12

A  vend re  en  tou te  p rop r i é té  à
AÏN BENAIN Centre 8.000 m² composés
de  :  Hangar  f r i go r i f i que  équ ipé  de
2 .000  m²  e t  de  440  m²  en  R+1  de
bu reaux  e t  l e  res te  pa rk ing  -  Té l  :
0770.98.37.56

Local à louer de 150 m² double façade,
bien aménagé avec soupente, sanitaires.
Toutes commodités - Situé sur le Gd Bou-
levard  du  Mi l len ium -  ORAN -  Té l  :
0782.30.42.11

Vds local commercial. Acté. Compre-
nant 02 pièces. Toutes commodités. Sup.
29 m². Double façade. Cité CNEP El Oth-
mania. ORAN - Tél : 0668.50.12.17 - Prix
après visite

TLEMCEN : A louer un local 180 m².
Hauteur 3,30 m - entrée indépendante -
Tél : 0771.64.28.34 - 0771.18.95.34 -
0774.81.48.43

Loue à MOSTAGANEM un local sur un
grand Bvd commercial  s i tué à Cité 5
Juillet - Contact : 0661.910.368

Vends local sup. 20 m². Acté + soupen-
te Av. Sid Chahmi ORAN - 0550.61.47.85
- 0778.36.70.84

Cherche Location ou Achat : Hangar de
400 ou 500 m² - Hauteur 7 m - à Misser-
ghine - Hassi Ameur ou Haï Ksab - Tél.
0550.90.21.53 / 0550.02.17.60

Local à louer à Sidi El Hasni Bd Colo-
nel Lotfi - ORAN - Sup. 150 m² - Tél :
0771.20.02.52 - 0551.28.15.33

Local  à vendre centre-v i l le Rue de
la  Pa ix  à  co té  de  la  CNEP.  212  m²
Rez-de-chaussée. 160 m² Soupente. 65
m²  Sous -so l .  16  m  façade  -  Té l .
0552.89.02.22

A vendre une Entreprise de Transport
Carburant en pleine activité avec (02) Ca-
mions-citernes. Année 2010 - Curieux
s’abstenir – Tél : 0555.71.12.95

MECHRIA :  Vends Bien de 500 m²
composé d’un Restaurant + 1 Café +
3  Magas ins  +  2  Gds  Garages  +
Bureau + 2 Pièces - Tous en activité sur
Gd  Bd  -  Té l  :  0661 .93 .59 .26  /
0772.97.25.54

A vendre local à usage commercial de
17 m². Acté. Bd Millenium (en face Daïra
de Bir El Djir) – Contact : 0561.62.96.38
- A partir de 17 H 30

Un local à vendre. Superficie 81 m², en
face Palais d’Or : 14, Docteur Benzerd-
jeb – Karguentah - C.-V. d’ORAN – Tél :
0552.53.75.29

Formation de " Commerce International
et Marketing " : durée 6 mois, 5 modules
- Niv. d'accès 1AS et +. l'Ecole agréée
IBN KHALDOUN : 91, Rue Larbi Ben M'hi-
di - 0550.02.21.36/15

Enseignant universitaire et Informaticien donne
cours Maths, Physique et Chimie pour 1ère, 2ème,
3ème, 4ème Moy. et 1ère, 2ème, 3ème AS (Ly-
cée) - 58, Rue Med Khemisti - 0559.04.03.34

Dame retraitée de l'Enseignement don-
ne cours de français Niveau Primaire au
domicile de l'élève à ORAN - Contacter
Tél : 0541.45.78.54

Particulier vend Matériels complets de
Boucherie très bon état - ORAN - Tél.
0795.01.67.19

Vends Matériels Fabrication Diouls -
Katfa - Crêpes - Baghrir - Etat neuf - Mar-
que française - Tél. 0661.20.51.37

A vendre à ORAN : KANGOO 2012.
Blanc. Commercial. Etat neuf. 17.000
Km. Toutes options - Prix fixe 125 U - Tél.
0662.21.29.02

A vendre Voiture 307 HDI - 2004 - Cou-
leur grise - Tél. 0776.26.79.72

A louer un Camion Frigo KIA - Année
2013 - Neuf - Tél. 0672.44.98.05

Loue Camion Frigorifique JMC, NKR LIGHT
3.490 Kg - Neuf, jamais utilisé - Année 2014 -
Merci de contacter le : 0559.86.77.92

A vendre : Citroën C4 Exclusif. Année
2014 - 2.000 Km - Clio 4. Année 2013 -
8.000 Km - Contacter : 0555.71.12.95

A.V. : KIA K2700 Frigo. Année 2008 –
Tél : 0550.02.16.38

 Dame vend à ORAN: Renault Clio
Classic 1,4 E - 2007. Roulé 65000 Km
1ère main - 0770.53.29.27

A louer Fourgon BOXER 2012 avec
chauffeur - longue durée - Contacter Tél:
0555.40.37.65

A vendre MERCEDES VITO 111 CDI.
Demi Vitré. 6 places. 6 vitesses. Année
2005. Très bon état. Clim. Vitre électri-
que .  M in i cha îne .  Jan te  –  Té l  :
0790.54.54.89 – 0553.51.49.00

Vends Fourgonnette PEUGEOT Partner.
An 2012. Diesel. 31000 Km - encore sous
Garan t i e  PEUGEOT –  Té l  :
0661.20.51.37

Vends MERCEDES Classe « E » Diesel.
Année 2004. Noire. Suréquipée. Très bon
état. 167.000 Km - Accepte échange con-
tre petit Véhicule récent - Visible au ga-
rage à ORAN - Tél : 0770.91.68.20

Achat Véhicule accidenté ou en panne
Léger  e t  Lou rd  –  021 .91 .35 .62  /
0771.39.49.82 / 0550.59.03.60

PENSÉE
Une pieuse
pensée à notre
chère et
regrettée
TALEB
BENDIAB
Nafissa
épouse HADJ-CHIKH, qui nous
a quittés un triste 21 Décembre
2009. Nous demandons à tous
ceux qui l'ont connue et aimée
de prier Dieu, Le Tout-
Puissant, de lui accorder
Sa Miséricorde et de l'accueillir
dans Son Vaste Paradis.

Famille HADJ-CHIKH

PENSÉE
Déjà une année que tu nous
as quittés à jamais cher fils,

père et frère
GUERMOUD Abdelhamid.

Ton absence a laissé un
grand vide dans nos cœurs,

toi qui étais généreux
et toujours présent.

Toute la famille
GUERMOUD - ZOUGAR

et tous les voisins du Square
Cité Protin, tes enfants,

ta mère Meriem demandent
à tous ceux qui t'ont connu
d'avoir une pieuse pensée

à ta mémoire.
Repose en paix Hamid.

RAN : Particulier vend ou loue local si-
tué au centre-ville. 50 m². WC - Eau -
Electricité 380 - 220 Volts + 2 Lignes Tél.
Fixe + Soupente - Mob : 0773.18.80.36

Loue local d’environ 60 m², très bien
aménagé, sur le boulevard de la Pépiniè-
re  de  B i r  E l  D j i r  (M i l l en ium)  -  Té l  :
0770.63.11.40 - 0662.444.419

A vendre 2 locaux : 66 m² - 46 m² - lon-
gueur 4 m. 16 Coop. Hosn El Djiwar -
Maraval - ORAN - Tél : 0771.79.28.36 -
(Acté)

Location : Local sup. 90 m² plus sous-
sol 100 m² Rue Khemisti - Local sup. 80
m²  Rue  Khemis t i  –  041 .33 .46 .68  /
0772.22.86.92 / louni-immobilie.com

A vendre ou à louer un très bon local
145 m² + 3 niveaux à Maraval à côté Rou-
te 6 (Choupot) - Fini 100% pour Société
– Tél : 0550.23.30.84

Vends 2 locaux commerciaux jumelés
à El Akid Lotfi. 100 m² au sol + 30 m² en
étage, très bien aménagés. Grande artè-
re, parking, voisinage agréable - Prix
après visite - Contact : 0560.03.73.87

Vends Hôtel centre-ville ORAN - Sous-
sol - R+8 : 34 Chambres - 1 Appartement
250 m² - Salle de conférence - Parking -
A i r  cond i t i onné  -  Ascenseur  –  Té l  :
0666 .43 .19 .36  -  Ema i l  :
consulting.h@my.com

Pour Investir. Vends : Local sup. 32 m²
double façade, aménagé à 100% - Acté -
Haï  El  Yasmine (2)  à côté Hasnaoui
(ORAN) - Tél : 0557.40.97.65

ORAN - Vend local commercial 40 m² +
soupente 12 m². Entrée indépendante -
Acté + L.F. sis à Bel Air tout près de la
w i laya  -  P.  O f f  :  500  U  –  Té l  :
0661.404.403

A louer Cabinet Médical Spécialisé tout
prêt. Bien situé en plein centre de MAS-
CARA - Tél : 0774.37.40.86

TLEMCEN - Sociétés - Associations  &
Particuliers : Pour toutes vos Publicités
sur tout journal Contacter CANAL SUR
Bab El Hdid - Tél/Fax : 043.26.58.21 - P.
0551.00.30.40 & 0555.05.90.10

Vends Matériels agricoles neufs ita-
liens: Motopompe REGERINI / LOMBAR-
DINI RD 210. 02 Cylin. 24 CH. Ø 80 +
Charrue 03 socles + Atomiseur 400 L MA-
TAGRI + Tarière TQ3 avec Vrille D60 -
Contacter : 0657.395.679

Cadeaux de Fin d'année 2015. Spécial
Promotion Cartables - Agendas -  Sty-
los… Site Web : www.sourcing-ouest.com
- Email : sourcing-ouest@hotmail.com -
Mob. 0550.98.49.18/40

Vends deux Soudeuses à pédale + Ma-
tériel Cafétéria - Tél. 0661.23.15.50

Loue Licence à Café - 31 - ORAN –
Mob. 0549.65.89.47

Ets YOUSFI - Installation Plomberie -
Chauffage central - Maintenance & Ré-
paration toutes marques de chaudière -
Mobile : 0779.84.68.30 / 0561.47.62.26 /
041 .50 .18 .96  /  e -ma i l  :
yousfitoufik79@gmail.com

Homme 60 ans d'ORAN dispose moyen
financier cherche Partenaire pour créa-
tion d'une Boulangerie dans un endroit
bien situé - Accepte Location ou Asso-
c ia t i on  -  Té l  :  0792 .20 .67 .02  -
0558.58.83.89

Cycles de Formations : Acupuncture -
Diagnostic chinois - Hijama - Nutritions -
Massage thérapeutique - Bioénergie -
Coaching -  Lo is  d 'At t ract ion  -  Tél  :
0663.10.60.20

Révision générale : Math - Physique -
Science. 1er Trimestre (Lycée - Moyen -
Primaire) - Préparation examens à domi-
c i l e .  Spéc ia les  vacances  -  Té l  :
0560.67.92.02

Vente 02 Machines Injection Plastique
de 300 T et 240 T en très bon état (état
neuf) – Tél : 0550.75.61.24

Aménagement et Décoration de votre
intérieur. Placoplâtre (BA13) - Faux pla-
fond. Démontable - Parquet en bois -
Peinture - B. Vitrée – Contactez-nous au :
0550 .48 .66 .78  –
E-mail :anwi.decoration@gmail.com

Application Peinture simple ou décora-
tive Seigneurie et Colorado (Stucco - Ca-
rénia - Savanah - Ambra - Métal – Yakou-
te…) – Contactez : anwi décoration ou
0550.48.66.78

ALFINA TRADE vend pour (ANSEJ -
CNAC - ANDI) tous types de Machines in-
dustrielles - 036.511.955 - 0550.141.191
/ e-mail : makakoplast@gmail.com

Vends Equipement de Contrôle techni-
que de Véhicules Lourd et Léger de mar-
que allemande – Mobile : 0541.24.83.31

Enseignant universitaire et Chimiste et
Informaticien donnent cours Maths - Phy-
sique et Chimie pour 1ère, 2ème, 3ème, 4ème

A. Moy. et 1ère, 2ème, 3ème AS (Lycée) – 58,
Rue  Med  Khemis t i  (ORAN)  -
0559.04.03.34

A vendre Matériel Khobz Essouri + Pé-
t r i n  75  +  Fou r  2  é tages  -  N°  Té l  :
0793.85.72.57 / 0549.52.60.03

Réparation à domicile : Machine à la-
ver (Linge et Vaisselle) - Frigo - Climati-
seur - Pièces de rechange disponibles -
Travail garanti – Tél : 0662.87.45.68

Spécial Vacances d’Hiver du 21 au 27/
12/2014 : Révision Gle (Tous Niv. - Tou-
tes Matières) et Prépar. du 3ème Trim. et
Examens (5ème – BEM - BAC) – Gambet-
ta  :  041 .53 .30 .27  -  Marava l  :
041.25.85.55

A vendre des Machines à café marque
CONTI 4 bras et 2 bras. Très bonne oc-
casion. Révision générale à marche nor-
ma le  avec  essayage  su r  p lace  -
Contacter le : 0771.80.62.68

Hôtel sis à ORAN cherche Mécanisme
de chasse d’eau à Bouton Poussoir - Fai-
re  o f f re  au  041 .29 .17 .44  ou  Fax  :
041.29.57.77

J.F. Ecole Elégance lance Formation di-
plômante BT Esthétique - Démarrage
Janvier 2015 - Inscription immédiate : 16,
Rue Abderrahmane Mi loud -  Prot in -
ORAN -  Té l .  041 .32 .38 .29  /
0667.10.98.16

J.F. Ecole Elégance lance Stage 6 mois
Coiffure option Kératine - Lissage Brési-
lien Botox - Inscription immédiate : 16,
Rue Abderrahmane Mi loud -  Prot in -
ORAN -  Té l .  041 .32 .38 .29  /
0667.10.98.16

Pour tous les cadeaux de fin d’année :
Calendriers - Agendas - Stylos - Carta-
bles - Shops - Ensemble bureaux…etc.
avec votre publicité (Sérigraphie - Im-
pression) Appelez : 0777.76.30.12 (Prix
- Qualité - Délais)

Sté BMC - Vous Chauffeurs de taxi : Bé-
néficiez d'une voiture uniquement avec
un apport de 50%. Après 3 ans de tra-
vail, vous devenez patron de la dite pro-
position - Adr.: Avenue d'Arcole face PTT
- Tél. 041.53.41.63

SAC PLUS propose pour « ANSEJ -
CNAC »  Mach ines  «  Moucho i r s  -
Serviette - Gobelet » - « Conditionneu-
se  »  -  Té l .  036 .65 .33 .34 /35 /36  -
0555.62.34.91/92

SAC PLUS propose pour « ANSEJ -
CNAC »  Mach ines  «  Impress ion
Gd  Fo rma t  -  G ravu re  Num.  su r
bo i s  »  -  Té l .  036 .51 .47 .14  -
0555.62.34.93/94/95/96

SAC PLUS propose pour « ANSEJ -
CNAC » Machines transformation « Plas-
t i que  -  Pap ie r  -  Ca r ton  »  -  Té l .
036.51.47.14 - 0555.62.34.97/98/99

STOP ! Vente Consommable informati-
que en gros. Cartouche. Toners Laser
e t  Cop ieu r  HP -  Canon  -  EPSON -
SAMSUNG garantis 100%. Cartouche
CANON 426 / 526 disponible - Nous c’est
l a  qua l i t é  -  I n fo  :  0560 .92 .67 .70  -
0560.06.25.31
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Niveau de jeu en chute libre,
tensions avec l’entraîneur et

certains coéquipiers, hommage
rendu à l’AC Milan (son ancien
club) sur les réseaux sociaux...
Thiago Silva n’en finit plus d’aga-
cer au PSG, dont il n’est plus le
capitaine indestructible. Faut-il y
voir l’amorce d’un divorce ?
   Le football de haut niveau est
un univers impitoyable. Sur le
terrain comme en dehors, le
poids des regards fait qu’une er-
reur peut avoir des conséquen-
ces irréversibles. Parlez-en à
Thiago Silva, capitaine en souf-
france du Paris Saint-Germain,
vénéré ces deux dernières sai-
sons et aujourd’hui dans le colli-
mateur de certains de ses coéqui-
piers, dirigeants et supporters. Au
point que l’on se demande même
si le divorce entre le Brésilien et
le club de la capitale n’est pas
déjà consommé. Mardi, le défen-
seur n’a rien trouvé de mieux que
de poster sur Instagram une pho-
to de lui sous le maillot de l’AC
Milan en l’agrémentant d’une
déclaration d’amour à son an-
cien club, quitte à agacer la di-
rection parisienne.
   Pourquoi cela ? On notera que,
quelques heures plus tôt, Huawei,
nouveau sponsor chinois du PSG,
avait présenté une édition limitée
et de luxe de smartphones por-
tant la signature de plusieurs stars
du club : Zlatan Ibrahimovic,
Edinson Cavani, David Luiz, Ja-
vier Pastore et Blaise Matuidi.
Mais pas celle du capitaine, pro-
bablement contrarié. Une image

La Fédération internationale
 de football a indiqué que

l’épineuse question de la saison
à   laquelle se déroulera le Mon-
dial-2022 au Qatar serait tran-
chée lors de la   prochaine réu-
nion de son comité exécutif, en
mars 2015. Les dates pour la te-
nue de ce Mondial dans l’émirat,
où les chaleurs sont extrêmes en
été, font l’objet de débats inten-
ses depuis le désignation du Qa-
tar fin 2010, parallèlement aux
soupçons de corruption autour de
son attribution. A l’issue d’un ren-
dez-vous de son comité exécutif
à Marrakech, au Maroc, la  FIFA
a indiqué vendredi qu’elle tran-
cherait en mars prochain, dans la
foulée  d’une réunion du groupe
de travail chargé de cette question
le 23 février à  Doha. Le prési-
dent de la FIFA , Joseph Blatter,
et son homologue de l’UEFA, Mi-
chel Platini, se sont déjà dits fa-
vorables à l’option hivernale. Mar-
di dernier, l’Association des clubs
(ECA) et les Ligues professionnel-
les  (EPFL) d’Europe ont pour leur
part plaidé pour un Mondial-2022
disputé du 5 mai  au 4 juin, assor-
tissant cette proposition d’un ca-
lendrier précis pour la saison
2021-2022.  Les clubs et ligues
européens estiment que l’option
du mois de mai «est  beaucoup
moins gênante (dans la saison)

Sa fiche Wikipédia donne une pe-
tite idée du personnage : 89 sé-

lections avec le Japon pour 55 buts,
des passages au Brésil (Santos, Cu-
ritiba), en Europe (Genoa, Croatia
Zagreb) et près de cinq cent matchs
au pays. Légende vivante au Ja-
pon, Kazuyoshi Miura a du mal à

Ali Sadji

Des quatre équipes de tête seul le MB Béjaïa a chuté
hors de ses bases. Le leader, le NR Bordj Bou-Arré-

ridj est allé s’imposer à Tlemcen sur le score sans appel
de 3 sets à 0 alors que son poursuivant sétifien a pris le
meilleur à Chlef sur le POC tout en concédant un set. Le
Machâal de Béjaïa par contre a été battu au tie break par
l’OEK El-Milia qui renoue avec le succès après une lon-
gue période de disette. Pour sa part, le GS Pétroliers est

Le boxeur algérien Djamel Dahou
 a conservé, vendredi soir à Bor-

dj Bou Arreridj, son titre mondial
«Espoirs» de la catégorie des Welters
face au mexicain Daniel Valenzuela,
battu par KO  au premier round.  Il ne
fallait surtout pas arriver en retard
dans la salle du complexe  du 20-Août
1955 puisque le boxeur du pays Az-

Divorce en vue entre
Thiago Silva et le PSG ?

Le Mondial 2022 en été ou en hiver ?
La question tranchée

en mars 2015
que les propositions en hiver» et
offre «des conditions climatiques
acceptables». En novembre, le
secrétaire général de la Fifa Jé-
rôme Valcke avait affirmé  que le
groupe de travail en charge du
calendrier s’approchait «du res-
serrement  des choix pour la Cou-
pe du monde 2022». Il avait men-
tionné «deux options janvier-fé-
vrier 2022 ou  novembre-décem-
bre 2022», tout en précisant qu’il
avait aussi été «demandé à  la
FIFA  d’examiner mai 2022".
   Dans son communiqué publié
vendredi, la FIFA a par ailleurs
abordé une autre polémique liée
à l’organisation de cette épreuve
au Qatar, en exprimant le «ferme
soutien» de son comité exécutif à
la création d’une instance indé-
pendante chargée de superviser
les réformes promises par Doha
en matière de droits du travail.  La
FIFA va s’entretenir avec les auto-
rités de l’émirat pour s’assurer
qu’elle y sera représentée, selon
le texte. Des ONG et médias in-
ternationaux ont vivement critiqué
le sort réservé aux   milliers de tra-
vailleurs étrangers sur les chantiers
du Mondial-2022.  En réaction, le
Qatar a annoncé en février une
série de mesures pour  assurer leur
«protection». Le mois suivant, la
FIFA a reconnu «une part de  res-
ponsabilité» sur le sujet.

en a dit très long, dimanche à
Guingamp. Au retour des vestiai-
res, on a vu le Suédois parler à
l’oreille de David Luiz tandis que
Thiago Silva marchait non loin de
là... Quelques minutes plus tôt, en
pleine première période, les ca-
méras ont filmé les deux centraux
Brésiliens en train de s’insulter co-
pieusement. Il se murmure
d’ailleurs avec insistance que,
depuis le dernier rassemblement
de l’équipe du Brésil, ces deux-là
sont en froid. Thiago Silva repro-
cherait à David Luiz de ne pas
l’avoir défendu quand le nouveau
sélectionneur, Dunga, a décidé de
lui retirer le brassard. Voilà tout le
fond du problème : le capitaine
continue de se comporter en lea-
der et d’émettre des revendica-
tions alors que ses prestations en
match ne le lui permettent plus.
Ce qui génère de la crispation et
un malaise ambiant.De la même
manière, on l’a vu, toujours di-
manche pendant le match à Guin-
gamp, lancer des remontrances à
Laurent Blanc... qui faisait sem-
blant de ne pas l’entendre, ce que
l’entraîneur ne se serait jamais
permis la saison passée. Puis,
dans la zone mixte du Roudou-
rou, le défenseur s’est borné à
constater que «le coach a parlé
plus fort avant Barcelone, mais ça
n’a rien changé»... Les postures
de défiance, quand elles sont si
nombreuses, ne peuvent pas être
anodines. Elles sont au moins la
preuve que le vestiaire parisien, à
l’équilibre si fragile, est en train
de se disloquer.

Volley-ball - Nationale 1A
Le MB Béjaïa perd du terrain

allé à Aïn Azel forcer à la défaite l’EFAA, ce qui lui per-
met de revenir à hauteur du MBB. De son côté, à Blida,
l’ASVB a pris le dessus sur l’O E Kseur.

Résultats
ASVB .......................... 3 - 1 ........................... OEK
EFAA ........................... 1 - 3 ........................... GPS
OMK ............................ 3 - 2 .......................... MBB
POC ............................ 1 - 3 ........................... ESS
WAT ............................ 0 - 3 ...................... NRBBA

tèque, victime du premier assaut  de
Dahou, s’est retrouvé au tapis moins
d’une minute après le premier coup
de  gong.  Il ne pourra pas se relever,
conduisant l’arbitre américain du
match  à déclarer l’algérien vainqueur
dans une ambiance marquée par une
immense ferveur populaire. Le nom-
breux public qui a pu accéder à la salle

n’a pas été avare de soutien et a lais-
sé exploser sa joie dés la montée sur
le ring de Djamel Dahou, portant les
emblèmes  algérien et palestinien et
arborant un short aux couleurs pa-
lestiniennes. Cette victoire est la on-
zième avant la limite de l’enfant de
Tiaret  qui aura gagné les treize com-
bats professionnels qu’il a disputés.

Boxe
Djamel Dahou conserve son titre

se résoudre à l’idée qu’un jour, il
faut arrê ter  le  footbal l .  «King
Kazu», 48 ans en février prochain,
vient en effet de prolonger pour une
saison supplémentaire son contrat
avec le Yokohama FC, un club de
D2 nippone. Ce qui fait de l’atta-
quant, qui a débuté sa carrière en

1986 (!) le sportif le plus âgé du
football professionnel, mais pas de
l’histoire.Le premier ballon d’Or,
Stanley Matthews, avait joué jus-
qu’à l’âge de 50 ans. Un record que
compte battre Miura, qui a partici-
pé à quatre rencontres de son club
la saison passée.

Japon-Footballeur pro le plus vieux du monde
A 47 ans, Kazuyoshi prolonge son contrat

M. A.

À la faveur de sa victoire hier à
Médéa en match décalé de la

14e journée du championnat de
Ligue 2 joué hier  face à l’O.M lo-
cal , l’USM Blida reprend seule les
commandes du groupe avec trois
points d’avance sur le tandem
JSMB-USC qui a rejoint la veille sur
le fauteuil de leader la formation
blidéenne . Mise sous pression,
l’USMB a trouvé les ressources né-
cessaires pour renverser la vapeur
et ce face à  un prétendant sérieux
à l’accession qui a réussi à ouvrir
la marque à la 32’ par Boulaoui-
dat avant de faire les frais du réveil
du représentant de la Mitidja en
seconde période en profitant tout
d’abord d’une bévue monumenta-
le du keeper adverse Boussouf pour

C L A S S E M E N T

L i g u e  2

Pts
1. USM Blida 26
2. US Chaouia 23
-. JSM Béjaïa 23
4. MC Saïda 22
-. CRB Aïn Fekroun 22
6. WA Tlemcen 21
-. RC Relizane 21
8. O.Médéa 20
-. DRB Tadjenanet 20
10. A Boussaâda 18
11. CA Bordj Bou Arréridj 17
-.  CA Batna 17
-. AS Khroub 17
14. ESM Koléa 16
15. USMM Hadjout 12
16. AB Merouana 10

A BS 1-0 CABBA
USC 1-0 USMMH
ESMK 1-0 CAB
MCS 0-0 ASK
JSMB 1-0 RCR
ABM 2-0 DRBT
CRBAF 1-0 WAT
O. M 1-2 USMB

Ligue 2
L’USMB seule

aux commandes, le CRBAF
au pied du podium

remettre les pendules à l’heure par
Bouharbit à l’heure de jeu avant de
doubler la mise dans le temps ad-
ditionnel par Maroci.
   Après cette défaite, l’O Médéa
partage désormais la 8e place avec
le DRBT tout en accusant six lon-
gueurs de retard sur son hôte du
jour, lequel semble bien parti pour
se draper du titre honorifique de
champion d’automne.
   Dans l’autre rencontre décalé,  à
Oum El Bouaghi , le dernier mot est
revenu au CRB Ain Fakroun qui s’est
contenté de l’essentiel face au WAT ,
lequel a résisté aux rushs incessants
des locaux avant de plier sur une seule
réalisation signée son ex-joueur Ya-
laoui  à la 71’. À la faveur de ce résul-
tat, le CRBAF rejoint à la 4e place le
MC Saida , alors que  le WAT pointe
à la 6e position aux côtés du RCR.

C L A S S E M E N T

L i g u e  1

Pts J
1 . USM El-Harrach 25 14
2. USM Alger 24 14
-. MO Béjaïa 24 14
4 . CS Constantine 22 13
5. ES Sétif 21 13
6 . MC Oran 20 14
7 . USM Bel-Abbès 19 14
8.ASM Oran 18 14
-.  JS Kabylie 18 14
10 . CR Belouizdad 17 14
-. MC El-Eulma 17 14
-. JS Saoura 17 14
-. RC Arba 17 14
14.  NA Hussein Dey 16 14
15. ASO Chlef 14 14
16. MC Alger 11 14

USMA 1-2 ASMO
NAHD 1-0 ASO Chlef
USMH 0-0 JSK
MCO 1-1 MCA
MCEE 1-2 MO B
USMBA 1-1 JSS
RCA 2-0 CRB

M. A.

En attendant le déroulement
de la dernière rencontre
CSC-ESS au menu de la 14e

journée du championnat de Ligue
1  p révue  ce t  après -mid i  à
Constantine, à partir de 17h00,
l ’USMH a pris provisoirement
seule les commandes du groupe
et  ce après  le  nul  concédé à
domicile, le premier de la saison,
face à la JSK.
   La formation harrachie devance
d’une petite longueur  l’USMA bat-
tue en match avancé vendredi par
l’ASMO et le MOB qui est revenu
avec la totalité des points d’El
Eulma hier en faisant la différen-
ce dans le temps additionnel grâce
au remplaçant Chettal, les deux
équ ipes  é ta ien t  à  éga l i t é ,  l e
MCEE ayant ouver t la marque
par Hamiti à la 71’avant que Ba-
nouh n’égalise pour le MOB trois
minutes plus tard.
  Pour sa part à Oran et à huis clos,
le MCO qui faisait longtemps figu-

Ligue 1

Graves incidents
à l’Arba, l’USMH

reprend les rênes
re de vainqueur face au MCA suite
à une réalisation de Larbi à la 22’,
a perdu deux précieux points en se
faisant rejoindre au score dans l’ul-
time minute de la rencontre sur un
penalty de Gourmi.
   Au stade du 24 Février à Sidi
Bel-Abbès, tout se joua en pre-
mière période. L’USMBA et la JSS
se sont quittées sur un nul, la for-
mation de Béchar a cueilli à froid
son vis-à-vis sur un but de Aou-
dou à la 7’, alors que Achiou éga-
lisa pour son équipe à la 38’. Si
la spor t ivi té fut omniprésente
dans les rencontres sus-citées, il
n’en demeure pas moins que le
seul point noir lors de cette avant-
dernière journée de la phase al-
ler reste la violence qui a carac-
térisé la rencontre RCA-CRB rem-
portée par les locaux mais qui
s’est déroulée dans une ambian-
ce électrique où des incidents ont
éclaté entre les supporters des
deux camps avant ,  durant  e t
après cette opposition où l’on dé-
nombre de nombreux blessés.
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10.10 Automoto
11.00 Téléfoot
11.55 L’affiche
du jour
11.58 Météo
12.00 Les douze
coups de midi
12.50 Météo
12.55 Du côté
de chez vous
13.00 Journal
13.25 Reportages
14.50 Une
rencontre pour Noël
16.30 Un chien
pour Noël
18.05 Sept à huit
19.55 Météo
20.00 Journal
20.40 Là où
je t’emmènerai
20.45 Météo

12.05 Les escapades
de Petitrenaud
12.40 Le mystère
du Loch Ness
13.35 Le choc
des continents
14.40 L’air du temps
15.40 Décollage
pour l’Amérique
16.35 Noël, une
bûche à tout prix !
17.30 Le Nil éternel
19.00 On n’est pas
que des cobayes !
20.00 Chats sous
surveillance
20.25 Avis de sorties
20.35 Les routes
de l’impossible
22.20 A la poursuite
des pierres précieuses
23.10 Nomades,
la génération d’après
00.00 Les oubliés
du Grand Rift
00.55 Les mines
du roi Salomon

10.10 Automoto
11.00 Téléfoot
12.00 Les douze
coups de midi
12.50 Météo
13.00 Journal
13.25 Reportages
14.50 Une
rencontre pour
Noël
16.30 Un chien
pour Noël
18.05 Sept à huit
19.50 Toi toi
mon toit
19.55 Météo
20.00 Journal
20.40 Là où je
t’emmènerai
20.45 Météo
20.55 La grande
vadrouille
20.44 Météo 2

12.10 12/13
dimanche
12.50 30 millions
d’amis
13.50 36e
Festival internatio-
nal du cirque
de Monte-Carlo
15.00 En course
sur France 3
15.20 Rouma-
noff, telle quelle
17.00 Du côté
de chez Dave
17.55 Questions
pour un super
champion
19.00 19/20 :
Journal régional
19.30 19/20 :
Journal national
19.58 Météo
20.00 Tout le sport
20.20 Zorro

10.00 M6
boutique
11.10 Sport 6
11.20 Turbo
12.40 Météo
12.45 Le 12.45
13.15 Recherche
appartement
ou maison
14.45 D&CO,
une semaine pour
tout changer
17.15 66 minutes
18.40 66
minutes : grand
format
19.40 Météo
19.45 Le 19.45
20.05 Scènes
de ménages
20.40 Sport 6

12.55 Le
supplément
14.35 La semaine
des Guignols
15.10 Les
nouveaux
explorateurs
16.10 Engrenages
17.50 Angleterre :
les Windsor
racontés par leurs
domestiques
18.30 Importantis-
sime, les coulisses
de l’émission
18.35 Le petit
journal
de la semaine
19.10 Canal
Football Club
21.00 Champion-
nat de France
Ligue 1

11.02 Wallace
et Gromit, le monde
des inventions
11.30 Un jour,
une question
11.35 Shaun
le mouton
11.50 Les Dalton
12.45 Drôles
de petites bêtes
13.10 Artzooka !
13.35 Bons plans
13.45 12 chiens
pour Noël 2
15.30 Les aventuriers
du monde perdu
18.15 Un gars,
une fille
20.45 Les 4
Fantastiques
22.25 Thor
00.05 L'autre JT

10.50 American
Dad !
14.20 Merlin
16.00 Dans les
coulisses des NRJ
Music Awards
16e édition

17.00 Qui allez-
vous croire ?
19.00 Le super
bêtisier de l’année
20.50 Le tombeau
22.45 Phénomène
paranormal
01.10 Talk club

09.50 Génération
Hit machine
12.35 Météo
12.40 Cauchemar
en cuisine

17.20 Soda
20.45 Talent
tout neuf
20.50 Beauty
and the Beast
00.00 Bouge !

20.50 Capital

arte

En Italie, plusieurs chocs étaient au menu de
la 16e journée. Le Milan AC de Jérémy Ménez
était en danger sur la pelouse de l'AS Rome,
pendant que l'Inter Milan recevait la Lazio Rome,
la Juventus Turin affrontait Cagliari. En Angleterre,
Liverpool recevait Arsenal, et Aston Villa était
opposé à Manchester United. En Espagne,
les deux champions d'Europe s'affrontaient :
vainqueur de la C1, le Real Madrid accueillait
le FC Séville, tenant de la Ligue Europa.
00.05 Le journal des jeux vidéo
00.35 Dredd

18.20
Taqdar
tarbah

06.30 Sabah
el kheir
07.00 Journal
télévisé
07.15 Reprise
sabah el kheir
09.05 Saïdati
10.00 Dessin
animé
10.25 Hitan
wa diaab
Feuilleton arabe
11.50 Daouri
el mohtarifine

12.30 Night bus
13.00 Journal
télévisé
13.30 Yaoumiat
moudarisse
15.00 Mahla
di aâchia
16.00 Nabatat li zina
16.30 Dessin animé
16.45 Indie
a tout prix
17.15 Zahrat
el nardjasse
Feuilleton arabe
18.00 Journal
télévisé amazigh

18.55 El asouaq
el qadima
19.20 Familitena
20.00 Journal
télévisé
20.50 Chahid
wa chawahid
22.00 Les visiteurs
Série
22.45 Niqache
maftouh

Avec Nicole Garcia, Muriel Robin,
Corinne Masiero, Stéphan Guérin-Tillié
Gwen, la fille de Cécile, a été retrouvée
étranglée. L'étau se resserre à nouveau autour
de Joséphine qui avait signé la vente de son
domaine, la veille de cet assassinat. Sa petite-fille
Ingrid et son fils Renan vont avoir une double
surprise : Ferdinand, le médecin de la famille,
secrètement amoureux de Joséphine, avoue au
capitaine Marleau qu'il a tué Christian par jalousie
et qu'il a échangé Gwen et Ingrid à leur naissance.
22.15 Les enquêtes de Murdoch
23.55 Soir 3
00.15 Carmen Jones

23.15 L'équipe du dimanche

20.55 La grande vadrouille

20.45 Entre vents et marées

09.15 Arte journal junior
09.30 Un père pour Noël
11.15 Metropolis
11.55 A la recherche du Hobbit
12.25 Le Brésil par la côte
15.05 Le Brésil par la côte
15.55 Marlon Brando, un acteur nommé désir
17.30 Aznavour
18.30 Airs sacrés avec Elina Garanca
19.15 Cuisines des terroirs
19.45 Arte journal
20.00 Les aventures culinaires de Sarah
Wiener dans les Alpes
20.45 Retour à Howards End
Avec Anthony Hopkins, Joseph Bennett,
Emma Thompson, Vanessa Redgrave
Au début du XXe siècle, en Angleterre.
Margaret Schlegel, fille de bonne famille
ouvertes aux idées nouvelles, se lie d'amitié
avec Ruth, l'épouse d'Henry Wilcox, riche
propriétaire conservateur. Bientôt, Ruth,
au seuil de la mort, lègue sa splendide
demeure "Howards End" à sa nouvelle
amie. Les siens ne l'entendant pas
de la sorte, ils décident de détruire le
testament avant que la nouvelle ne s'ébruite.
23.05 Animal Crackers, l’explorateur en folie
00.40 Court-circuit

20.45 Madagascar 3 :
bons baisers d'Europe

Alex le lion, Marty le zèbre, Gloria l'hippopotame
et Melman la girafe sont toujours en Afrique.
Ils souhaitent rentrer à New York et décident
de rallier Monte Carlo, pour profiter de l'avion
de leurs amis les pingouins. Là, ils sont pris
en chasse par le redoutable Capitaine Chantal
Dubois mais réussissent à lui échapper.
Dans les Alpes, Alex et les siens croisent
la route d'un cirque itinérant. Ils y voient
un bon moyen de retourner aux Etats-Unis.
22.25 Alvin et les Chipmunks
23.55 Histoires courtes
01.15 La ligne droite

Avec Bourvil, Louis de Funès,
Terry-Thomas, Claudio Brook
En 1942, trois aviateurs anglais sautent en
parachute d'un avion qui a été abattu au-dessus
de Paris. Le premier atterrit sur l'échafaudage
d'Augustin, qui ravale la Kommandantur, le
deuxième dans la loge de Stanislas, chef
d'orchestre au palais Garnier, et le dernier au
zoo de Vincennes. Pour aider les Britanniques
à passer en zone libre, Augustin et Stanislas
deviennent alors résistants malgré eux.
23.15 Gone Baby Gone
01.20 New York, section criminelle

- Spectacle à Las Vegas :
le business de la démesure
Présenté par François-Xavier Ménage
«La guerre des shows». A Las Vegas, les
compagnies de spectacle se livrent une lutte
acharnée pour attirer la clientèle. Le Cirque
du Soleil reste le champion toutes catégories
avec huit shows en simultanée. Mais
ses concurrents organisent la riposte avec
des artistes tels que David Copperfield,
Céline Dion ou Britney Spears.
23.00 Enquête exclusive

20.45

LES 4 FANTASTIQUES

Avec Ioan Gruffudd, Jessica Alba,
Chris Evans, Michael Chiklis
Grâce au financement du richissime industriel
Victor von Fatalis, quatre scientifiques, Reed,
Sue, Johnny et Ben partent explorer le coeur
du cosmos pour percer les mystères de nos ori-
gines. Mais, exposés accidentellement à des
radiations, ils se retrouvent dotés de superpou-
voirs. Reed devient l'Homme élastique, Sue la
Femme invisible, Johnny la Torche humaine et
Ben la Chose ? soit les "Les 4 Fantastiques".

21.00

CHAMPIONNAT DE FRANCE LIGUE 1
- Bordeaux / Lyon
Les Lyonnais ont subi un coup d'arrêt, il y a
trois semaines, avec la défaite (3-0) à Saint-
Etienne. Les coéquipiers de Steed Malbran-
que et d'Alexandre Lacazette vont tenter de
reprendre leur marche en avant au Stade Cha-
ban-Delmas. Cependant, les Gones s'attendent
à un match difficile face à des Bordelais qui se
posent comme un concurrent sérieux pour les
places qualificatives pour les coupes d'Euro-
pe. Au terme de la 15e journée, les Girondins
pointaient à la 4e place, à égalité de points
avec leur adversaire du jour.

20.50

MEGAMIND

Né dans une autre galaxie, Megamind a débar-
qué sur Terre quand il était encore bébé. Il a
atterri par hasard dans une prison de Metro City
où, peu à peu, il a grandi, jusqu'à devenir un
odieux vilain. Son ennemi juré, Metro Man,
vient lui aussi d'une autre planète mais a mené
une toute autre existence. Ce dernier est un
superhéros aimé de tous. Un jour, Megamind
finit par réaliser son rêve de toujours : anéantir
Metro Man. Mais sans personne contre qui se
battre, il s'ennuie rapidement. Il se met en tête
de créer un nouveau héros à partir du patri-
moine génétique de Metro Man…
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SOCIETE DES TRAVAUX MARITIMES DE L'OUEST
SOTRAMO

EPE - SPA AU CAPITAL SOCIAL DE 1.400.000.000 DA
SOTRAMO - DIRECTION GENERALE - ILOT N° 27 - ZHUN USTO - ORAN

NIF 000 031 010 479 236

AVIS D'ANNULATION
DE L'ATTRIBUTION PROVISOIRE

DE MARCHE
Conformément à l'article n° 16 du cahier des charges portant acquisition de divers
lots de matériels de travaux publics, la Société des Travaux Maritimes de l'Ouest
SOTRAMO, informe l'ensemble des soumissionnaires ayant participé à l'appel
d'offres national N° 09/DG/2014, relatif au :

Acquisition de Matériel de Travaux Publics
Lot N° 05 - Une (01) Pelle Hydraulique à godet, Bras long

de l'annulation de l'avis d'attribution provisoire du marché du Lot N° 05 - Une
(01) Pelle Hydraulique à godet, Bras long à l'entreprise EURL SOSKA, paru

dans les quotidiens «SAWT EL GHARB», «LE QUOTIDIEN D'ORAN», en date
du 17/07/2014.

Maître KARA-MOSTEFA Mostefa - Commissaire-priseur -
Cité 19 Mars 1962 Bâtiment Y à Mostaganem
- Tél : 045-42-51-36 - Port. 05-53-27-94-47 -

AVIS DE VENTE AUX ENCHERES
Il sera procédé au profit de E.P.E. MOSTAVI Spa, Filiale du Groupe ORAVIO à Aïn-Nouissy, à la vente
aux Enchères publiques avec admission de Soumissions cachetées, le 29 Décembre 2014 à 9 heures
30, des biens cités ci-dessous.
LIEU DE LA VENTE : Antenne ORAVIO à la sortie de Hassi-Mammèche, derrière le Bâtiment abritant la
Sûreté de Daïra.

CONDITIONS DE VENTE : Habituelles. Vente sans garantie. Avance de 11% au moment de l'adjudication
non remboursable en cas de désistement et enlèvement dans les 8 jours. Pour toutes informations prendre
contact avec l'Office.

Le Commissaire-priseur

LOT N° DESIGNATION

01

02

03

04

05

06

07

08

09

10

11

12

13

14

15

16

17

18

19

20

21

Véhicule PEUGEOT 307 Immat. 680 103 27. A/CG

Camion Frigo IVECO Immat. 00209 296 27. A/CG

Camion Plateau SNVI TB 305 Immat. 00140 294 27. A/CG

Tracteur Agricole CIRTA Immat. 053 986 82. A/CG

Camion Frigo SNVI K66 Immat. 04032 288 27. A/CG

Tracteur Routier SNVI TB 305 Immat. 00231 593 27. A/CG

HARBIN Frigo Immat. 01081 305 27. A/CG

Camion SNVI K66 Immat. 99 293 31. A/CG

Camion à Benne SNVI K120 Immat. 01257 289 27. A/CG

Véhicule RENAULT EXPRESS Immat. 184 394 31. A/CG

Camion Plateau TOYOTA 02998 285 27. A/CG

Camion RENAULT JE13 Immat. 00369 283 22. A/CG

Camion FIAT Immat. 00547 394 27. A/CG

Tracteur DEUTZ S/CG. Immat. Sans

Camion TOYOTA Immat. 396 284 22. A/CG

Véhicule DAEWOO CIELO Immat. 1243 100 31. A/CG

Véhicule RENAULT EXPRESS Immat. 731 392 31. A/CG

Groupe Electrogène marque Rolls Royce

Camion TOYOTA Immat. 03012 285 27. A/CG

Engin Bob Cat de marque CATERPILLAR

CRMB : Véhicule PEUGEOT PARTNER N° 4250 107 27. A /

Carte grise

RESIDENCE SADOUN
MET EN VENTE A AÏN EL TURCK ORAN :
AU 13, BD DE LA REPUBLIQUE SAINT GERMAIN AÏN EL TURCK ORAN

- Logements équipés F3 - F4
- Vente / Location Superette de 400 m²
   prix négociable après visite.
Projet fini à 100%
Possibilité de crédit bancaire

POUR SON PROJET A ORAN
Un nouveau projet de 102 logements équipés R+12 et R+14, parkings et locaux commerciaux en cours de
réalisation à Haï Belgaïd Bir El Djir Oran près de toute destination à proximité du nouveau Stade Olympique
et l’Université de Belgaïd.

Délais de réalisation 24 mois de 2015 à 2017

Possibilité de Promesse de vente de 50% à 60%.

Contactez-nous au : 0560 92 84 03
Tél/Fax : 041 44 94 83  /  0560 00 46 16  / 0560 92 84 07

JOUR DE RECEPTION DE SAMEDI AU JEUDI DE 9 H A 17 H

Email : buildingpromo@gmail.com

Association des résidents de l'immeuble
du 11 Bd de la Soummam Oran

Droit de réponse
Les résidents du 11 Bd de la Soummam dûment représentés par leur
association, ont décidé d'apporter un éclairage argumenté sur la genèse
du conflit et ne point répondre aux inepties et expressions inconvenantes
du discourtois gérant anonyme de l'illégale société SIFFAN.
L'association considère que le communiqué du 26 novembre 2014 paru
dans le journal " Le Quotidien d'Oran " et " El Watan ", a délibérément
donné des informations mensongères, sans oublier de signaler que
certaines phrases étaient méprisables et malveillantes. Ce communiqué
de presse n'est en définitive, qu'une dérive caractérisée aux règles de
bienséance, un comportement regrettable qui distingue un état d'esprit
vulgaire et subalterne de son auteur.
Nombreux sont nos concitoyens qui partagent le même combat avec les
résidents de l'immeuble à l'effet de réhabiliter le droit et la justice contre
l'illégale société SIFFAN et son commis, qui tentent de s'ériger au-dessus
des lois en vigueur. Face à ces atteintes, notre devoir citoyen est de
dénoncer au grand jour, les manigances de cette entité dans les viols
successifs de la réglementation en vigueur.
C'est aux actions magistrales engagées d'une part par l'avocat de
l'association près de la cour d'Oran, la presse libre qui suivait de près le
dossier et des journalistes objectifs enclins à dévoiler les vérités, le bureau
des droits de l'homme   qui a pris à bras-le-corps la défense des résidents,
c'est à ce formidable élan de solidarité que l'on doit les relents d'une
première victoire du droit sur l'injustice.
A l'action citoyenne spontanée et discrète qui a mené un travail de fond
dans la recherche des arguments juridiques intangibles et preuves
administratives infaillibles, qu'il a été mis fin en grande partie à une situation
de déliquescence et du non-droit.
Entre autres, nous citerons à titre indicatif, les différents rapports d'enquêtes
de l'administration domaniale (DGDN) qui ne reconnaissent pas la qualité
de propriétaire à cette entité. Ils préconisent dans leurs  alinéas, l'intégration
de droit, le dit immeuble dans le portefeuille des biens dévolus à l'Etat,
conformément aux dispositions législatives et règlementaires.
    En dernier recours, il y a un jugement du tribunal d'Oran daté du
11/11/2014, qui annule de fait un acte récent (un dépôt de pièces),
établi le 10 avril 2011 par une étude notariale au profit de cette société
statutairement illégale.
Ultime requête désespérée, qui lui vaudra fut une fois de plus d'être
déboutée de sa prétendue qualité de propriétaire, il est ajouté une
importante précision juridique dans un alinéa du jugement :  " ce  bien est
intégré de droit dans le patrimoine immobilier de l'Etat, conformément
aux dispositions législatives et règlementaires ".
Aussi puissant financièrement soit-il, parfois aux abois, force est de
constater qu'elle a réussi à mettre en alerte ses utiles connaissances et
appuis lorsque la situation l'a exigé.
En effet, face aux infractions multiples de cette illégale société au statut
illisible, il est regrettable de constater, l'inertie de certains services publics,
sont devenus soudainement inopérants et évanescents. Pourtant ils
chargeaient promptement la moindre délinquance administrative en temps
normal, sauf une exception comme celle-ci.
Pour conclure cette réponse :
Que les gens sachent que cette SIFFAN est une société de gestion de
droit français, illégale et alambiquée aux statuts versatiles, qui se dénomme
tantôt SIFFAN I, tantôt SIFFAN II et enfin en société anonyme.
- Dans un souci de recherche de la vérité, nous demandons au gérant, de
présenter les références de ladite société depuis sa création, son registre
de commerce, son identification et sa position fiscale.
- Parallèlement, il lui est demandé expressément d'aborder au grand jour,
le fameux et invisible acte de propriété authentique concernant l'immeuble,
dûment référencé.
Des questions et interrogations très pertinentes imposent aux autorités
bancaires et autres institutions concernées, des réponses promptes, sous
l'œil alerte de l'opinion publique :
- Quels sont les éléments juridiques qui ont permis aux instances
compétentes de reconnaître cette société, en lui concéder la qualité
statutaire de justiciable ?
Par  quel procédé règlementaire elle a pu bénéficier en 1998 et 1999, d'un
important prêt bancaire auprès de la BNA d'Alger, dont le montant global
est évalué à 430 milliards de centimes, sur hypothèque de… l'immeuble
en question, en l'absence manifeste de tout acte de propriété authentique?

Le Président Mourad GHOZALI
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Dans le cadre de la formation continue
Organisation de journées

d'ECHOGRAPHIE
Abdominale

Gynéco - Obstétrique
 A Oran

 A Tlemcen

 A Sidi Bel Abbès

 A Mostaganem
Contacter : 0558-60.71.18

Agence « BENSMAIL » Voyages
10 Ave Ould Kablia Saleha - Gambetta -

ORAN (en face CEM TANDJAOUI)

Inscription ouverte
toute l’année 2014 / 2015

Hôtel près d’EL-HARAM
Départ - Chaque semaine

(ORAN - MEDINE)

Tél :
041.53.23.96 / 041.53.20.91

0770.10.67.66 / 0770.59.02.62



DÉTENTE
Jeux proposés par Chérifa Benghani

ADMIRABLEMENT -

ANATOMIE -

AUTOMATIQUEMENT

- BLESSER - COCON -

CONSIDERATION -

CONTE - COUTEAU -

DAIM - ELECTRICITE

- ENSEIGNEMENT -

EVENEMENT - GITAN

- GRACE -

HIRONDELLE -

INSIGNE - JONCHER -

MANIER -

MEDIATEUR - MERCI

- MOINE - MUGUET -

NAVIRE -

OBSERVATION -

PARENT - PERCER -

PIEGER - RACOLER -

RAISONNABLEMENT

- ROSE - SOCIETE -

VIVRE.

Les 6 lettres restantes composent le tout de la charade suivante :
- Mon 1er est une préposition.
- Mon 2e est un durillon.
Il en rajoute mon tout.

Verticalement:

1. Espièglerie.
2. Lança le train.
Par qui arrive le mal.
3. Filets de canard.
4. «Prince de la mer».
5. Sortie de gaz inconvenante.
Comme une porte de prison ?
6. Symbole de métal.
Le meilleur, c'est quand il est
hors de lui.
Fait une nouvelle offre.
7. Brillant. Ils sont tout désignés.
8. Maintenant hors de portée.
Bien en jambes.
9. Haut fait.
10. Ne perdent ni des billes ni
des calots.
Possessif.

A. Sale.
B. Terre des ziggourats.
Délicatesse.
C. Autrefois appelé «terre
oubliée d'Allah».
Un habitué du cercle.
D. Note basse ou élevée.
Pasteur.
E. Poussée.
F. Dense.
Visée.
G. Débrouillée.
H. Sous  khmers.
Est anglais.
I. Coupe de cheveu.
A une voix d'accès.
J. Porteurs de caisses.
Préposition.

Horizontalement:
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CODÉS N° 5497

M E F A R S I N T O D B L

U Q C X

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13

14 15 16 17 18 19 20 21 22 23 24 25 26

LES SOLUTIONS
CROISÉS N° 5497 FLECHES N° 5497

FOUILLIS N° 5497 AMIRAL ( Ami - Rale )

C O N S O M M E E S

R E U S S I O L E

I M I C H O U

P R I M E R U S B

I O S C O U R I R

N I M B U S T V A

E A U C R E E S

T N T B O U E S

T U E R P E S E E

E S S A Y E R R E

P O U L A I N S

O S E C O U R U

L A S T R R

I L S I S S U E

C L O D O E S

L E C O N S P

I R U N E S C O

N S T E L E U

I V E R C R I

Q U I E N C L

V E P N E U L

E D E T E N U E

HOROSCOPE

PoissonsPoissonsPoissonsPoissonsPoissons     19-02 au 20-03

Bélier Bélier Bélier Bélier Bélier 21-03 au 20-04

TTTTTaureau  aureau  aureau  aureau  aureau  21-04 au 21-05

Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux 22-05 au 21-06

Cancer Cancer Cancer Cancer Cancer      22-06 au 22-07

Lion Lion Lion Lion Lion  23-07 au 23-08

Vierge Vierge Vierge Vierge Vierge  24-08 au 23-09

Balance Balance Balance Balance Balance  24-09 au 23-10

Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  24-10 au 22-11

Sagittaire Sagittaire Sagittaire Sagittaire Sagittaire 23-11 au 21-12

Capricorne Capricorne Capricorne Capricorne Capricorne 22-12 au 20-01

VVVVVerseau erseau erseau erseau erseau 21-01 au 18-02

Ne laissez pas traîner les
choses en longueur. Vo-

tre indécision dans le domaine
sentimental risque de vous
jouer des tours.

 Pensez à vous ressaisir ra-
pidement sinon on risque

de vous prendre votre place. Si vous
le faites maintenant le soleil brillera
pour vous de nouveau…

Le temps vous paraît trop
long, ne faites surtout pas

preuve d’impatience car un événe-
ment déterminant risque de boule-
verser votre emploi du temps de fond
en comble et il vous serait difficile de
respecter vos engagements.

Vous vous en remettez
trop souvent à votre seu-

le intuition alors que vous avez le
pouvoir de discerner ce qu’il y a
à faire grâce à la sureté de votre
jugement. Dans une nouvelle
opération que vous projetez fai-
tes jouer aussi votre imagination
et votre bon sens.

Vous vous interdisez à
tort de vouloir goûter aux

joies financières qui vous sont of-
fertes. Ce n’est pas comme cela
que vous pourrez prétendre à
pouvoir être enfin heureux.

On risque de parler de
vous avec une certaine

rancœur et pourtant vous faites
tout ce qu’il faut pour qu’on vous
oublie. Les éloges et les compli-
ments ne font pas partie du pro-
gramme ce qui ne modifie en rien
vos sentiments.

Vous liez connaissance
avec une personne que

vous aviez décidé d’ignorer. Ce rap-
prochement imprévu vous laisse
perplexe. Attendez-vous d’ailleurs
à ce que cette idylle fasse partie
de votre vie quotidienne.

Vous allez pouvoir consta-
ter que c’est la grande for-

me morale pour vous. Vous pour-
rez facilement vous sortir d’une or-
nière et renverser la situation grâce
à votre seule volonté. Votre avis sera
recherché et très prisé par votre en-
tourage. Vous pourrez réaliser tout
ce que vous aimeriez faire.

Un peu de gymnastique
vous ferait du bien. Prenez

soin de votre corps. C’est indispen-
sable d’être en grande forme car
votre emploi du temps est chargé.

Vous pouvez vraiment
progresser dans votre vie

affective car votre énergie est en
constante progression. Des solu-
tions vous apparaîtront. Ne pre-
nez pas d’engagements person-
nels à la légère. Certaines situa-
tions délicates parviendront à une
conclusion heureuse.

Vous pensez avec raison
devoir ne pas vous fier aux

apparences. Vous pouvez
pourtant compter sur l’aide précieu-
se que l’on vous propose.

Vous connaitrez des rap-
ports très amicaux avec

certaines personnes. Vous aurez
l’opportunité de nouer facilement
de bonnes relations.
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UNE ÉLECTION
SANS SIMULACRE

EDITORIAL

Les Tunisiens votent aujourd’hui et dé-
signent leur président de la Républi-
que. Ils achèvent une transition dans
 les meilleures conditions que l’on

puisse imaginer après une sortie d’une lon-
gue dictature policière. Ils construisent
même si cela ne prend pas l’aspect d’une
ligne droite et encore moins d’une prome-
nade. Certains signes sont cependant
clairs. A cette heure où les Tunisiens ont
commencé à voter et au-delà de tous les
pronostics, l’issue du scrutin n’est pas tran-
chée préalablement. Ce n’est pas encore
la démocratie idéale mais la Tunisie est
bien «unique» dans l’ensemble du monde
arabe. Et c’est ce qui fait l’intérêt de l’élec-
tion pour les Tunisiens, comme pour le res-
te des opinions arabes.
  Il n’y a pas de simulacre de vote. Les Tuni-
siens votent pour de vrai. Tout prend alors
du sens. Ceux qui s’abstiennent - ou y ap-
pellent - comme ceux qui votent - et inci-
tent à le faire - car ils ont des choix à faire.
Ou des options à essayer d’éviter. Personne
ne peut dire que Moncef Marzouki et Beji
Caïd Essebsi, c’est «kif-kif» ou qu’ils jouent

Par M. Saadoune

une scène pré-écrite par des marionnettis-
tes. La bataille a été rude et âpre jusqu’au
dernier jour. On s’intéresse à beaucoup de
choses et notamment au choix de la gauche
regroupée dans le Front populaire d’appeler
à «barrer la route» à Moncef Marzouki et
donc d’appeler à voter Caïd Essebsi. La gau-
che a choisi d’être contre le candidat le plus
proche d’elle au plan de la vision sociale au
nom de l’anti-islamisme.
  Bien entendu, Marzouki n’est pas un isla-
miste mais on lui reproche d’être un récon-
ciliateur et de rejeter l’idée de bannir les
islamistes du jeu politique. Une idée qu’il
considère, non sans raison, comme porteu-
se de «guerre civile» mais qui continue de
tarauder des membres de la gauche malgré
l’évidence de son inapplicabilité. La gauche
incarnée par les dirigeants du Front popu-
laire rejoint ainsi la droite, les anciens du
régime RCD et des franges de la bourgeoi-

sie qui ne supportent plus une démocratie
qui permet aux «roturiers» et au «chaabi» de
peser sur la vie du pays. Un choix »contre-
nature» qui fait hurler d’autres militants de
gauche en Tunisie. Ce débat, déjà vieux, dans
la gauche se poursuit de manière «concrè-
te» en Tunisie et il sera très intéressant de
décrypter l’attitude de l’électorat du Front
populaire durant ce deuxième tour.
  Moncef Marzouki ne désespérait pas de voir
une bonne partie de ceux qui ont voté pour
Hamma Hammami choisir leur «camp natu-
rel» au lieu de se porter vers «l’adversaire
de classe». L’anti-islamisme du Front de la
gauche a tendance à effacer l’essentiel de
ce qui le rapproche d’un Marzouki pour al-
ler allègrement vers un courant carrément
placé à droite et où les acteurs de l’ancien
régime ont déjà un rôle majeur. Pour les
politologues comme pour ceux qui militent
pour la démocratie dans d’autres pays, ce
qui se passe en Tunisie est quelque chose
d’exceptionnel et de passionnant. A plus for-
te raison quand cela se fait, globalement,
de manière civilisée. On l’a déjà dit. On ne
peut que le redire : bravo aux Tunisiens.

Q uatre personnes, des «terro-
ristes» selon le ministère de

l’Intérieur, ont été tuées samedi
au cours d’une opération de la
police dans un village chiite de
l’est de l’Arabie saoudite. La po-
lice a mené une opération dans
le village de Awamiya pour arrê-
ter des personnes impliquées
dans la mort d’un membre des
forces de sécurité, tué le 14 dé-
cembre par balle, a indiqué le
porte-parole du ministère dans
un communiqué cité par l’agen-
ce officielle SPA. «Le principal
responsable» de ce meurtre figu-
re parmi les quatre personnes
tuées samedi matin, a-t-il préci-
sé. Lors de cette opération poli-
cière contre leurs repaires dans la
localité de Awamiya, «quatre des

e président Barack Obama a
promulgué vendredi la loi an-

nuelle sur la défense tout en fustigeant
les dispositions qui maintiennent l’in-
terdiction de fermer la prison de
Guantanamo, au risque de «saper la
sécurité nationale» des Etats-Unis. «La
prison de Guantanamo sape notre
sécurité nationale en épuisant nos res-
sources, détériore nos relations avec
nos alliés et encourage les violents
extrémistes. Fermer cette prison est
une priorité nationale», a-t-il déclaré
selon un communiqué de la Maison
Blanche. La loi annuelle sur la défen-
se, de plus de 500 milliards de dol-
lars, prolonge les restrictions à la fer-
meture de la prison de Guantanamo,
sur l’île de Cuba. L’interdiction du trans-
fert aux Etats-Unis des détenus de la
prison, en place depuis 2011, a été re-
conduite, malgré l’opposition répétée
du président américain. «J’appelle les
membres des deux bords à travailler
avec nous pour mettre un terme à ce
chapitre de l’histoire américaine», a
martelé le président.

e groupe jihadiste Etat islamique
(Daech) a exécuté 100 de ses

combattants étrangers qui tentaient
de quitter la ville syrienne de Raqqa,
a affirmé samedi dans le Financial Ti-
mes un activiste opposé au régime
syrien et à l’EI. Ce militant qui témoi-
gnait sous couvert de l’anonymat et
que le Financial Times dit «bien con-
naître» affirme dans le quotidien éco-
nomique «avoir vérifié ces 100 exé-
cutions» de djihadistes étrangers ten-
tant de fuir les combats. Selon des
membres du groupe EI à Raqqa, une
police militaire a été créée pour s’oc-
cuper des combattants étrangers ten-
tant de déserter les combats, donnant
lieu à des dizaines de fouilles de do-
miciles des combattants et à autant
d’arrestations. La presse britannique
affirmait mi-octobre que cinq Britan-
niques, trois Français, deux Alle-
mands et deux Belges, qui voulaient
rentrer dans leur pays d’origine après
s’être plaints de combattre des grou-
pes rebelles plutôt que les forces du
régime de Bachar Al-Assad, avaient
été faits prisonniers par le groupe EI.

oredoo a été désigné Meilleur
Opérateur Mobile de la région

Afrique du Nord de l’année 2014, lors
de la 10ème édition de l’AFRICA TE-
LECOM PEOPLE AWARDS 2014
(ATP) organisée les 18 et 19 décembre
à Abidjan, en Côte d’Ivoire, selon un
communiqué de cet opérateur. Au ter-
me d’une compétition mettant en con-
currence les principaux acteurs des té-
lécommunications maghrébins et con-
tinentaux, le jury des Africa Telecoms
People Awards composé d’éminents
experts du secteur des télécommunica-
tions a tenu à récompenser Ooredoo
pour ses excellentes performances fi-
nancières (investissements, chiffre d’af-
faires, ARPU, etc.) mais également pour
sa stratégie à long terme fondée sur le
leadership technologique qui a été en-
gagée et pour sa capacité d’innovation.
Après les éditions des années 2007,
2009, 2011 et 2012, c’est la cinquiè-
me fois que Ooredoo obtient le presti-
gieux trophée du Meilleur Opérateur
d’Afrique du Nord.
, lors d’une cérémonie grandiose orga-
nisée, durant la soirée du jeudi 18 dé-
cembre 2014 à Abidjan, en présence
des Ministres de la Poste et des Tech-
nologies de l’Information et de la Com-
munication de Côte d’Ivoire et du Con-
go, de l’Ambassadeur d’Algérie en Côte
d’Ivoire, du Secrétaire Général de
l’Union Africaine des Télécommunica-
tions (UAT), de nombreuses personna-
lités africaines du secteur des télécoms
ainsi que des cadres dirigeants de gran-
des firmes de téléphonie mobile.

e polémiste français Eric
Zemmour, phénomène

de librairie avec son livre «Le
suicide français», a été écarté
d’iTELE en raison de propos
controversés sur l’islam qui
avaient indigné les journalistes
de cette chaîne d’information
et des associations antiracistes.
La chaîne a diffusé un commu-

es cours du pétrole coté à
New York ont fortement

rebondi vendredi, le marché
tentant de trouver un équilibre
dans un contexte d’inquiétudes
persistantes sur le surplus d’of-
fre. Le prix du baril de «light
sweet crude» (WTI) pour livrai-
son en janvier, a pris 2,41 dol-
lars sur le New York Mercanti-
le Exchange (Nymex) pour

Quatre morts lors d’une opération
de police en Arabie Saoudite

terroristes, dont le principal res-
ponsable des tirs sur le soldat
Abdelaziz ben Ahmad al-Assiri,
ont été tués» dans un échange de
tirs, a expliqué le porte-parole, en
précisant qu’un membre des for-

ces de sécurité avait été blessé.
  Awamiya, à l’ouest de la ville
de Damam, a déjà été le théâ-
tre de heurts entre manifestants
de la minorité chiite et forces
de sécurité.

Le pétrole rebondit à New York
s’établir à 56,52 dollars, effa-
çant totalement sa chute de la
veille à des niveaux de clôture
sans précédent depuis début
mai 2009. «Le marché était un
peu sous-évalué et, avec l’ap-
proche des derniers jours de
l’année, des investisseurs parient
sur un rebond à court terme» des
cours, a expliqué Gene Mc-
Gillian de Tradition Energy.

 «Cependant, le premier plan est
toujours occupé par les facteurs
qui nous ont conduits à des plus
bas niveaux en cinq ans: l’excès
d’offre au niveau mondial, et le
ralentissement de l’économie en
Chine et en Europe, qui affec-
tent la demande de brut», a-t-il
tempéré. Depuis la mi-juin, le
baril de brut a environ perdu à
New York la moitié de sa valeur.

L

niqué laconique précisant que
l’émission dans lequel interve-
nait M. Zemmour depuis 2003
ne reprendrait pas en janvier.
Eric Zemmour, qui travaille
aussi pour le quotidien Le Fi-
garo et la radio RTL, est célè-
bre pour ses prises de position
contre l’Europe, l’immigration
ou les élites politiques, écono-

miques, médiatiques et intel-
lectuelles qu’il accuse d’avoir
bradé les valeurs de la France.
 Juif originaire d’Afrique du
nord, M. Zemmour est au cen-
tre d’une nouvelle polémique
depuis la diffusion d’un entretien
au quotidien italien Corriere
della Sera dans lequel il décla-
rait que les musulmans «vivent
entre eux, dans les banlieues» et
que «les Français ont été obligés
de les quitter». Si le journaliste
italien a reconnu avoir ajouté le
mot «déporter» (cinq millions de
musulmans français) dans une
de ses questions en retranscri-
vant l’entretien, la controverse
n’a pas faibli en France autour
des propos de M. Zemmour.
iTELE a fait interviewer M. Zem-
mour par un de ses journalistes
«pour bien comprendre sa pen-
sée et cela n’a fait que confirmer
qu’il n’était plus possible de con-
tinuer l’émission», a expliqué à
l’AFP un porte-parole de iTELE.

Un polémiste écarté d’iTélé après
des propos controversés sur l’islam

L

Daech a exécuté
100 djihadistes

étrangers
voulant fuir
 les combats

L

Ooredoo, meilleur
opérateur
d’Afrique

du Nord pour la
cinquième fois

La fermeture
de Guantanamo
est une «priorité

nationale»

L

O

a garde civile espagnole a détec-
té vendredi soir et samedi plu-

sieurs embarcations de fortune trans-
portant une cinquantaine de clandes-
tins qui espéraient arriver en Europe,
pour la plupart  originaires du nord de
l’Afrique, a-t-elle annoncé. Une premiè-
re embarcation avec au moins 12 hom-
mes à bord, provenant probablement
d’Algérie, a été interceptée vers 23h30
au large des  côtes de la province d’Al-
meria a déclaré un  porte-parole de la
Garde civile à l’AFP. Un deuxième ba-
teau a ensuite été détecté dans la nuit
vers 1h25 au large de la province an-
dalouse de Granada. Il transportait 28
personnes. Selon la Croix-Rouge qui
les a assistés, il s’agissait uniquement
d’hommes  majeurs, venant du Maroc.
En début de matinée, deux autres em-
barcations sont arrivées à proximité de
Murcia, près de la localité de La Man-
ga del Mar menor. D’après la  Croix-
Rouge locale elles transportaient au
moins onze hommes, dont six mineurs.

Des harraga
interceptés

au large
de l’Espagne

L
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